
D'un bout à l'autre...!
UN « X-15» ATTEINT LA VITESSE

DE 6550 KM/H
BASE AÉRIENNE EDWARDS (DPI).

— Un avion fusée X-15 piloté par le
commandant Robert Whlte de l'ar-
mée de l'air américaine a atteint
Jeudi, au cours d'un vol dressai, la
vitesse record de 6550 kilomètres à
l'heure qui représente environ six
fois la vitesse du son.

DES CHALUTIERS SOVIÉTIQUES
PRÈS DES COTES AMÉRICAINES
CHATHAM (ATS-AFP). — Un

groupe de 32 chalutiers soviétiques,
acompagnés de deux navires de ravi-
taillement, est actuellement Installé
sur les bancs de pêche à quelque
20 milles marins seulement au large
du cap Cod. Ce sont des pêcheurs
rentrant dans la nuit qui ont annon-
cé la nouvelle. Us sont si nombreux,
a dit l'un d'eux , le capitaine Richard
Chase, « qu 'ils nous empêchent de
pêcher sur le banc ».

ON BOIRA LE DIMANCHE
AU PAYS DE GALLES

LONDRES. — Près de 850,000 Gal-
lois sont allés aux urnes mercredi et
Jeudi matin, pour décider si le di-
manche, sera un. Jour « avec » ou
« sans alcool ».

A l'issue de ce référendum, auquel
moins de la moitié du corps électoral
d/u Pays de Galles a pris part, 450,000
personnes ont voté en faveur de l'ou-
vertune des « pubs » (débits de bols-
son) et 400,000 contre.

DES HINDOUS MANIFESTENT
CONTRE UN FILM

RANGOON (ATS-AFP). — Des cen-
taines d'Hindous ont manifesté de-
vant un cinéma de Rangoon qui pro-
jetait « Mughal azam », film Indien
dans lequel une Hindoue épouse le
roi musulman Akhbar. Jetant des
pierres et des bouteilles d'encre sur
la façade du cinéma, les manifestants
criaient des slogans antimusulmans.

... de la planète it

L'opposition «Algérie française»
s'est manifestée une seconde fois

Nouveau «c baroud d'honneur » à l'Assemblée nationale

Pendant ce temps , le général de Gaulle conviait les « p ieds
noirs » à renf orcer la cohésion nationale

De notre correspondant de Paris, par téléphone :
On a de nouveau parlé de l'Algérie à l'Assemblée nationale,

à l'occasion de l'examen du budget de la défense nationale ; avec
moins de passion que la veille, mais sans grande indulgence en-
core à l'égard du gouvernement.

sion de la défense nationale , adjurer
le pouvoir de tou t faire pour mettre
fin au malaise de l'armée, et M. Paul
Reynaud dénoncer le rêve coûteux et
inutile d'une force de frappe atomique
nationale, le général de Gaulle, quelque
part dans le départ ement du Var, évo-
quait une fois de plus le dram e des
Français d'Algérie. Développant un
thème déjà esquissé la veille , le chef
de l'Etat a solennellement convié les
« pieds noirs » à rejoindre la « cohé-
sion nationale». M.-G. G.
(Lire la suite en 23me page)

L'intérêt de cette séance découle du
fait aue, pour la seconde fols en moins
de 24 heures, l'opposition « Algérie
française » s'est manifestée en dépo-
sant un amendement suggérant au pou-

Fidèle à ses habitudes , le général
de Gaulle s'est mêlé à la foule
lors de son récent séjour dans

l' « île de Beauté ».

voir, d'abprd de réduire la durée du
service militaire de 27 à 18 mois, en-
suite, et pour compenser la baisse des
effectifs « opérationnels » qui résulte-
rait de cette mesure, de mobiliser huit
classes en Algérie.

Cette, proposition a soulevé une tor-
nade de rires, car, en réalité, elle ne
fait que reprendre une directive du
général Salan, publiée durant l'insur-
rection -d'avril dernier. Cette manière
détournée de soutenir l'O.A.S., donc
d'affirmer sa représentativité en Al-
gérie, a été, une fois la surprise pas-
sée, diversement commentée. La gau-
che et l'U.N.R. y voient une manœuvre
provocatrice, vouée au demeurant à
l'échec, étant donné son caractère un
petit peu trop « canuilardesque » .

Coïncidence surprenante , au moment
même où l'assemblée réunie entendait
M. Bergasse, président de la commis-

Après une collision
en mer

Ainsi que nous l'avons annoncé
hier, une collision s'est produite
près de Houston (Texas)  entre un
pétrolier norvégien et un cargo
battant pavillon de la Chine natio-
naliste. Cet accident aurait fa i t  14
victimes. Notre photo montre le
carg o chinois en f lammes  après le

choc.

MARIAGE
PRINCIER

AU MAROC
Le frère du roi Hassan II

épouse une Libanaise
RABAT (UPI ) .  — D'ans un cadre

de féer ie  orientale , Mlle Lamia Solh,
«la p lus belle jeune f i l le  du Li-
ban », comme on l'a souvent appe-
lée un peu partout , est devenue
jeudi l'épouse du pri nce Moulay
Abdal lah, f rère  du roi du Maroc ,
Hassan H.

Si c'est jeudi que débutent les céré-
monies officielles , les fêtes tradition-
nelles ont déjà commencé depuis mardi
dernier.

Fidèle à la tradition alaouite de fa i-,
re participer le peuple aux joies de la
maison royale, le roi Hassan II a dé-
cidé — comme ce fut fait récemment
lors du mariage des trois princesses
— de marier à cette occasion 80 cou-
ples de condition modeste. Ces couples
viennent de toutes les provinces du
royaume et l'un d'eux vient de Mauri-
tanie. La famille royale fera don à cha-
que couple de 2000 dirhams (environ
2000 francs) et prendra à sa charge
les frais de séjour à Rabat.

S'adressant aux nouveaux mariés, le
roi Hassan II leur a exprimé ses sou-
haits de bonheur et de joie.

La réalisation du Transhelvétique:
UNE NÉCESSITÉ POUR LA SUISSE

' EN MARGE DE LA 2me CORRECTION DES EAUX DU JURA

II
Nous l'avons dit dans un précé-

dent article ( 1 ) : les projets des
grandes voies d'eau européennes se
dessinent de plus en plus nettement
et ne tarderont pas à devenir une
réalité. Marseille sera reliée à Rot-
terdam par une ou plusieurs j onc-
tions Rhône-Rhin. Nous allons as-
sister au mariage Rhin-Danube par
le lac de Constance. Comme pour
les chemins de fer et les routes, de
grands axes fluviaux seront crées.
Que fera la Suisse ? Elle a com-
pris, en son temps, la nécessité de
construire un réseau de voies ferrées
impeccables pour ne pas rester en
dehors des réalités européennes.
Avec un gros retard, elle adapte son
réseau routier aux exigences natio-
nales et internationales. Il serait dès
lors impensable que notre pays se
tienne à l'écart des axes fluviaux.

Actuellement une commission ger-
mano-suisse met au point un accord
sur la navigation rhénane de Bâle à
Constance, navigation qui permettra
d'atteindre le 40 % de la population
suisse. Mais pour nous Suisses ro-
mands, le grand point d'interrogation
reste la liaison — capitale — sud-
nord par le Transhelvétique. Or les

(1) Voir la « Feuille d'avis de Neuchâ-
tel » d-u 8 novembre 1961.

délais semblent bien longs et nous
risquons d'être pris de vitesse par les
Français. Il est donc vital de mener
rapidement à bien la première tran-
che, la navigati on intérieure Bâle-
Yverdon.

Le coût des travaux
est relativement modeste

Alors que la Suisse vit une extra-
ordinaire période de prospérité éco-
nomique, il est tout indiqué d'en pro-
fiter pour réaliser le projet Rhône-

Rhin. Les frais peuvent paraître éle-
vés maisv en réalité, ils sont relati-
vement modestes. Sur l'Aar, la nâ-;
vigation n'étant qu 'un sous-produit
de l'industrie électrique, le coût des
travaux ne dépasse pas le million
par kilomètre alors qu'un kilomètre
de route nationale coûte plus de qua-
tre millions et qu'une simple route
bétonnée revient à- un million par
kilomètre.

Jean MOR.Y.
(Lire la suite en 12nte page)

En vue de la Ile correction des eaux du Jura , l'écluse de Nidau a été
approfondie de 1 m 80. Les travaux ont été faits en avril et mai 1961.

La Finlande
sous la pression

soviétique
LE 

31 octobre, Moscou a adressé
à Helsinki une note recomman-
dant des consultations sur la

défense commune de l'URSS et de la
Finlande. l'expression « défense com-
mune » ne saurait abuser un instant
l'opinion internationale. Les disposi-
tions militaires de la Finlande ne pou-
vant être comparées à celles de
l'Union soviétique, Moscou propose
simplement, sous un artifice de lan-
gage/ d'étendre la puissance de ses
armes jusqu'au fond du golfe de Bot-
nie. Les rives orientales de la Bal-
tique se trouveraient ainsi placées
tous le contrôle total de l'URSS, la
Finlande complétant l'ensemble déjà
constitué par la Lituanie, la Lettonie
¦t l'Estonie.

La démarche moscovite paraît d'au-
tant moins just ifiée que l'URSS n'a
rien à redouter en Baltique puisque
les rives occidentales de cette mer
sont neutralisées par la Suède. Sans
doute le Danemark, la Norvège ei
l'Islande lointaine sont-i ls membres de
l'OTAN, mais l'Union soviétique n'a
certa inement pas besoin du concours
finlandais pour assurer sa sécurité.

Depuis la fin de la Seconde Guerre
mondiale, la Finlande s'est d'ailleurs
efforcée de demeurer en bonnes re-
lations avec l'URSS. On sait trop à
Helsinki combien le gouvernement so-
viétique serait disposé à exploiter le
moindre différend pour étendre son
empire sur le petit pays qui, au flanc
du géant , est parvenu à maintenir
son indépendance. Le chef de l'Etat
finlandais, M. Kekkonen, a toujours
pratiqué avec l'URSS une politique de
« bon voisinage » . M. Khrouchtchev a
lui-même reconnu, à plusieurs repri-
ses, que le gouvernement finlandais
respectait scrupuleusement les engage-
ment qu'il avait contractés.

J * H H
Faut-il considérer que M. Khroucht-

chev a soudain pris ombrage du sé-
jour qu'accomplissait aux Etats-Unis, à
titre privé, M. Kekkonen ? Président
d'un Etat indépendant, M. Kekkonen
dispose cependant de la faculté de se
rendre là où il le souhaite sans
éveiller la suspicion du Kremlin. Il
s'était d'ailleurs entretenu au mois de
janvier 1959 avec M. Khrouchtchev
à Leningrad et, il y a quelques mois
encore, l'URSS avait fait savoir qu'elle
n'élèverait pas d'objection à l'associa-
tion de la Finlande à une commu-
nauté économique européenne.

La note soviétique paraît d'ailleurs
juridiquement superflue puisque l'UR-
SS et la Finlande sont liées, depuis
1948, par un traité d'assistance mu-
tuelle. Conformément à ce traité, Mos-
cou et Helsinki doivent se consulter
s'ils estiment qu'ils sont l'objet — ou
qu'un des contractants est l'objet —
d'une menace d'agression provenant
soit de l'Allemagne, soit des puis-
sances alliées à l'Allemagne. La Fin-
lande ne se considérant pas mena-
cée par l'Allemagne ni par les alliés
de celle-ci, il apparaît donc que
l'Union soviétique s'estime, seule, me-
nacée et demande l'application du
traité de 1948.

La nouvelle pression exercée par
Moscou sur Helsinki a donc trait à
l'affaire de Berlin. Dans la note
qu'elle vient d'adresser à la Finlande,
l'URSS prétend en effet que l'influen-
ce militaire de l'Allemagne s'étend
maintenant en Europe septentrionale,
que le Danemark et la Norvège, mem-
bres de l'OTAN, la favorisent et que
la Suède tolère des entreprises que
sa neutralité devrait lui faire con-
damner.

H X J*
On distingue dès lors la manœuvre

qu'exécute le Kremlin. Qu'ils soient
neutres ou militairement engagés, les
Etats Scandinaves redoutent tous le
conflit que pourrait provoquer la
question allemande. Ces Etats cons-
tituent pour l'URSS un facteur d'in-
tervention en faveur d'une négociation
avec l'Ouest. Il est certain que l'opi-
nion Scandinave réprouverait toute
solution de force qui n'aurait pas été
précédée par de nombreuses tenta-
tives d'accord.

Dans son ensemble, la Scandinavie
ne représente donc pas un élément
belliqueux et les Soviets , qui ne peu-
vent l'ignorer , exploitent ses inclina-
tions pacifi ques pour la faire finale-
ment contribuer à leur politique. La
Finlande, qui ne se maintient qu'à
force de précautions sous la menace
soviétique , ne peut commettre l'impru-
dence de provoquer son puissant voi-
sin. Mais le gouvernement soviétique
peut-il exiger que ce petit pays se
déclare maintenant exposé au péril
de l'agression allemande pour justi-
fier l'intervention militaire de l'URSS
sur son territoire ?

H. E. A.

(Lire ta suite en 23me page)
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Près de 100 millions de dollars
de dégâts à Hollywood

Après quatre jours d'incendie

Il semble toutefois que les deux principaux foyers
d'incendie soient maintenant maîtrisés

LOS ANGELES (Californie) (ATS et AFP). — Quatre cent cinquante-
six demeures auraient été détruites par les incendies qui ravagent depuis
quatre jours les environs d'Hollywood, Ce nombre ne comprend pas les
centaines de maisons qui ont été seulement endommagées. Les dégâts s'élè-
vent de 50 à 100 millions de dollars.

Toutes les demeures détruites se
trouvent dans le quartier de Bel-Air ,
neuf seulement sont dans le Topanga
Canyon. Le quartier de Bel-Air, rési-
dence des millionnaires et des vedet-
tes d'Hollywood, était connu pour ses
somptueuses villas dont certaines com-
me celle de Zsa Zsa Gabor valent jus-
qu'à 400,000 dollars sans compter les
objets d'art et toiles de maîtres qu 'el-
les contiennent. Les villas de Miss Ga-

bor, de Joan Fontaine, de Burt Lan-
caster et de James Garner ont été com-
plètement détruites.

Le Topanga Canyon , un ravin escar-
pé dans les montagnes de Santa Mo-
nica, est un quartier pins modeste. Les
maisons y sont moins proches les unes
des autres. L'incendie y a détruit , sur-
tout, près de 3500 hectares de forêts
dont l'importance pour le contrôle des
eaux et des inondations est primor-
diale dans cette région.

Les deux foyers principaux d'incen-
die semblent maintenant  maîtrisés et
les autorités espèrent que le sinistre
ne s'étendra plus. Mais jusqu 'aux pro-
chaines pluies, peut-être pendant en-
core des semaines, toute la région res-
tera sou s la surveillance constante des
pompiers pour empêcher que le feu ne
renarte dJun brasier mal éteint.

Sir Colin Thornley, gouverneur du
Honduras britannique, a annoncé of-
ficiellement mercredi , que l'ouragan
« Hattie », oui a dévasté le pays la se-
maine dernière , a fait 310 morts dont
1fi0 dans la capitale , ce chiffre , a-t-il
aj outé , n 'est probablement pas défini-
tif car les travaux de déblaiement sont
en cours et il est possible nue de nou-
veaux cadavres soient découverts.
(Lire la suite en 23me page)

La reine Elisabeth et le duc d'Edimbourg
sont arrivés au Ghana

ACCUEILLIS PAR LE PRÉSIDENT N'KRUMAH

Les tam-tams ont entonné en leur honneur
des mélopées de bienvenue, tandis que le grand-p rêtre? ¦

murmurait des incantations

A son départ , la reine Elisabeth a été saluée , à l'aérodrome de Londres,
par une gracieuse petite Ghanéenne qui lui a o f f e r t  des f leurs en lui

souhaitant un bon voyage.

ACCRA (Ghana) ( A T S - A F P ) .  — La reine Elisabeth et le duc d 'Edim-
bourg sont arrivés hier en f i n  d'après-midi à Accra pour une visite
o f f i c i e l l e  de onze jours.

Tandis que retentissaient vingt et un
coups de canon , la souveraine , accom-
pagnée du duc et des membres de sa
suite , est descendue de l' avion , au bas
duquel l' attendai t le président  Ktvamc
N'Krumah , aux côtés duquel se trou-
vaient Sa f e m m e  et ses deux en fan ts .
Ceux-ci ont o f f e r t  des f l eur s  à la sou-
veraine.

Tandis que retentissaient vingt el un
passaient en revue un détachement
d'honneur , les tam-tams ont enton-
né les mélop ées de bienvenue saluant
« les p uissants potentats amis venus
d' au-delà des mers ». Puis le grand-
prêtre fétichis te Nai Wulomo a pro-
cédé aux libations de bienvenue .

(Lire la suite en 23nte page)
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I
Importante fabrique suisse, bien introduite en
Suisse romande, cherche pour compléter son J '
organisation, ; i

. ;; j
contrôleur - vendeur ;
v i

possédant voittrre, pour visiter clientèle déjà
existante. Age maximum : 40 ans.

NOUS DEMANDONS : personne énergique, sé-
rieuse et active.

NOUS OFFRONS : place stable, fixe, frais jour-
naliers, indemnité pour voiture et commission.

Bonne formatiop pour débutants. Date d'entrée
à convenir.

Offres avec photo sous chiffres G. 40689 U. à
Publicitas S.A., 17, rue Dufour, Bienne.

r-
J
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; ;
Nous cherchons

I manutentionnaires |
I 

Entrée immédiate ou à convenir.

Salaire selon entente. > [

-J Faire offres à la Direction des |
, Grands Magasins Aux Armourins, W

J à Neuchâtel. B

I EBBSB59 I
I BHH j

ENTREPRISE LOUIS NUOFFER S. A.
CHAUFFAGES ET VENTILATIONS, FRIBOURG

i engage tout de suite ou pour date à convenir f

technicien en chauffages
de première force, en qualité de chef de bureau

Place stable

Faire offres avec prétentions de salaire à la Direction
de l'entreprise

(La suite des annonces classées en l l me page)

I Gain accessoire important
i pour femmes !
BM Femmes de tous âges peuvent s'assurer un gain accès- «
)&À soire important par une activité facile à l'extérieur. EH

Pas de vente, pas de capital nécessaire. Les personnes PS
sérieuses et capables peuvent gagner, avec preuves à /\
l'appui, de 15 à 20 fr. par demi-journée. fej

Les personnes de langue allemande de préférence sont oj
priées d'adresser leurs offres sous chiffres OFA 10224 fN à Orell Fiissli-Annonces, Berne. W&

?5vg Importante entreprise bien introduite en Suisse ¦"¦'.«
jgjjaj romande cherche ' jS

I représentant i
//> pour date à convenir. '" f.'i

pg|j Nous demandons : collaborateur sérieux, actif , de V" :À
fSES bonne éducation, possédant voiture, pour visiter la ; i
pjgj clientèle particulière. Age maximum 40 ans. £3jjH

'01k Nous offrons : place stable très indépendante avec f çil
/ «jS belles perspectives de développement Gain intéres- Ma
OÈS sant. Garan ties-fixe, frais journaliers et de déplace- • j ^'*{$$ ment, forte commission. Débutants seraient mis au f S Û
&J courant par spécialistes. R«£a

•r sM Faire offre avec photo sous chiffres E. 40687 U., à ! 3J|
s» :1 Publicitas S. A., 17, rue Dufour, Bienne. ?WM

La Fabrique de câbles électriques, à Cortaillod, cherche :

DEUX SERRURIERS
avec de bonnes connaissances professionnelles
pour tous travaux de construction et de répa-

' rations ;

DEUX MÉCANICIENS-TOURNEURS
capables, ayant si possible quelques années
d'expérience ;

QUELQUES MANŒUVRES
pour la câblerie ; la préférence sera donné*
aux ouvriers suisses pouvant travailler en
équipes.

Places stables et bien rétribuées.
Horaire hebdomadaire de travail : 45 heures en 5 jours.
Caisses de retraite et de maladie, etc.
Se présenter au bureau du personnel le matin dès 10 heures.

r ,

Représentant
Nous offrons place stable et bon gain par la vente
à des particuliers d'articles de marque d'un usage
journalier, bien introduits sur le marché.
Nous donnerons la préférence à homme Jeune d'ex-
cellente présentation, dynamique.
Nous garantissons bonne mise au courant et soutien
dans la vente. Offres de débutants seraient prises \en considération.
Prière d'adresser les offres avec photo et curriculum
vitae sous chiffres Z 78860 G à Publicitas, Saint-Gall. i

\ J

E B A U C H E S  S.A.
cherche, pour ses maisons affiliées
du Val-de-Ruz (Neuchâtel) et du
Jura bernois, plusieurs

mécaniciens de précision
fraiseurs spécialistes
spécialistes sur tours
aides-mécaniciens
ouvrières sur ébauches

Pemander la formule de
candidature à l'adresse ci-

• , dessous en se référant à
l'annonça et au Journal et
en indiquant l'expérience
professionnelle.

BHH B33BR I
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DÉCOLLETEUR
Nous offron s activité intéressante et variée,
climat de travail agréable, conditions d'enga-
gement favorables.¦ *. *

Les intéressés seront mis au courant et formés.
Adresser les offres mentionnant l'activité an-
térieure, la date d'entrée la plus proche et les
prétentions de salaire à

! ii 
i: •

En tant qu« grand» .

organisation internationale
nous aimerions entrer en contact avec des personnes ambitieuses
et désirant travailler sérieusement pour assurer leur avenir.

Occasion
réelle d'obtenir des gains exceptionnels et une accession aux cadres
dans ces tout prochains mois. Lies débutants seront mis au courant.

Téléphoner
au (032) 2 82 33, samedi, de 11 à 13 heures.

T i. 

i

Représentant
Nous offrons place stable et bon gain par la vente à des
particuliers d'articles de marque d'un usage journalier,
bien introduits sur le marché.

Nous donnons la préférence à homme jeune d'excellente
présentation, dynamique.

Nous garantissons bonne mise au courant et soutien dans
la vente. Offres i de débutants seraient prises en considé-
ration.

Prière d'adresser les offres avec photo sous chiffres
R 78875 G, Publicitas, Saint-Gall.

C O L O M B I  ER
A louer pour le 24 décembre 1961

appartement de 3 pièces
Cuisine, salle de bains, tout confort. Loyer
mensuel Fr. 190.—, plus prestations de chauf-
fage et eau chaude.

Etude Pierre JUNG, avocat, Bassin 14,
Neuchâtel , tél. 5 82 22.
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\ Fiduciaire F. LANDRY

/ jSb <k YK J collaborateurs: Berthold Prêtre

\ \*y/ i ï   ̂ Louis Pérona

\~S" Epancheurs 4 NEUCHÂTEL Tél. 513 13

offre à vendre

Locatif immeuble Locatif
anCien renOVe 6 appartements de

4 appartements, 2 5 appartements de 3 et 4 pièces, 2 ga-

studios et l o c a u x  
^V ilSTS-SS ""-"' <°">^'°"

commerciaux, à terrain, à récente, à

Bôle Thielle Cernier

Café- Café- Boulangerie-
restaurant restaurant épicerie

avec i m m e u b l e  de I___,,UI_ „„«
6 appartements, si- 

&*?*£&£> 
M ^̂  ̂ *

> •*££? 
centrée, pas- „, sur r o u t e  5 appartements et

..b.l.tés de transfor- £r,ne, , à garages, au
matiorv, à

Colombier Bevaix Val-de-Travers

V J

Noua Invitons Instamment les personne»
répondant a des

annonces sous chiffres
a ne Jamais joindre de certificats ou autres
documents

ORIGINAUX
a leurs offres. Nous ne prenons aucune
responsabilité en cas de perte ou de dété-
rioration de semblables objets.

Feuille d'avis de Neuchâtel.\ — J

Nous cherchons à acheter à particu-
lier

. IMMEUBLE
LOCATIF

dans le canton de Neuchâtel. — Faire
offres écrite sous chiffres P. 6204 N.
à Publicitas, Neuchâtel.

Très bon marché
A vendre, entre Yverdon et Neuchâtel,

avec vue panoramique de la Jungfrau au
Mont-Blanc, sur les vignes et le lac, accès
facile,

SPLENDIDE

parcelle de terrain à bâtir
- 90,000 m.2, avec ferme à rénover

Fr. 2.85 le m2

Eau communale sous pression, électricité,
téléphone sur place. Réelle occasion. Boute
carrossable.

Agence Immobilière Claude Butty
Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19

A vendre rue de la Dîme
à Neuchâtel

immeuble locatif
de rapport ; 15 logements et garages

Adresser offres sous chiffres P. 6187 N.
à Publicitas, Neuchâtel

"" ¦"""¦ " 
1 Etude de Me Henri SCAGLIOLA,

; huissier judiciaire
1, rue de la Rôtisserie, à Genève

VENTE AUX ENCHÈRES PUBLIQUES
après décès

j  Les lundi 13 et mardi 14 novembre
1961, dès 14 h, à Genève, 46, quai

' Gustave-Ador, Maison Royale , au 2me
étage, aura lieu la vente aux enchères
publiques, au comptant de

beaux meubles de style
Exposition : vendredi 10 et same-

di 11 novembre, de 14 h à 20 heurs.
Pour tous renseignements, s'adresser

au soussigné.

Henri SCAGLIOLA, huissier.

ïiïilfel V ,LLE

|̂P| Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. Geor-
ges Stemmer de cons-
truire un chalet d'ha-
bitation au Grand Chau-
mont, sur l'article 8829
du cadastre de Neu-
châtel.

Lee plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
Jusqu'au 16 novembre
1961. Police

des constructions.

larâjfc I V ,LLE

SPI Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. Roger
Martinet de construire
une maison d'habitation
au sud de sa propriété,
9, rue du Plan (article
7079 du cadastre de Neu-
châtel).

Les plans sont déposés
â la police des construc-
tions, hôtel communal,
Jusqu'au 16 novembre
1961. Police

des constructions.

G. L 3527
loué. Merci

A louer appartement
meublé dans villa, trois
chambres face au lac,
cuisine, salle de bains,
tout confort. Adresser
offres écrites à P. Y. 3924
au bureau de la Feuille
d'avis.

Industrie suisse cherche à louer à Neuchâtel
ou aux environs

villa ou logement
de 5 pièces, tout confort, avec garages. —
Faire offres sous chiffres K 3958 Lz à Publi-
citas, Lucerne.

Ouvrier cherche

chambre
avec pension , dans fa-
mille simple. — Ecrire à
M. Fernan d DEY, chez
Mme Maag, 8, Comba-
Borel, Neuchâtel.

On cherche

appartement
modeste, de dieux cham-
bres, salle de bains, meu-
blé ou non, dans lies
réglons suivantes : Satait-
Blaise, Hauterive, la Cou-
dre, Moraruz. — Offres
à M. Leone, c/o Glllebte
(Swltzerland) Ltd. Neu-
châtel - Monruz.
Tél. 5 53 41.

Couple sérieux cherche

petit
appartement

ou chambre avec cuisine,
pour tout de suite. —
Adresser offres écrites à
I.X. 4011, au bureau de
la Feuille d'avis.

Demoiselle sérieuse
cherche à louer Jolie

chambre
indépendante

aiu centre de la, viMe. —
Adresser offres écrites à
1011 - 682, au bureau de
la Feuille d'avis.

Belle chambre à. louer
à monsieur. Tél. 5 24 96,
entre 12 et 14 h, et
après 18 heures.

A louer à Hauterive
une chambre à 1 ou 2
lits, avec part à la oul-
sime et à la salle de
bains ; l i b r e  tout de
suite. — Tél. 6 60 74,
après 19 heures.

A louer à Morat
pour le début de Janvier
ou le 1er février 1962,

APPARTEMENT
au rez - de - chaussée, 4
chambres, cuisine, salle
de bains, v é r a n d a .
Chauffage central par
étage. — Adresser offres
sous chiffres N. A. 3981,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Garages
à louer

avenue du Mail 17,
21, 25, à Fr. 45.—
par mois. S'adresser
aux concierges.

DemolseMes ouvrières,
cherchent petit

appartement
ou chambre à deux lits,
avec cuisine. — Adresser
offres écrites à J.Y. 4012,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Le café du Vauseyon
cherche une

employée
de maison

Très bons gages. Se pré-
senter ou téléphoner au
6 14 72.

On demande une

SOMME LIE RE
pour servir au café. — S'adresser à
l'HOTEL DU POISSON, AUVERNIER.

Fr. £0.—
de récompense

à qui me trouvera uni
appartement de 2 pièces
à loyer modeste, meublé
ou non, à Neuchâtel ou
aux environs. — Faire
offres sous chiffres 911 -
681, au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme cherche
chambre en ville

Adresser'offres à Alfio
Di Piètre, Fahys 3.

Jeune couple cherche

appartement
de 2 à 3 pièces
avec confort, en ville,
pour date à convenir. —
Adresser offres écrites à
D.S. 4006, au bureau de
la Feuille d'avis.

j e enerene une

chambre
indépendante

avec tout confort, ou
cabinet de toilette . —
Tél. (039) 4 71 24.

Le café du Vauseyon
demande une bonne

sommelière
congé deux Jours par
semaine ; deux diman-
ches par mois. Se pré-
senter ou téléphoner au
5 14 72.

On demande :

sommelière
fille de buffet
Se présenter l'après-

midi ou le soir au
FLASH-BAR, J.-J.-Lalle-
mand 1, tél. 5 87 51.

On demande une

sommelière
débutante acceptée. —
Tél. 813 17, hôtel des
Alpes, Oormondtrèche.

Nous cherchons une

demoiselle (ou dame)
honnête, aimable, pro-
testante, pour la garde
d'un gentil couple âgé
et petits travaux, tous
les après-midi de la se-
maine de 14 h 30 à 18
heures. Date à convenir.
Paire offres sous chiffres
C. J. 3908 au bureau de
La Feuille d'avis.

On cherche

VENDEUSE
S'adresser à G. Etienne,
bric-à-brac, Moulins 13.

Je acherche um

ouvrier agricole
Italien accepté. — Tél.
7 63 10, chez Lucien Ma-
gnin, Coffrane.
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BELLES TRIPES CUITES
Fr. 2.- ie « ^

Viande hacnée mélangée Sûc. ies 100 g

BOUCHERIE BERGER xt&Sr*

éf »̂éf**iî fc Ŝ enlevés par
f4^1̂ IX«9 L'HUILE DE RICIN

Finis les emplâtres gênants et les rasoirs I
dangereux. Le nouveau liquide. NOX ACORN.

ï stoppe la douleur en 60 secondes. Dessèche
les durillons et les cors Jusqu 'à (y compris)
la racine Contient de l 'huile de ricin pure,
de l' iode et de la benzocalne qui supprima

I instantanément la douleur. '
Un flacon de NOXACORN * Fr. 3.30 voua
soulage d'un vrai supplice. Résultats ga-
rantis, sinon vous serez remboursé.
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A vendre

machine à écrire
portative. En partait ébat.

Tél. 8 15 06.

A vendre pour cause
de transformations, uni

BOILER
marque « FaeA », capacité
100 litres, émall'lé crème,
en bon état. S'adresser
& Mme Madeleine Pella-
ton, Marin (route de

1 Berne). Tél. 7 64 76.

A vendre deux paires de

patins de hockey
Nos 86 et 40. Tél. 5 44 27.

A vendine, faute dl'emplol

machine à laver
c dandy - bl - matte », k
l'état de neruX — Tél.
5 09 38.

A vendre une paire de

patins de hockey
No 34. — Té4. 8 86 01.
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Problème IN'o 651

HORIZONTALEMENT
1. Pour l'avoir il faut  casser le noyau.

— Peut être masqué.
2. Qui est distrait.
3. Particule. — Animau x aux pattes

nombreuses.
4. Habitants d'un ancien pays du

midi de la France.
5. Obtint. — Affaiblissent les pas-

sions. — Dans des titres.
6. Possessif. — Pas ancien. — Se dit

à un ami.
7. Manifestent avec bruit une certaine

affection.
8. Perte de réputation. — Possessif.
9. Espèce de scie.

10. Est excitant. — Bécasses.

VERTICALEMENT
1, Les astres le furent par des peuples

anciens. — Bien féminin.
2. Pronom. — Elle sert à des panse-

ments. "
8. Couleur qui l'emporte sur les au-

tres. — Variété d'argile.
4. Bombe. — En état d'être récoltée.
5. Article. — Sont secs dans des gâ-

teaux.
6. Instruments dont on se sert en chi-

rurgie. — Sur des cadrans.
7. Assortis des couleurs. — Inven-

taire.
8. Dans le nom de deux détroits. —

Détruisait,
9. Est pris au début d'un vol. — Ad-

verbe.
10. Fleur odora nte. — Qui sont assez

calées.

Solution dn No 650
1 2 3 4 5 B 7 8  9 10

LIVRES RELIGIEUX
ARTISANS ET PARTISANS

DE LA CROIX
Juda , Caïphe, Pilate : le malfai-

teur , le centenier, le disciple. Une
galerie de portraits, au centre de
laquelle se dresse la croix de Jésus-
Christ. Tel est Artisans et partisans
de la croix, par le pasteur Marc
Kohler, de l'Eglise française de
Bâle. Vision saisissante parce que
réaliste, humaine des principaux
personnages — responsables ou té-
moins — du plus grand drame de
l'histoire. Ils sont là, devant nous,
si bien qu 'ils deviennent nos con-
temporains — si bien qu'on se re-
connaît  soi-même en eux.

Voici d'abord les trois « artisans
de la croix », ceux qui , à vues hu-
maines portent la responsabilité de
la mort de Jésus-Christ : Juda , le
traître , dont la seule pensée fait
frémir ; quels mobiles l'ont poussé
à vendre son Maîtr e ? A-t-il pour
lui des excuses, des circonstances
atténuant es ? a-t-il su ce qu 'il fai-
sait ? où est la faille dans son atta-
chement à Celui pour lequel , depuis
trois ans, il a tout quitté ? Et
Caïphe, le grand prêtre, quelle
haine cruelle l'anime ? Caïphe, ce
serpent odieux — admirable, peut-
être, en un sens... ? Puis Pilate, le
tyran selon l'histoire profane —
l'irrésolu, selon les Evangiles —
pourquoi ces revirements, pourquoi
cette lâcheté ?

Pour répondre à ces questions et
camper ses personnages, M. Kohler
a scruté le témoignage des quatre
Evangiles, méditant la moindre al-
lusion, rapprochant les détails signi-
ficatifs ; il a poussé ses recherches
dans de nombreux commentaires à
travers les siècles. Chacun de ses
coups de pinceaux est motivé, jus-
tifi é, ceci de façon consciencieuse
et discrète, dans une cinquantaine
de pages de notes critiques en fin
de volume, afin de ne pas alourdir
son texte.

A l'inverse de ces trois premiers
personnages, les « partisans de la
croix » ont d'emblée notre sympa-
thie , le brigand , le centenier, le
« disciple bien-aimé », témoins mal-
gré eux du supplice de Jésus, re-
connaissant en, lui lé Christ, le Sau-
veur. A leur sujet aussi, des ques-
tions se posent et l'étude attentive
de M. Kohler les fait vivre sous nos
yeux avec un singulier relief. On
pourra hésiter, quant à la légitimité
•de son interprétatio n au sujet de,
l'identité du « disciple bien-aimé »,
qui n'est en effet jamais désigné

par son nom dans le quatrième
Evangile, mais que la tradition una-
nime a toujours nommé Jean : M.
Kohler nous propose de voir en lui
Lazare, ressuscité par le Christ peu
de jours avant sa propre mort sur
la croix. C'est ici la seule hypo-
thèse à nos yeux insuffisamment
prouvée de Artisans et partisans de
la croix, petit livre que devraient
lire ceux pour qui l'Evangile est vL-

LA PROCLAMATION
DE L'ÉVANGILE

Les amis du professeur Karl
Barth ont publié à l'occasion de son
soixante-quinzième anniversaire un
livre sur La proclamation de l 'Evan-
g ile (1), dans lequel le jubilaire
donne la substance de son enseigne-
ment sur ce sujet vital pour l'Eglise,
aujourd'hui plus que jamais.

On peut bien dire que Karl Barth
est le réformateur de la prédica-
tion au XXe siècle. On lui doit un
considérable redressement du mi-
nistère de la Parole : il l'a recen-
tré, réorienté sur son objectif
unique. La Proclamation de l 'Evan-
gile est un ouvrage accessible à
tous, écrit dans le ton familier d'un
entretien, dans ce style plein de
saveur et de naturel de Karl Barth,
lorsqu'il professe dans un cercle
quelque peu intime. Une excellente
photo de l'auteur orne la couver-
ture. .

Les pasteurs, chargés de la lourde
tâche de la prédication , y trouve-
ront les lois fondamentales de la
prédication, mètre-étalon auquel se
référer, soit pour sortir de telle
ornière ou pour se simplifier, soit
pour mieux viser le but poursuivi,
ou encore ils y trouveront un en-
couragement à travailler la théolo-
gie, ou à ne pas dire , du haut de
la chaire autre chose que ce que
dit la Bible. De leur côté, les pa-
roissiens se feront, par la lecture
de La Proclamation de l'Evangile
une plus juste idée du ministère de
leur pasteur et seront mieux à
même de le comprendre et de le
soutenir.

Citons au hasard d'un choix par-
mi cent antres, quelques-unes de ces
phrases à l'emporte-pièce, dont le
théologien bâlois a le secret : « Le
prédicateur ne doit pas être en-
nuyeux ! — (...) La prédication est-
elle fidèle à l'Evangile, alors elle
ne peut être ennuyeuse. L'Ecriture
est en fait si intéressante , elle a à
nous dire tant de choses nouvelles

et propres à nous "secouer, que le*
auditeurs ne peuvent vraiment pas
être enclins a dormir ! » (p. 51).
Et dans la même ligne (p. 73) :
« L'Ecriture est très riche et les
chemins qu'elle emprunte sont in-
finiment variés. Si l'on tient compte
de cette observation, il y aura
chaque dimanche quelque chose de
nouveau à dire. »

L'EPITRE AUX ROMAINS
Après L'Epitre aux Philippiens et

L'Epitre aux Galates , de M. André
Péry, la collection des commentai-
res de poche (1) s'enrichit d'un
nouveau fascicule, consacré à
L'Epitre aux Romains, par M. Mi-
chel Rousseau.

Est-il possible, en 70 pages petit
format, de commenter l'épître la
plus dense, la plus doctrinale de
toutes ? L'auteur a accepté le défi
et joué le jeu avec art, dans le but
de rendre la célèbre épître acces-
sible à chacun, non seulement dans
les grandes lignes de son enseigne-
ment, mais dans son dynamisme.

Après une introduction sur le mi-
nistère de saint Paul, le texte de
l'épître, péricope par péricope, est
résumé et commenté brièvement ;
et chaque fois, en caractères gras,
suit une interpellation de l'auteur
au lecteur, lui posant au sujet du
texte de l'apôtre Paul une question
directe (voire indiscrète !), lui don-
nant un thème de réflexion ou un
sujet de méditation. — Bible
ouverte, entrons dans le jeu I

Sr. G. de B.
(1) Ed. Delachaux et Nlestlé.

LA PITIÉ DE DIEU

PLAISIR DE LIRE
UN MONS TRE RÉJO UISSA NT

par Jean Cau
quatre nommes dans une prison,

tous quatre soupçonnés ou con-
vaincus d'avoir tué , et qui se ra-
content leur vie, leurs histoires,
leurs for fai ts , cela devrait donner,
semble-t-il , un roman à la Dos-
toïevski. Eh bien, non, c'est du
Sartr,e. Jean Cau, journaliste à
l'ExpreSs, et auteur de cette Pitié
de Dieu (1) dans laquelle il n'y a
guère de Dieu ni de pitié , a été
secrétaire de Jean-Paul Sartre. Et
comme bien d'autres il a été , yjie
disons pas marqué , mais fas ciné
par le maître , au poin t d'adopter
telle quelle sa vision des choses.

Dans le monde de Sartre, tout
homme est un révolté appelé à
maudire le ciel et à s'accommoder
comme il peut de cet enfer qu'est
la terre. Situation tragique, car on
se débat , on hurle, on bave, et par-
f o is l'on tue. Situation comique
aussi, car ne sachant pas qui l'on
est, il faut  bien que l'on adopte un
rôle. C'est le garçon de café qui
joue à être garçon de café , et qui,
à force d'y jouer, atteint à la vir-
tuosité pure.

L'univers est un décor derrière
lequel il n'y a rien. L'homme dès
lors devient le prêtre obscur du
Néant. Ainsi Match , l'un de nos
quatre, « dégorge la nuit par tous
les pores, il sécrète le noir comme
la seiche qui s'enveloppe de ses
nuages d'encre. Sa seule présence
au sommet d' une Acropole obscur-
cirait le ciel de n'importe quelle
Grèce. Match est un individu fu-
nèbre ». /J n'y a en lui de blanc
f u e  ses mains ; toujours, il les a

levées devant lui * comme deux
ampoules lumineuses où s'irisent
les Saintes Huiles. Mains, vous étiez
mon recours et je vous élevais vers
le ciel. »

Le sentiment ? Néant. « Aimer, dit
le docteur, ce n'est rien d'autre que
dresser quelqu'un à vous aimer,
comme on dresse un chien à rap-
porter une pantoufle. » Les p lus
malins sont ceux qui endossent an
rôle qui magiquement les grandit,
et cocassement les enivre ; les uns
comme les autres, le champion de
boxe, le coureur cycliste , le Don
Juan, d'abord ils se livrent à leurs
exploits, puis, second temps, ils les
racontent. Plaisir bien supérieur en-
core au premier. Eugène , lorsqu'il
boxait, était f ier  comme un empe-

reur ; assommer le rendait f o u  de
joie : « On commence. Et je tape ,
je tape comme un sourd. Je me ré-
galais ; c'était du gâteau... Au troi-
sième round , c'était plus du gâtea u,
c'était du beurre. Je lui file deux
crochets à assommer une borne
kilométrique.... » Le p lus beau, c'est
que son adversaire est mort deux
heures après, d'une hémorragie cé-
rébrale.

Mais parler , blaguer, jouer un
rôle a encore un autre sens : c'est
passer derrière le décor pour dé-
montrer la vanité de toute chose.
Volupté singulière et aristocratique.
On a l'air d'être objectif ,  voire de
faire l'éloge de ce qui est, et sans y
toucher, voici que l'on a tout dé-
moli.

Ainsi, avec un sérieux parfait ,
Match donne une séance de der-
nières nouvelles : inondations à
Lyon, ultimatum de l'URSS à la
Finlande considéré par les Etats-
Unis comme créant une situation
extrêmement grave , santé, et morl
du pape , infirmières assassinées par
un dangereux maniaque sexuel , qua-
rante-neuf mille personnes arrêtées,
c'est le pain quotidien des derniè-
res nouvelles. Et Match termine, sa-
tisfait , par la formule consacrée :
« Nos informations sont terminées.
Prochain bulletin ce soir à vingt
hé$res ».

Ce ton neutre et benêt, contras-
tant avec cette avalanche d'hor-
reurs et de catastrophes, fait  qu'on
ne sait p lus s'il faut  rire ou p leu-
rer. Nos quatre ont décidé de rire.
De rire pendant plus de deux cent
cinquante pages. Tout ce qu'ils ont
fai t  au cours de leur vie, records,
violences, brutalités et folies , était
très bien. C'était grandiose et abru-
tissant.

Ce parti pri s d'immoralisme, qui
est celui de l'auteur comme celui
de ses personnages, a un inconvé-
nient : il sent un p eu la vantar-
dise ; on aurait pr éféré ici et là
un peu plus de sincérité. D 'autre
part, cet étalage de cocasseries
peut être très drôle, au début; en-
suite il lasse un peu. Néanmoins,
dans les limites qui sont les sien-
nes, « La Pitié de Dieu » est une
œuvre ébouriffante; c'est en son
genre l'équiva lent d'un match de
DOXe. P.-L. BOBEL.

(1) Gallimard.HOLIDAY ON ICE
Spectacle de variétés

au Palais de Beaulieu, à Lausanne
C'est devant un public enthou-

siaste, que s'est déroulée , lundi soir,
la « prem ière » de la revue de
patinage « Holiday on I 'ce ».

Le programme est bien équilibré.
Les tableaux à grand spectacle tels
que : «Au  temps des cosaques »,
« Légende de la Perle noire », « Soi-
rée au cirque », « Noce de cristal »
ou « Cocktail européen », sont en-
trecoupés de sketches humoristiques
ou de solos de très grands artistes,
parmi lesquels se distingue tout pa r-
ticulièrement Alain Giletti, cham-
pion d'Europe.

Le spectacle débute par  un tableau
intitulé « Dans l'Ile d'Emeraude »,
où Renate Muller et Richard Swen-
ning dansent à la manière irlandaise
avec beaucoup de fantaisie.

Suit la très jolie scène du « Chat,
de la souris et de l'intrus », où.
nous voyons un énorme chat bleu
(composé de deux patineurs), pour-
suivre une petit e souris, tandis
qu'un gros chien, à la mimique
expressive, le pourchasse lui-même.
Ce sketch est l'un des mieux venus
de la soirée.

« Au temps des cosaques » nous
plongea dans l'atmosphère russe
classi que dans ce genre de repré-
sentation. Le meilleur tableau est
l'arrivée de tous les artistes revêtus
d'immenses pèlerines noires, qui
bruissent en cadence sur la glace.
C' est d' un e ff e t  saisissant.

La championne d'Italie de pati-
nage Anna Galmarini , gracieuse pe-
tite personne, p irouette légèrement
et fai t  des prouesses , sans avoir
l'air de se donner aucun mal.

J' ai un peu moins aimé « Far-
West en liesse », qui s'apparentait

p lus au cirque qu 'au patinage. Les
clowns Rastelli, agréables à voir
et à entendre sous un chapiteau ,
ne paraissent pas à leur place dans
un spectacle de ce genre, par ail-
leurs fort  copieux.

Alain Giletti , champion de France
et d'Europe, vient, po ur notre plu s
grand p laisir, faire une éblouissante
démonstration de son talent. L 'ar-
tiste semble échapper à la loi de
la pesanteur, et l'on a peine à
réaliser que ce j eune garçon ait
des patins aux pi eds, et non des
ailes...

Avec leurs trouvailles drôles, Guy
Longpré et Ivor Robson sont égale-
ment extraordinaires, dans leurs
sketches humoristiques.

Bref,  tous les artistes sont dignes
d'éloge. Mentionnons encore Frankie
Sawer, dans le « Rêve du pau vre
clown », gui f ai t  une composition
pleine de sensibilité, Mary lin Coope r
et Ted Roman, dans un numéro
d'acrobatie parfaitement au po int, et
Charlotte Bal lauf, dans sa danse
avec Alain ' Giletti.

Les tableaux à grand spectacle
sont d' une richesse de costumes
qui n'ont rien à envier aux spec-
tacles de variétés parisiens. Que ce
soit dans « Soirée au cirque » (les
girls transformées en c h e v a u x
blancs et noirs, p iaf fants  et cara-
colants), ou dans « La grande val-
se » (la valse viennoise classique
dansée par tout le ballet à un
rythme étourd issant), nous ne nous
lassons pas de les regarder.

Et c'est la grande finale où tous
les artistes déf i lent  et saluent un
public conquis.

M. B.

R O M A N S  D I V E R S
Le Chevalier à Vêmeraude (1),

de Victor Gardon, offre un tableau
vivant de l'Arménie légendaire. Le
héros de cette épopée, Vahram, est
un parent de Lancelot et, de Perce-
val. C'est une œuvre sans fraude,
tout imbibée de poésie grandiose et
naïve.

Le ménage Barcksdale se porte
assez mal. Lilian trompe son mari
avec un garçon boulanger, cepen-
dant que leur fille Laurie s'aco-
quine avec un blouson noir. Oeuvre
pessimiste ? Non, car tout cela s'ar-
rangera. Tel est le thème de ces
Orages de printemps (2), par Ed-
mund SchiddeL

Emineh Pakravan, née en 1890
d'un père iranien et d'une mère
autrichienne, a vécu à Téhéran , où
elle a enseigné la littérature fran-
çaise. Dans son roman, Le Prince
sans histoire (3), on trouve les qua-
lités .. orientales, charme, préciosité,
poésie, unies à celles de l'Occident.

Liberata (4) , d'Elena Quiroga, est
une jeune Espagnole qui vit dans
un vieux village de pêcheurs. Douée
d'une beauté exceptionnelle, elle ^st
victime d'un drame qui la mène
à la folie ; mais le drame ici n'a
rien de voulu, il sourd de la réalité
même, il est la réalité, qu'il faut
aimer comme telle et malgré tout.

Des objets sacrés ont été volés
dans plusieurs églises et sacristies
de Bretagne. De jeunes campeurs,
aidés par l'inspecteur, finiron t par
avoir raison de la dangereuse bande
internationale qui a volé la Crosse
de l'Abbaye (5). Tel est en effet le
titre donné par A. B. Ashdey à ce
roman fort animé.

Avec Mes sœurs et mes curés (6),
Gaby Besson-Drivet a écrit une

œuvre charmante et piïmesautière.
Est-ce des souvenirs de couvent ?
Est-ce invention romanesque ? On
rie sait. Toujours est-il que la na-
ture, celle de l'héroïne et de ses
amies, donne bien du fil à retordre
aux bonnes sœurs.

Spécialiste des romans qui finis-
sent bien, Luisa-Maria Linarès se
présente cette fois avec un titre as-
sez effrayant, Sous la coupe de
Barbe-Bleue (7) . Mais n'ayons pas
peur, il ne s'agit pas d'un ogre
véritable, mais plutôt d'une éven-
tuelle victime, Il est à prévoir en
effet, que Myriam, la jeune et sé-
duSsanite Américaine, saura faire
façon de lui et parvenir à ses fin®.

Le Quadrille de Bologn e (8) , de
Charles Exbrayat, roman de la sé-
rie Espionnage, met en scène Ita-
liens, Anglais, Américains et Rus-
ses, tous acharnés sur le même do-
cument, ce qui vaudra à l'héroïne
la plus effarante nuit de noces qui
se puisse imaginer.

Voyage organisé (9), par Charles
Franklin, est un roman d'aventures
très agitant et très agité. L'Opéra-
ration Adam et Eve (10), du colo-
nel Lueius Light, tourne autour
d'un accord passé entre l'URSS et
les Etats-Unis, afin de permettre à
l'espèce humaine de survivre à un
éventuel conflit atomique. Sujet
d'actualité.

Loin de chercher l'exceptionnel,
c'est à la source même de la vie,
dans ce qu'elle a de pur et d'au-
thentique, que Luoe Péclard a voulu
se replonger en composant ces Sor-
tilèges d' enfance (11). Un village et
sa poésie, une ferme, le coin d'un
feu, le grand-père ; on boït du La-
vaux ou du Fendant. C'est le bon
vieux temps, avec tout ce qu'il ex-
hale d'odeurs exquises et parfu-
mées, p. L. B.

(1) Stock.
(2) Stock..
(3) Nouvelles Editions Debresse.
(4) Pion.

À5) Nouvelles Editions Debresse.*<i)  Editions rénovées, Carouge.
(7) Librairie des Champs-Elysées.
(8) Librairie des Champs-Elysées.
(9) Librairie des Champs-Elysées.

(10) Editions Debresse.
(11) Nouvelles Editions Debresse.

Institution des diaconesses
de Saint-Loup

Le 119me rapport de l'Institution des
diaconesses de Saint-Loup rend hom-
mage au pasteur Charles-Louis Ga-
gnebla, directeur, décédé le 6 septem-
bre 1960. D'autre part , le président du
comité, M. Fritz Bonnard , a demandé
d'être remplacé. Son successeur est M.
Henri Tlssot , de Genève.

La communauté compte actuellement
389 diaconesses réparties dans toute la
Suisse romande. L'école d'Infirmières
compte 13 élèves laïques qui poursui-
vent avec les novices leur formation à
Saint-Loup et se préparent à l'obten-
tion du diplôme de la Croix-Rouge.

Les comptes de l'année 1960-1961 sont
favorables, un bénéfice d'exercice de
15,533 fr. 65 étant relevé.

LE TOUR
DU MONDE

EN
80 JOURS
•v W .¦

1) L'éléphant que Passepartout a déniché pour transporter les
voyageurs à AUahabad n'est pas tout à fait un éléphant domesti-
que. Son maître l'a élevé pour en faire un éléphant de combat ,
mais le pachyderme n'en est pas encore arrivé au stade de férocité
nécessaire, et l'on peut lui faire transporter une charge. Cepen-
dant, le propriétaire en demande une somme considérable.
2) Malgré les objurgations de sir Francis qui connaît à fond les
habitudes de marchandage des Indigènes, Phlléas Fogg, sans sour-
ciller, sort de son sac de voyage, deux liasses de billets, et les
remet à l'Hindou, qui se confond en remerciements. Pour ce prix,
les voyageurs auront également quelques vivres et un guide parsi,
chargé de les conduire à bon port.

3) Puis, comme si l'éléphant eût été son mode de locomotion
habituel, Phlléas Fogg prend place dans l'un des sièges disposés
de chaque côté du dos de l'énorme animal, tandis que sir Francis
se hisse dans l'autre, et que Passepartout se Juche au milieu,
Juste derrière le cornac. Ces dispositions prises, l'éléphant s'ébranle
lourdement vers la Jungle.
4) Pour abréger la distance, le guide a choisi d'abandonner le
tracé de la vole ferrée, et de couper à travers la forêt , Phlléas Fogg
n'élève aucune objection à ce projet , qui sert ses Intérêts, mais sir
Francis voir avec crainte les incidents de terrain se multiplier, ce
qui a pour effet de ballotter les voyageurs, comme s'ils se trou-
vaient sur une mer démontée.
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BIBLIOGRAPHIE
A travers le bulletin annuel

de fondation suisse
à la cité universitaire

de Paris
Le conseil de. la maison suisse à la

cité unioersitaire de Paris nous a fa i t
parvenir son neuvième bulletin an-
nuel , re latif à son activité. Mention-
nons que le conseil de la fondation
suisse s'applique à fournir aux étu-
diants suisses qui viennent poursuivre
leurs études à Paris, les meilleures
conditions de travail possible. Du pré-
sent rapport de gestion pour l'exercice
1960 , _ nous avons relevé les points
princi pa ux suivants :
• La fondation suisse de la cité

universitaire! de Paris a comp té , l'an-
née dernière , 83 résidents, dont 31
étrangers. A ce nombre s'ajoute ' une
trentaine d'étudiants et d'étudiantes
suisses adm is par échange ou sans
condition par d'autres fondations de
la cité universitaire.
•_ Le conseil d'adm inistration ayant

décidé , dans sa séaÀce d'avril 1960,
d'héberger les couples d'étudiants,
trois ont été accueillis au cours d*
l'année , dont un é tranger.

9 Au printemps , le professeur
Fernand Brunner, président du con-
seil de la fondation en Suisse , a don-
né une conférence , avec projections ,
sur un voyage en Inde , qui a suscité
le plus vif intérêt.

9 Les redevances n'ont pas été ma-
jorées au cours dé l'année. Elles
étaient f ixées  à 100 NF pour les rési-
dants et 150 NF pour les hôtes de
passage. Les couples d'étudiants ont
payé 160 NF. Les bénéfices estivaux,
plus importants que prévus , ont per-
mis, cette année encore, de réduire
très sensiblement le défici t  du comp te
d'exp loitation qui s'élève à 1728 NF 61.

9 Aux dépenses spéciales fai tes  grâ-
ces à l'aide financière des autorités
fédérales , f i gure le renouvellement du
mobilier et des articles ménagers.

0 Au nombre des examens passés
en 1960, nous avons relevé un docto-
rat en p harmacie et un doctorat es
sciences physiques.

Une étude de M. Philippe Germond ,
licencié es lettres , sur les Hyksos en
Egypte apporte une contribution scien-
t i f ique à ce neuvième bulletin annuel
de ta f ondation suisse à la cité uni-
versitaire de Paris.

Vendredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, réveil en musique. 7.15, informa-
tions. 7.20, propos du matin. 7.25,
rythmes et chansons. 8 h , l'université ra-
dlophonique internationale. 9 h, chan-
sons et danses de Moravie. 9.15, émis-
sion radioscolalre. 9.45, solistes. 10.15,
émission radioscolalre. 10.45, musique
vocale française de Lully à Rameau. 11 h,
émission d'ensemble. 11.30, visages d'au-
trefois. 11.35, sur trois ondes... musique
légère et chansons. 12 h, au carillon de
midi, avec à 12.15, le mémento sportif.
12.45, Informations. 12.55, la ronde des
menus plaisirs. 13.30, petit concert. 14.15,
émission radioscolalre. 14.45, les grands
festivals de musique 1961.

16 h, feuilleton. 16.20, l'éventaU. 17.16,
échos de festivals. 18.05, pages d'Albenlz.
18.15, à deux pas... 18.25, la Suisse au
micro, avec le carnet du tourisme et pré-
sentation du concours hippique interna-
tional de Genève. 19.15, informations.
19.25, le miroir du monde, avec la si-
tuation Internationale. 19.50, ballades et
spirituals. 20 h, routes ouvertes. 20.20,
vendredi soir, variétés. 21.10, l'année
Liszt : Franz Liszt , évocation littéraire
d'I. Vlllars : Libéra mo. 22.10 , la, Ménes-
trandie. 22.30, informations. 22.35, musi-
que contemporalre.

Second programme
Jusqu'à 19 h , programme de Sottens.

19 h, chansons et mélodies légères.
20 h, alternances... 20.30, première partie
du concert symphonique. 21.30, trois
petites notes... divertissement musical.
22.15, Jazz au Canada. 22.30, programme
de Sottens.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, musique po-

pulaire. 6.50, quelques propos sur votre
route. 7 h. Informations. 7.05, musique
légère. 11 h, émission d'ensemble. 12 h,
solistes Instrumentaux. 12.15, communi-
qués touristiques. 12.20, nos compli-
ments. 12.30, informations. 12.40, le Ra-
dio-Orchestre. 13.30, quintette, de Schu-
mann. 14 h , pour madame.
16 h, concert pour les malades. 16.45,
autrefois , en service actif . 17 h , sympho-
nie, de Juan Arrlaga . 17.25, pour les
Jeunes. 18 h , marches et chants, de H.
Flury. 18.20, bonsoir à tous ! 18.40, actua-
lités. 19 h , chronique mondiale. 19.20,
communiqués. 19.30, informations, écho
du temps. 20 h, ensemble accordéoniste
suisse. 20.30, autour du micro, discus-
sion. 21.15, œuvres orchestrales de F.
Delius. 21.45, par les ponts-levls, dans
les bourgs romantiques. 22.15, Informa-
tions. 22.20, musique de chambre de
P. Jona U. Korn.

TÉLÉVISION ROMANDE
20 h , téléjournal. 20.15, carrefour ,

émission d'actualités. 20.30, René-Louis
Piachaud, l'homme et le poète. 21.30,
danses sacrées et danses populaires des
Indes. 22.10, le week-end sportif. 22.25,
dernières Informations. 22.30, téléjournal
et carrefour.

EMETTEUR DE ZURICH
20 h , téléjournal. 20.15, le commerce

avec l'Est, retransmission directe d'un
débat au parlement bernois des Jeunes.
21 h , Jeux de questions et réponses. 21.40,
Jazz sans mode d'emploi. 22.10, téléjour-
nal.

HBSjIH
Théâtre : 20 h 30, Les Marionnettes de

de Salzbourg.
CINEMAS

Apollo : 15 h et 20 h 30, Le Monde de
Suzle Wong.

Palace : 20 h 30, La Marraine de Charley.
Arcades : 20 h 80, Un Taxi pour Tobrouk.
Rex : 20 h 30, Les Tortillards.
Studio : 20 h 30, La Ciociara.
Blo : 20 h 30, Escort West.

PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu'à 23 h) :
J. Armand, rue de l'Hôpital

De 23 h à 8 h , en cas d'urgence,
le poste de police indique le pharmacien

à disposition.
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pour 3 draps

198.-
Toujours luit..

TANNER
Dtme 52

La Coudre • NE
Tél. 5 SI 31

Bibliothèque
circulante

Français et allemand.
Vente de livres d'occa-
sion. Mme B. Dupuls,
Flandres B.

COUTURE
dans tous les tissus

Grand choix de

jersey-tricot
au mètre dans les qua-
lités suisses et françaises

Jersey-tricot
Mme E. Mennet

Rue du Seycm 60
Neuchâtel

Pour recouvrir vos
meubles, adressez-vous

à l'artisan
PHILIPPE AEBT

Tapissier-décorateur
Beaux-Arts 17, Neuchâtel

Tél. 5 04 17

A vendre Dettro cnien-
ne

Lassie
adulte très affectueuse.
Pure race maie sains pa-
piers. Bellles perruche»
6 fr. pièce. — M. Du-
volstn, Cressder.

A vendue, «n parfait
état d'entretien, une

chaudière
di'appairtemenit, pour 8
chambMè. — Tél. (098)
818 26.

¦

A vendre, à bas prix,

garage préfabriqué
en tôle ondulée, monté
sur carcasse métallique,
en très bon état. —
S'adresser i, Jean Nydeg.
ger, Travers. Tél. (038)
9 64 87.



Attractions
Bar
C afé-br asserie
Vous pourrez danser au son
dés meilleurs orchestres
d'Europe et d'Amérique.

A W % f* Charles
. D. %*». iaquet

Fanbourg du Lac 27
NEUCHATEL - Tél. 5 03 47
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Servette le champion ne livre
qu'un joueur à l'équipe nationale

I Malgré le match de Berlin, la vie continue chez les footballeurs restés au pays I

Malgré l'engagement de
l'équi pe nationale à Berlin,
quatre matches de champion-
nat se joueront en cette fin de
semaine en ligue nationale.

En ligué nat ionale  A : Servette •
Schnffhouse i Mie - Zurich.

Ëa ligué nationale B : Portentruy -
tViîitérthCur j Sion - f houhe .

Ôii assisté donc & quelque chose d'in-
•ollte : Servette, le champion suisse,

l'incdntestable dominateur du présent
championnat, le récent vainqueur
d'une des plus réputées équipes de club
d'Europe peut se permettre de fixer
Une rencontre Ai championnat  le jour
où l'équipe nationale joue un match
déterminant pour sa participation aux
championnats du monde.

l u  ras tniiffiie
En ce pays donc les valeurs du cham-

pionnat sont étrangères à l'équipe na-
tionale : le champion ne lui livre qu'Un
seul joueur. Et encore, un joueur qu'il
ne possédait pas lorsqu'il gagna le ti-
tre. Autrement dit, on n'a pas besoin
de lui . C'est extraordinaire , non ? Sans
doute , ça doit être un cas unique en
Suisse.

Mais ceci s'explique par le fait que
Servette  vit de l'apport de quatre
étrangers qui occupent des postes Im-
portants. Par je fait aussi oue c'est une
équipe liée qUe l' on doit prendre en
bloc ou laisser en bloc. Apparemment,
Servette n'a rien à craindre dé Schaff-
hoùse. Tout le monde est d'accord. Il
ne craint effectivement rien puisqu'il
a décidé de jouer sans Wiithrich dont
il ne se passerait pas volontiers pour
un match qu'il considère comme dan-

gereux. Cependant* contre SchiffhOust ,
Il peut encore être sous le coup dé «à
prodigieuse victoire de dimanche lias-
se. C'est-à-dire qu'il peut en ressentir
les effets néfastes ; la fatigue, le relâ-
chement moral. Cela arrivé , tous sa-
vez, sans qu'on le veuille et ert dépit
de la mei l l eure  préparat ion,  tlhé se-
maine après avoir battu la Belgique
à Lausanne, l'équipe sulSse né fut qu'Un,
fantôme à Stockholm.

Une semaine après avoir brillé con-
tre la Suèelè , k Berne, ESchitUnn et
surtout Pottier n'existèrent que par le
nom en championnat de France. Ser-
vette né gagnera peut-être pas aussi
facilement qu'on le pense. Bâle et Zu-
tlch Sont pressés et ils prennent de
l'avance en prévision du prochain tour
de coupe. Ils Ignorent l'équipe natio-
nale et s'en tiennent au programme
primitivement prévu. En quoi Ils bnt
bien raison. Battu par Grasshoppers et
par Young FellbwS, Bâlè risque fort
de l'être également par la troisième
équipe zuricblsé . Ce qui n 'arrangerait
pas les choses, évidemment. Mais com-
ment S'y prehdtë pour gagner g*hs li-
gne d'attaque ? Enfin , 11 s'efforcera de
maintenir tout de même sa réputation
dé solidité à domicile. Au stàdé Sâlnt-
Jncqurs , il * tenu Servette  en échec.

Detix raisons
En ligue nationale B, Sion aura deux

raisons de gagner ; il doit d'abord ef-
facer le plus rapidement possible le
souvenir de son mauvais match et de
sa défaite de dimanche dernier ; II doit
ensuite battre Thoune pour la simple
nécessité d'éliminer un adversaire dan-
gereux qui est toujours présent en dé-
pit de pas mal de mésaventures.

Au niveau de la l igue S : un match
très, très important.

Winterthour poursuit son ascension
avec une régularité remarquable : il e*t
déjà plus près de la tête (4 points )  que
de la queue du classement (S points),
où on crut le voir pourrir en douceur.
Il est bien capable de mettre l'ambi-
tieux Porrentruy à la raison.

Raymond B.EYMOND.
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Co n'est pas le moment de trébucher

a No» internationaux poursuivent leur entraînement à Berlin. Les voici, gD Tacchella et Eschmann en tête, franchissant l'obstacle dressé par le coach a
g Rappan. En ira-t-il aussi aisément de la Suède ? Ce serait trop beau I D

? (Phot. Aâli.) n
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SI tous les regards suisses seront
tournés vers Berlin , en cette fin de
semaine, il n'en demeure pas moins
que l'on jouera aussi à fdotBâll dàfl*
notre pays durant le prochain Aêêk-
end . F,t ce ne seront pas lés moindres
qui seront en lire. Le CHàmp'lrin
suisse , lui-même, sera dé là partie . Et
peut-être bien que cdntrê Schaff-
hoùse, 11 regrettera l'absence du dy-
nami que Wuthrich .

On remarquera au sujet du match
décisif rie notre équi pe nationale dilè
nos adversaires suédois n'arrivent dans
l'ex-capitale allemande que ce mâtin.
Et si l'on en croit les information»
remues à leur sujet , Ils n'ont même
pas poussé spécialement lètlr érltrâl-
nement avant cette importante ren-
contre . Continueraient-Ils à Mésesti-
mer nos footballeurs ? On êh dlîlitè.
Car Ils ont tout de même tlrls la
peine d'assister au film dti match dit
YVankdor f. Et Ils en aiirdht certaine-
ment tiré les conclusions.

Le Judo-Club de Neuchâtel
est en de bonnes mains

Bénéf iciant des conseils d'an entraîneur japonais

Le Judo-CIuh de Neuchâtel
est encore bien jeune. N'en
est-il pas à sa dixième année
«« "existence ? Qu'importe, il fait
preuve d'une activité réjouis-
sante. Et, pour prouver sa vi-
talité, il a organisé une soirée
dé démonstration eh son local
que l'on appelle, eu japonais,
« dojo » .

D'aucuns savent qtle ce sport est
d'essence asiati que . Lés pratiquants ont
conservé rites et mots d'origine. Par
exemple, avant chaqu e rencontre, les
combattants se saillent en faisant une
révérence. Ainsi qu'à la fin ! L'arbitre
util ise ries termes nippons. Vous l'en-
tendez k tout -moment dire « ipon > et
«ws'sari». Ce r|tli signifi e point et demi-
point que l'on attribue au vainqueur.

Filles et garçons
Une trentaine rie membres présen-

tèrent les subtilités enseignées par
leitr professeur, le Japonais Yosbitem
Anrin , âge rie 24 ans, quatrième dan.
Parmi les élèves , pieds nus et revêtus

L'entraîneur japonais du Judo-club
de Neuchâtel en action. Il projette un

de ses élevés du sol.
(P.P.A.)

du kimono de compétition , on remar-
qua le travail des juniors , tant filles
qilé g*rçoiis; âgés de dix ans et plus,

Mouvements d'épaule, de hanche, de
jambes, démontrèrent de quelle façon
avec un entraînement sérieux, un ad-
versaire peut faire connaissance avec
le sol. Mais pour réussir de tel s gestes
avec succès, il en faut des heures d'en-
traînemen t ! Le judo est une école de
volonté. Profitable à la jeunesse ! Il
mériterait d'être mieux connu.

L'art de tomber
A voir M. Ando et ses élèves en ac-

tio n, on eut parfois le souffle coupé.
Il ne s'agit pas seulement de faire
tomber son adversaire, mais il faut
savoir également entrer en contact
avec le sol. Alors que l'on s'attendait
à voir des grimaces au terme de cer-
taines chutes , on était surpris de cons-
tater un sourire.

Le Judo-Club de Neuchâtel compte
environ cent trente membres. Deux
champions suisses font partie de sa
cohorte : David Fuhrmann . 2me dan ,
déten t eur du titre des poid s moyens,
et Frédéric Kyburz , ceinture marron,
champion juniors . Leur entraînement
est stupéfiant. Certains exercices lais-
seraient le commun des mortels à bout
de souffle. Le judo est vraiment un
sport nécessitant un entraînement des
plus poussés. Avis aux amateurs !

R. Pe.

Les Suédois aujourd'hui à Berlin

??????nnQnnnaanrjnrj nn nnnnnnnnnnnnnnnn nnnn

Simonsson et probablement Nyholm sur la route
de nos f ootballeurs

L'équipe de Suède qui ren-
contrera la Suisse dimanche à
Berlin en match de barrage
comptant pour le tour prélimi-
naire de la coupe du monde,
quittera Jrlalmoe ce matin.

La .plupart des joueurs désignés sont
arrivés mercredi a Màltaioè ou 113 ont
pris part, dans l'après-midi, k une con-
férence technique : la défaite subie à
Berne a été longuement commentée
et , à l' aide du film du match, on s'est
efforcé de relever les principales er-
reurs commises par les Suédois afin
d'y remédier dans l'avenir. L'entraî-
neur George Raynor a souligné qu'il
était absolument nécessaire, dimanche

?????????????????????????

prochain, de jouer sur un rythme plus
rapide qu'à Berne et il a critiqué en
particulier le jeu des ailiers suédois.

Nombreuses occasions
Dans la soirée, les sélectionnes ont

joué un match d'entraînement. Cetts
rencontre n'a guère apporté d'ensei-
gnements aux sélectionneurs. Si U dé-
fense s'est comportée de manière sûre,
la ligne d'avants ne sut pas mettra
à profit de nombreuses occasions de
marquer et se révéla incertaine dans
son jeu de passes et dans ses tirs an
but. L'absence de Agno Simonsson —
victime d'une blessure sans gravité
d'ail leurs — se fit nettement sentir ;
mais il sera k son poste dimanche. H
est probable également que le gardien
Bengt Nyholm tiendra sa place, bien
qu'il soit resté au repos jusqu'ici pour
achever de se remettre d'une blessure
au genou gauche.

La composition définitive de l'équipe
suédoise ne sera connue qu'après l'ar-
rivée des joueurs à Berlin.

On attend 4000 Suisses
à Berlin

Les Berlinois qui , en raison des évé-
nements n'ont guère eu la chance de se
mettre sous la dent ces derniers mois,
de grande rencontre sportive, accour-
ront dimanche au grand stade olympi-
que pour assister à la « belle » entre
la Suisse et la Suède en match qua-
lificatif de coupe du monde. Au rythme
auquel va la location , les organisateurs
pensent qu'il y aura entre 50,000 et
60,000 spectateurs. On attend notam-
ment de nombreux supporters des deux
équipes. Les Suédois seront au nom-
bre de 4000 environ d'après les agen-
ces de voyage et les Suisses probable-
ment autant. Les deux formations ne
manqueront donc pas de soutien vocaL

Puskas entre
dans l'équipe d'Espagne

Les sportifs espagnols sont con-
fiants quant à la qualification de leur
équipe nationale pour le tour final
de la coupe du inonde.

Les responsables de l'équipe Ibérique
ont pris toutes les dispositions néces-
saires pour que les deux matches qui
opposeront leur formation à celle dn
Maroc (aller dimanche à Casablanca et
retour le 30 novembre k Madrid) se
soldent par une victoire espagnole.
L'ossature de l'équipe d'Espagne sera
une fois encore composée de joueurs
du Real Madrid. D'ailleurs, l'apparition
du Hongrois naturalisé Ferenc Puskas
n'a pas manqué d'étonner et a même
provoqué des commentaires désobli-
geants à l'égard de M. Pedro Escar-
tin , le sélectionneur espagnol. D'autre
part, la blessure subie dimanche der-
nier en championnat par le demi cata-
lan Gensana a motivé la sélection de
Pachin. Bien que l'équipe ne soit pas
définitivement formée, elle ne devrait
pas être loin de la suivante :

Araquistaln (Real Madrid) ; Oalleja-
(Atletlco Madrid), Rlvilla (Atletlco Ma-
drid) ; Paohln (Real Madrid), Santama-
ria (Real Madrid), Ruiz Sosa (Sévllle) :Agulrre (Atletlco Bilbao), Del Sol (Heal
Madrid). Dl Stefano (Real Madrid), Pus-
kas (Real Madrid) et Gento (Real Ma-
drid).

# Après avoir longuement hésité, M.
Georges Verrlest , sélectionneur français,
s'est résigné à priver l'équipe de Fran-
ce des services de Raymond Kopa, dont
l'était de santé laisse à désirer, pour
rencontrer la Bulgarie dimanche k So-
fia en coupe du monde

Autre pays, autres mœurs!
Etrange pays que la Suède, qui for-

me des footballeurs de classe interna-
tionale et qui les laisse librement
s'expatrier et s'inscrire dans des équi-
pes étrangères sans même les obliger
a revenir porter le maillot aux cou-
leurs nationales quand leur équipe
défend ses chances dans un match
qui peut lui donner le visa pour le
Chili.

Etrange pays aussi, qui, à la veille
de ce match de Berlin fait Jouer à son
équipe numéro un, un ultime match
d'entraînement contre des Joueurs
choisis par... (J e me suis frotté les
yeux , puis Je me suis pincé pour voir
si je ne rêvais pas en lisant cette
ahiurJsarate nouvelle)... pair les Jour-
nalistes sportifs.

Ohé, Monsieur Rappan et vous
stratèges et grands directeurs de Jeu
avez-vous lu cette nouvelle ? Sinon,
nous sommes prêts à vous l'envoyer
et même à l'accompagner d'une paire
de lunettes.

H y a des Jours où on a de ta. petoe
à, se persuader qu'il « n'y en a point
comme nous » I >

On est conservateur ?
à Tottenham ! ?

Le football vu des coulisses

Pour la première fols députa 1* S avril 1960, 4
Bill Nlcholson, l'entrftlnéur de Tottenham, a mo- ?
diflé votontairemeurti là composition de son équipe *en remplaçant son àvant-oèntr* flobby Smith par ?
le Jeune Frank Sâul (16 ans). d«A n'a pas «m- ?
péché les Londonien* dé battre successivement ?
Burnl'ëy en championnat et Feyenoord en coupe ?
d'Europe. Au contraire puisque fl&ul à marqué *
trois des sept buts réussi* au eow» de ces deux *
rencontres. H h'empech* que Tottenham a Joué Jsoixante-neuf matches eyeo ons» tltutalré* que T
seule une blessure eufftlt J>U fatra évtttcêf de Jl'équipe. »

PUBLIC DOUBLÉ J
Naguère Ignoré, lé football èét dêvéttu l'un des ?

sports lés plus populaires d'Australie . Simplement; ?
à Sydney, 050,000 spectateur* ont assisté eux ?
matches de division Supérieure 1* saison dernier». ?
contre 350.000 la saison précédente . 0* ne «ont *
toutefois pas le* autochtone* qui tiennent là Z
vedette, mal* bien lé* émigrés européen*. Ainsi , 

^le meilleur marqueur au championnat est un +Hongrois de Vingt et un an. Le» Schaumann. ?
? AIUHÏ Ui;S MtiCOrVTErWi ?
î Les arbitres anglais ne sont pas content*. Il» »e plaignent surtout de #Z la hausse de salaire dont ont bénéficié les professionnel* britannique*. « Lés Z
4 clubs payent plus leurs Joueurs, eëtlment-11», mal* 11* leur demandent plus ^4- également. Cela incite le» Joueurs & U*er de toute* le* ficelle* du métier ?
? pour se mettre en valeur! > Ce qui n'est natu*é4l*men<t pâ* fait pou* faciliter ?
? la tâche des arbitres ! ?
t CARTE DE VISITE AUTRICHIENNE ?
? Depuis la dernière coupe du monde, l'Autriche à Joué dix-neuf rencon- ?
? très internationales. Elle en a remporté treize (dont t »ux dépens de la ?
? Hongrie et de 1TJBJ9S et une contre l'Angleterre, l'Espagne et IttftUa notam- ?
? ment). Elle a concédé un match nul (Allemagne) et cinq défaites (dont ?
? deux contre la France), ce qui ne manque pSé d'étonner le* Frànçàl* eux- ?
- mêmes... ^i ESPION PORTUGAIS Z
? Avant le dernier Angleterre-Por tugal, l' entraîneur Portugal* Fernande* ?
? Peyroto a vivement choqué les Anglais en Imposant M présence aux dlrl- *
T géants de West Ham United, dont le stade était le théatr* du dernier entrai- T
7 nement, à huis clos, de l'équipe anglaise . M. Peyroto à tellement inêlslé
Z qu'on a même dû lui offrir le thé traditionnel . On t'eat alors râppeié ?

 ̂ qu'avant le match-aider de Lisbonne, M. Pevroto n'avait pa» craint dé s* J
O cacher dans le feuillage d'un arbre pour « espionner , à son aisé Ml Joueurs T
+ britanniques. T
? PLUS DE VÉTÉRANS ?
+ La moyenne d'âge de l'équipe suisse qui à battu là Suède était de vingt- ?

 ̂ sept ans et deux moi*. On ne peut évidemment plus parler d'un* formation *
? de « vétérans » , comme on lie faisait lorsque Karl Rappan a reprl* l'affaire ?
«. en mains. D'autant plu* que là moyenne d'âge de l'équipe de France qui à I
? perdu récemment à Bruxelles (0-3) était de vingt-huit ans et *lx mot». On *? reste naturellement assez éloigné des vingt-trois ans et neuf mol* A» là 4? formation allemande qui vient de se qualifie* pour le Chili | ?
?????????????????????????
# Pour raisons financières, Martigny,
qui devait affronter Langhau en huitiè-
me de finale de la coupe de Suisse de
hockey sur glace , a décide de déclarer
forfait.
• Dana une lettre adressée au prési-
dent de la commission technique de la
Fédération Italienne de tennis, FaUsto
Gardlni a confirmé son forfait pour la
finale de la coupe Davis . Dans cette let-
tre , le champion d'Italie déclare qu'il
ne peut absolument pas abandonner son
travail et sa famille pendant près d'un
mois, sacrifice d'autant plus grand
qu'il n'a pas la certitude d'être sélec-
tionné.

Peseux I est bien parti
LE CHAMPIONNAT DE TENNIS DE TABLE

Le championnat de tennis de
table de l'Association neuchà-
teloise et jurassienne se pour-
suit dans ses différentes séries.
Neuchâtel I consolide sa posi-
tion, en tête du classement ,
après ses succès sur Cernier I
et Delémont I.

Les Neuchâtelois deviennent ainsi les
grands favoris de la première ligue.
En deuxième ligue, les débuts de
l'équipe de la Côte I de Peseux sont
excellents. Les joueurs subiéreux tota-
lisent trois victoires consécutives.

Les résultats des derniers matches
sont les suivants :

Ire ligue : Bévllard I (Lœrstcher-Eva-
let-Gertsch)-Neuchâtel I (Dreyer-Chas-
sot-Douillot) 1-9. 2me ligue : Côte Pe-
seux I (Alblsettl-Paupe-Faessler)-M. d.
Jeunes Chaux-de-Fohds I (Creller-Tara-
marcaz-Ducommun) 8-1 ; Sàpln II
(Jackmlch-Joly-Dutranoy ) - Bévllard II
(Thomet-Helmann-Flotlront) 5-6. 3me
ligne : Bienne IV (Schmlnke-Leuenber-
ger-Baer) - Neuchâtel III (Pinske-Stel-
ner-Kusch) 0-6 ; Bienne IV (Huber-
Laemlé-Luenberger) - Neuchâtel IV
(Hûbscher-Hochuli-Buzon ) 0-6. 4me li-
gue I : N'eucliiltel V (Emery-Eap-Dudan)
- Commune Neuchâtel I ( Vollenwelder
R.-Vollenweider C.-Vollenwelder M.) 6-4 ;
Neuchâtel V (Eap-Emery-Eggll) - Com-
mune Neuchâtel II (Augler E.-Augler P.-
Sandoz) 3-6 ; Neuchâtel V (Eap-Emery-
Dudan) - Sapin III ( Schaller-Hess-
Weyand) 6-4 ; Aurora I (Naonl-Schlefe-
relt-Vaucher) - Sapin III (Schaller-Hess-
Weyand) 6-4 ; Aurora II (Schaller R.-
Vaûcher-Duthé) - Sapin III (Schaller A. -
Hess-Weyand 2-6 ; Le Locle II (Gauthler-
Mollier-Cicall) - Commune Neuchâtel I
(Vollenwelder C.-Vollenwelder M.-Zum-
steg) 1-6 ; Le Locle II (Gauthler-Mollier-
Clcall) - Commune Neuchâtel II (Caval-
leri-Augier P-Augler E.) 2-6. 4me ligue
II : Cernier III (Dr Brun-Valazza-Ll-
nlger) - Oméga I (Pérlllard-Chappuls-
Chopard) 4-6 ; Bévllard IV (Mlle Flotl-
ront-Mlle Charpllloz-Mlle Spraul) - Delé-
mont II (Bœgli-Hennet-Meury) 5-5.

Dames : Côte Peseux I (Mme Paupe-
Mme Lienher) - Sapin I (Mlle Gerber-
Mme Meylan) 3-0.

Juniors : Bévllard I (Evalet-Mlle Ohàr-
pilloz ) - Neuchâtel I (Nlklès-Schwab)
3-0.

Coupe de Suisse (1er tour) : Sàpln I
(Prétôt-Meylan) - Neuchâtel m (Stel-
ner-Pinske) 3-0.

Championnat corporatif
Dans cette série, Donax I et Sporeta

I poursuivent leur marche victorieuse.
MIgro s subi , devant Téléphone I, une
défaite surprenante . Les dernières ren-
contres ont donné 1*3 résultats sui-
vants :

Groupe A : Migros I (Moreau-Marlottl-
Vaucher - Téléphone I (VelUaird-Hof-
man-Luginbiihl) 4-6 ; Favag I (Beaud-
Ku6ch-Périco) - Donax I (Chassot-Mme
Paupe-Paupe) 2-6 ; Chttppuis I (Llenher-
Faessler-Schild) - Société des commer-
çants I (Levrat-WUthrlch-Perret ) 6-0 ;
Société des commerçants I (Wûthrlch-
Pérret-Levrat) - Sporéta I (Balzll-Jornod-
Béguln) 3-6 ; Téléphone I (Hofmann-
Luglnbtthl-Veillard) - Brunette I (Plnske-
Buzon-Dreyer) 5-5: Brunette I (Schorpp-
Dreyer-Pinske) - Favag I (Beaud-Pérlco-
Kusch) 5-6 ; Suchard I (Httbscher-Che-
naux-Schlld) - Migros I (Parlsot-Gràni-
cher-Vaucher) 6-0. Groupe B I : Sporeta
III (Tinturier-Lecoultre-Glauque) - Fa-
vag IH (Pernet - Biittel - Niklès ) 0-6.
Group B II : Brunette II (Chevalier-
Gulnnard-Glauque) - Favag IV (Meler-
Gervaslo-Brechtbtihl) 6-0 ; Suchard m
(Pensot-Tœdtll-Augsburger) - Commaiine
Neuchâtel II (Barbaresco-Sclarra-Cavalle-
rl) 4-6. Groupe t! I : Crédit Suisse H
(Henggeler-Meler-Ktipfer) - Donax II
(Hofmann-Jaques-Zaugg ) 6-0 ; Brunette
III (Mlle Lasser-Chevaller;Mme Hedlger)
Crédit Suisse II (Kupfer-Kelleniberger-
Meier) 6-1 ; Commune Peseux II (Gat-
tolllat-Dubols-Vaucher) - Téléphone II
(Favre-Maeder-Mlauton) 0-6 ; Bâlolse II
(Baillods-Frund-Pauchard) - Suchard TV
(Pedrettl-Stadelmann-Juchll) 5-5. Grou-
pe C II : Cheminots I (Hediger-Oberson-
Charles) - Suchard V (Favre-Vaucher-
Mme Gelssbiihler ) 6-4 ; Sporeta IV (Gre-
maud-Vuitel-Hess) - Téléphone III (Bé-
laz-Welen-Saman) 6-2 ; Métaux précieux
II (Guelssaz-Brloll-Maslnl) Crédit Suisse
III (Probst-Barandun-Eggll) 6-3.

Les parlementaires neuchâtelois de TA.C.N.G
siégeront dimanche à Fontainemelon

Notre chronique c/e gymnastique

La série des assemblées an-
nuelles de délégués s'est ou-
verte dimanche dernier. Le co-
mité de l'Association cantonale
des gymnastes à l'artistique
avait mis sur pied un cours
cantonal qui réunissait le matin
une cinquantaine de partici-
pants dans les nouvelles hal-
les des Forges.

Sous la direction des che fs  de ré-
g ions , les groupes , fo rmés  d'après le
degré de développement des partici-
pants , s 'entraînèrent aux appareils et
aux exercices nu soi. Cette j udicieuse
pré paration formera lé program me de
travail pour les prochaines semaines .

Formation des jeunes
L'assemblée se déroula dans la

grande salle de là Channe valaisanne ,
avec la participation de soixante dé-
dcf i i iés , dont quinze membres hono-
raires nui suivent la marche de l'as-
sociation. Le président  P. Perr injaquct
(le Landcron)  salua lés invités du
jour  : ,/. Allemann , président et IV.
Schneider , vice-président de VACNG,
ainsi que R. Tissot , président d' orga-
nisation de la f ê t e  cantonale du i ju in
aux Geneveys-sur-Cof franc.

Les rapports montrèrent la bonne
gestion du comité administratif  et
l' activité dé p loyée par les organes
techniques. L' accent a été p orté sur
le recrutement et la f ormation des
jeunes.  Résultat réjouissant malgré,
les d i f f i c u l t é s  et la multiplicité des
sports , les e f f e c t i f s  se maintiennent.

Sept cours cantonaux et de nom-
breux cours régionaux ont été suivis
par un total de ,16/ participants. Cette
activité se traduira certainement par
de bons résultats dans les comp éti-
tions fu tures .  Plusieurs gymnastes du
groupement  se sont d' ailleurs distin-
gués dans les f ê l e s  de l'année.

La corde raide
La situation f inancière est tout jus-

te équilibrée et , sans l'apport des
subsides du S port-Toto , nombre de
cours de format ion  des jeunes et de.
perfect ionnement  des chevronnés ne
pourraient être organisés .

Les diri geants ont mis sur pied un
p lan de travail très comp let : organi-
sation de groupes d' entraînement , de

cours prolong és , de concours de j eu-
nesse , de cours de juges et d'instruc-
teurs , un championnat cantonal , des
matches et rencontres et naturelle-
ment la participation aux f ê t e s  can-
tonales neuchàtetoises et à celles des
cantons voisins.

L'assemblée décerna le titre de mem-
bre d'honneur à R. Tissot qui p résida
aVèc distinction la dernière, f ê t e  Cdn-
tonale aux Geneveys-sur.-Cof f rane  et
le titre de membre honoraire à six
gymnastes qui ont accompli une belle
carrière dans l'association.

J.  Allemann , prés ident de l'ACNG ,
mit lé. point f i na l  à l'assemblée en
apportant  le salut et les f é l ic i ta t ions
de l'associaiion-mère et en assurant
les dirigeants des « artisti ques » de
l'appui du comité de l'ACNG.

Du pain sur la planche
C' est après-demain , 12 novembre ,

que les délé gués de l'Association can-
tonale neuchàteloise de gymnastiqu e
sié geront dans ta salle de spectacle de
Fontainemelon .

Ordre du jour chargé , comprenant
outre les rapports  s tatutaires , des expo-
sés stl r les assemblées fédérales  et ro-
mandes , la nomination des juges  p our
la prochaine f ê t e  cantonale de 1962 ,
la nomination d' un membre à ta Com-
mission technique cantonale , la modi-
fication d' un article des statuts , di-
verses communications du Comité can-
tonal , la nomination de quelques mem-
bres honoraires.

Nàus reviendrons sur cette impor-
tante journée. B. G.

Max Meier tê retire
Le poids irelter sorleol* M*t Mêler,

âgé de 25 Ans et qui , dépoli plnltettr*
années , était considéré comme le meil-
leur boxeur amateur de suitte, * brn*-
quement décidé d'abandonner 1* com-
pétition. Des raison* professionnelles
sont à l'origine de cette surprenante
décision. Max Mêler s'est en effet vu
offrir une nouvelle plue M II désire
consacrer tout ton temps libre à son
perfectionnement professionnel.

Au cours d'un* enrrière qui avait
débuté en 195.1, M*x Mêler à disputé
181 combats. Il en à remporté Ifi O , t
concédé neuf matches Mal* et suhl dou-
ze défaites seulement. Sur ses 140 vic-
to ires . 107 ont été acquises avant 1*
limite. Depuis six «ni, Il «'était régu-
lièrement adjugé le titre de champion
suisse des poids wellers. Dans cette ca-
tégorie , il avait été I* premier boxeur
suisse k décrocher une médaille d'ar-
gent 1 un championnat d'Europe , au
moi» de juin dernier i Belgrade.

Les mouchoirs des
spectateurs n'ont pas suffi

La première journée de la f inale de.
la coupe Jack Kramer opposant les
Etats-Unis « l'Australie à Johannes-
burg, a été gênée par des p luies ora-
geuses . Le premier simp le qui mettait
aux prises l 'Australien Lewis Hoad et
l'Américain Ilnmj Mnckay f u t  inter-
rompu au second set , la pluie ayant
rendu le terrain trop g lissant. A ce mo-
ment , l 'Australien menait par î-2 an
second set après avoir remporté le pre-
mier par 7-H. Après  plus d' une heure
d'interruption , (e match f u t  définit i-
vement arrêté. Les organisateurs
avaient pourtant demandé aux specta-
teurs de descendre sur le court dé-
trempé pour assécher le terrain avec
des mouchoirs . Plusieurs centaines
avaient consenti mais une nouvelle
averse réduisit leurs e f f o r t s  à néant .

# Le* équipes conduites par van Loy
et van Steenbergen ont dominé la se-
conde nuit des Slx-Jours cyclistes de
Bruxelles. A la neutralisation, elles
comptaient un tour d'avance . Apre*
trente heures de course, 638 km 096
avalent été couverts et les positions
étalent les suivantes :

1. Van Looy - Post (Be-Ho) 166 p. |
2. van Steenberger - Severeyns (8*) 51 :i un tour : 3. Altlg - Vannltsén (All-
Be) 40; 4. Bugdahl - Pfenningér (Ail*S) 31 : k deux tours : 5. Arnold - Daerha
(Aus-Be) 18 ; à trois tour»

¦ÉMu I LLUIU
Chez les footballeurs biennolt

Hahnemann remplacé
par Artimovicz

A la suite des mauvais résultats d*
l'équipe biennoise, on a procédé à
un changement d'entraîneur. M. Hah-
nemann a quitté notre pays et il sera
remp lacé par Artimovicz, qui, très prit
par «es obligations professionnelles ,
n'a accepté ce poste qu'à titre pro-
visoire.
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0 L'Américain Archie Moore, champion
du monde de boxe des poids mi-lourds
(sauf pour la NBA) livrera son pro-
chain combat le 5 décembre à Montréal.
Son adversaire sera le poids lourd ca-nadien Robert Cleroux. Les organisa-
teurs parisiens, qui pensaient opposer
Mbore à Ballarln , le 4 décembre, k Pa-ri» , n'en abandonnent pas pour autant
leur projet. ¦ Une autre date sera choi-sie .



La tornade
est pour ce soir

FEUILLETON
de la «Feuille d'avis de Neuchâtel »

R O M A N
par 5

ELISABETH BONTEMPS

Les voyageurs avaient dû cou-
cher cri route , chez un ami et col-
lègue de Gunter  Janstorf , apparte-
nan t ,  lui aussi , à la compagnie
d'exploitation de bois , l'Ogoouéenne.
L'hospitalité de cet inconnu avait
été gauche et sournoisement em-
pressée. Claire avait eu droit à" la
seule chambre acceptable , tandis
que les deux hommes se conten-
taient  de lits de camp dressés dans
la pièce centrale. La jeune femme
avait ainsi subi , seule et en silence ,
sous la moustiquaire mouvante , ses
premiers effroi s  de Blanche, face
à la nui t  hurlante et gémissante de
la jun gle.  L'ami (le ( imiter Jans-
torf éta i t  un homme peu bavard
qui avai t  témoi gné d'une grande
considérati on pour le métier de
Georges. « Un docteur , en brousse,
c'est un peu le bon Dieu, vous
comprenez , madame. Il vaut mieux

être bien avec lui. Grangiêr m'avait
sauvé dèlix fois là vie. > Il s'était
tu , avait ajouté d'un ton lugubre :
«Le malheureux ! > Puis il ftvâit
offert : « Whisky ? > Claire avait
attendu la réponse dé Georges sans
oser respirer. « Non , merci. » —
« C'est vrai , j'oubliais . Vous ne bu-
véfc pas, vous. » Le regard de Geor-
ges Montreil , une fois de plus , avait
évité celui de sa femme. Depuis
ce soir OÙ il s'était enivré sur le
bateau , le malaise qui les séparait
avait ' pris des allures définitives.
Claire ne pouvait plus douter . Le
Georges qu 'elle avait épousé n 'était
pas celui de ses rêves et de son
attente. C'était un étranger , fuyant ,
secret , hostile même. Et dur. Il né
l'aimait pas. Et , d'avoir été amenée
à cette constatation avait été pour
elle un réveil. Elle avait passé les
dernières nuits du voyage à scruter
le visage sans regard de l'homme
qui dormait près d'elle. Pourquoi
l'avait-il donc épousée, s'il ne l'ai-
mait pas ? Pourquoi, surtout, l'avoir
emmenée au fond de cette .brousse
dont elle commençait seulement
d' entrevoir l' e f farante  et envoûtan-
te puissance t Pourquoi , le lende-
main de ce soir où 11 s'était enivré ,
s'était-i l  facile si fort ? «Je  ne suis
qu 'un homme , moi , et pas un saint .
U faudra vous y faire , Claire. Vous
m'avez toujours vu autre que je
n 'étais. >

Claire avait aperçu, sans aucune
joie, les palétuviers de l'embouchu-
re de l'Ogooué, dressés comme des

danseuses sur leurs multiples raci-
nes. « Ça y en a andokhs ! avait ri
Makângui . Et ça, poto-poto. » Le po-
to-poto était l'amalgame noirâtre de
boue , de vase et d'écume où plon-
geaient les racines des palétuviers.
Claire avait frissonné. De quelle
boue fuyante était faite l'âme de
l'homme qu 'elle aimait ?

Aussitôt après, la grande forêt
avait commencé de se dérouler, ou
plutôt le mur de verdure de la
grande forêt. Car , en vérité , on
n 'en pouvait voir qu 'un agglomérat
Vert , épais, une falaise de feuilles
enchevêtrées qui exhalait , quand la
pinasse s'en approchait , une suffo-
cante odeur de serre chaude. De
temps en temps seulement , une cou-
pure nette dans la monotone bar-
rière , un sol jaune et veineux , des
cases rousses entourées de champs
de papyrus : un village indigène
d'où surgissaient , au passage de la
pinasse , quelques Noirs moroses, ha-
billés de défroques claires.

Les heures avaient coulés, pesan-
tes, toutes semblables , douloureu-
ses même. Georges Montreil , assis
près de sa femme , semblait moins
souffrir  qu 'elle de la moiteur lour-
de du temps. Par monosyllabes
brefs , il lui signalait les oiseaux
nombreux qui , souvent , déchiraient
d' une trajectoire hésitante la voûte
grise du ciel ou qui , de la rive, les
regardaient passer en criant de cu-
riosité : « Canards... un héron... des
pigeons... » De ceux-là, il avait pré-
cisé : « Au matin , dans les brouil-

lards, ils se tiennent sur les bran-
ches des arbres morts, près du fleu-
ve, le cou dans les ailes , et ébou-
riffés. On dirait souvent des boules
de coton , grises, ou vertes, ou rou-
ges, suspendues en l'air par un
quelconque miracle. Les indigènes
n 'osent pas les attraper. Ils pensent
que ce sont des * mévur » endormis.
Je vous signale , Claire , qu 'on dit :
un évur , des mévur. Traduisez : es-
prit malfaisant appartenant à un
être humain , tout à fait ignorant ,
d'ailleurs , de cette possession . Un
peu comme la deuxième personna-
lité. Pour les Fangs, qui forment la
majorité du personnel à Aïndaville ,
l'évur quitte , la nuit , le corps de
celui qui l'héberge et s'en va à la
recherche de mauvais coups à faire ,
de sang à trouver , dont il se nour-
rit... »

Une fois , une seule , heureuse-
ment , le moteur était tombé en
panne et , tandis que Georges et
Makângui y fourrageaient , Claire
avait ressenti ce que pouvait être,
sans l'allégement du vent de la
course , la chaleur de la jungle. En
cinq minutes , son Corsage lui avait
collé au corps et , sous le casque ,
à la nuque , elle avait écouté une
douleur neuve taper. Elle avait
plongé une main dans l'eau mous-
seuse et l'avait retirée poisseuse et
rèche , comme frottée de résine.
L'écume battue en neige qui errait
sur l'Ogooué, était celle des sucs
végétaux transportés de la forêt
jusqu 'au fleuve par le lavage des

tornades. De gros poissons avaient
joué dans lés remous que fixait
Claire : lamantins... crocos... hippo-
potames ou boas... Claire, perdant
tout contrôle , avait crié et Georges
l'avait obligée à s'allonger au fond
de la pinasse , à l'abri d'une tente
que Makângui et lui avaient hâti-
vement tendue sur le rouf. Claire
avait pleuré , alors , longuement. De
peur , autant que de désespoir.
Quant la course avait repris , mo-
teur réparé , Georges s'était assis
auprès d'elle. Maladroitement , il
avait caressé les cheveux qui , du
casque , débordaient sur les épaules
de sa femme . Et , toujours , l'un
comme l'autre devaient se défendre
des mouches.

— Cette fols , on arrive . Après la
deuxième courbé , vous verrez le dé-
barcadère d'Aïndaville. Voyez les
billes d'okoumé , là-bas , les « houn-
das >, que le courant en t ra îne  con-
tre cette touffe  d'arbres tulipiers.

Claire se redressa un peu plus ,
d'un immense effort. Il lui semblait
être devenue un des éléments iner-
tes de cette pinasse dont le moteur ,
lut tant  contre le courant et les re-
mous, plus violents ici , toquai t
main tenant  à grandes floppées
d'échappement de gaz.

— Des billes , dites-vous ? Mais
ce sont des troncs entiers !

— Quand vous les aurez vus sur
pied , vous ne penserez plus, à voir
ce qu 'il en reste là , qu 'on puisse
appeler cela autrement que : billes.

Georges était debout au creux de

l'embarcation , de son casqué
s'échappait la mèche jeune , sur son
front. Son regard brillait.  Une ex-
citation intense s'était emparée de
lui , ces dernières heures, qu 'il ne
pouvait entièrement juguler. Claire ,
à son tour , se leva. Son cœur bat-
tait  au rythme dur du moteur . Elle
avait  préparé un corsage frais , en
nylon , pour l'arrivée. « Ils seront
tous là , certainement », avait dit
Georges. Et elle avait deviné que
ce premier contact , plus que tout ,
était important .  Soudain , elle avail
l 'impression de n 'avoir vécu, jusque-
là , que pour ces moments qui al-
laient suivre. U lui semblait qu 'elle
a l la i t  enfin comprendre Georges,
pénétrer au cœur de son cœur.

Elle se baissa pour bénéficier de
l'ombre de la tente  tandis  qu 'elle
ôtait  son chemisier souillé. Makân-
gui était  à l' avant  et ne pouvait la
voir. Georges seul eut la vision du
buste fluide qu 'il connaissait et
qu 'un a t t endr i s san t  pet i t  soutien-
gorge rose barrait. Il tendit une
serviette et se détourna.

Claire n'osa pas enlever son cas-
que. Elle se contenta de tirer très
fort ses cheveux sur sa nuque. Elle
n 'avai t  aucun fard , bien sûr. Elle
s'épongea le visage et , se relevant
sentit aussitôt autour  de ses lèvres
perler d'autres gouttes de fine
sueur. Elle s'énerva en boutonnanl
le corsage de nylon clair et ses
doigts moites y laissèrent des tra-
ces.

(A suivre.)
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PATINOIRE DE MONRUZ - NEUCHÂTEL
SAMEDI IT NOVEMBRE à 20 H 30

O YOUNG SPRINTERS-

Chaux de Fonds
8me de finale de la Coupe suisse

LOCATION : Prix d'entrée :
Neuchâtel : Pattus, Tabacs „J„I*«. J«K-.,» I?_ a
Peseux : Droguerie Roulet a(*ultes> debout : Fr' 3— 5
Colombier: M. Baroni, Tabac* enfants, étudiants et apprentis : Fr. 2—;
Saint-Biaise : J. Bernasconi places assises non couvertes : Fr. 4.50

VIGNOBLE

CORTAILLOD
Vente de paroisse

(c) M. J.-P. Bonjour , collaborateur de
meii i dernier et a connu un magnif ique
succès.

Dès le malin de bonne heure, les
bancs étaient ouverts à la vente. Dans
l'après-midi, des jeux et séances de
théâtre guignol réjouirent les enfants ,

Un repas fut  ensuite serv i à la gran-
de salle. Au cours de la soirée famil iè-
re, les paroissiens eurent l'occasion
d'applaudir l'« Union Instrumentale » et
l'« Echo du vignoble » . Une danse fut
présentée par Mlle J. Schleucher, alor»
que deux rondes et une saynète étaient
jouées par les è.lèves des classes de
Mlle Blanc et de' M. Biond». « Le .fcu
de la lune »; par la jeunesse parois-
siale, termina la soirée.

Au bureau communal
(c) 'J.-P. Bonjour , collaborateur de
l'administrateur communal , ayant été
appel é à remp lir  les fondions  d*
comptable k 1 Ecole d'agriculture de
Cernier , le Conseil communal  a désigné
son successeur en la personne de M.
Willia m Havre , aotuelUempn il secrétaire
adjoint au bureau ries recettes de l'Etat,

Dix trains spéciaux
pour la marche sur Berne

CONFÉDÉRATION

BERNE (ATS ) .  — Le nombre des
part ic ipants  à la marche sur Berne
du 17 novembre ne peut pas être exac-
temen t  évalué par l'Union suisse des
paysans. On compte toutefois sur une
par t i c ipa t ion  a l lan t  de 20,000 à 50,000
personnes.

Les problèmes de transport fort dé-
licats ont fai t  l'objet , mercredi , d'une
étude entre les dir igeant s de l'Union
et Ks CFF. Une dizaine de t ra ins  spé-
ciaux sont déjà commandés afin d'ame-
ner le matin de toutes les parties du
pays les participants et de les ramener
chez eux jusqu 'à 16 h 30.

Un boni
de 250 millions ?

Les comptes de la Confédération

Selon des sources bien informées, les
comptes de la Confédération pour l'an-
née 1961 boucleront vraisemblablement
par un boni de 250 à 300 millions de
francs , alors qu 'un budget équilibré
avait été prévu. Le budget pour 1962
prévoit un bénéfice de 122 millions.

M. von Moos
et la neutralité

de la Suisse

LVCERIS 'E

LUCERNE (ATS) . — Le conseiller
fédéral L/udwig von Moos , chef du dé-
partement de justice et police, a inau-
guré le cours d'instruction civique de
la ville de Lucerne en prononçant ,
mercredi soir , un discours intitulé
c Réflexions sur les tâches de la Suis-
se ..

Parlant de la neutralité de la Suisse,
M. von Moos a déclaré que ce serait
méconnaître sa signification que de
vouloir y toucher pour des considéra-
tion s économiques. Car sa signification ,
c'est de préserver notre pays de tout
conf l i t .  La neutralité est le bouclier
derr ière  lequel la Suisse reste intacte
et indépendan te . Mais elle n 'engage pas
nos opinions : nous restons libres de
juger et de prendre position . L'aban-
don de notre neutrali té (qui par deux
fois a préservé notre peuple des hor-
reurs de la guerre) nous mettrait  sous
la dépendiance poli t ique d'un groupe
d'Etats .

Un petit  pays neutre  comme la Suis-
se , a poursuivi M. von Moos , a-l-il en-
core un rôle à jouer dans une Europe
en pleine t ransformat ion ? Cela ne fa it
pais de doute. La Suisse a déjà été pla-
cée dans une pareill e situation . Or il
est indiscutable qu'un petit Etat peut
apporter  une  contribution à un avenir
mei l leur  sans renoncer à. «on existen-
ce : il peut être un modèle d'équili-
bre , un gardien die la paix , un défen-
seur du dToi t, un serviteur de l'hu-
mani té .

Milan était bien faible
DE PLUS DIFFICILES LUTTES A TTENDEN T
LES HO CKE YE URS DE YO UNG SPR INTERS

Bien servi par Martini, Grenacher arrive seul devant Bollà. Et ce sera le
deuxième but ¦ des Neuchâtelois.

(Press Photo Actualité)

Young Sprinters - Diavoli Milan
13.-5 (6-1, 1-1, 6-3)

YOUNG SPRINTERS : Horak ; Ueber-
sax, Renaud ; Pethoud , Paroz ; Bazzi ,
Webesr, Splchty ; Santschi , Martini , Gre-
nacher ; Jeanneret, Chevalley. Entraî-
neur : Martini .

MILAN : Bolla ; Agazzl . Leccio ; Orotïl,
Fece ; Lusena ;• Rabanser, picoluraz, Ce-
rea.nl : Paraochini , Brivio . Poire .

BUTS : Bazzi (2me),  Grenacher (*me),
Martini (7me), Grenacher (lOme), Crot-
ti (14me, penalty) , Bazzi (17me), Marti-
ni (19me). "Deuxième tiers-temps : Mar-
tini (12me), Crotti (17me). Troisième
tiers-temps : Rabanser (3me), ' Martini
(5me), Martini (6me), Lecclo (6me),
Bazzi (lOme), Lecclo (12me), Splchty
(13me), Weber (17me), Gernacher
(19me).

NOTES: Patinoire de Monruz sous une
pluie qui ne tarira que durant le pre-
mier tiers-temps pour reprendre de plus
belle. Glace de plus en plus granuleuse.
Environ 1O0O spectateurs couragerux.
Arrêt d'une minute pour honorer la
mémoire de l'arbitre Breltenstein. Plu-
sieurs joueurs ne\ichàtelois arborent un
casque blanc tandis que le gardien ita-
lien est à l'abri d'un masque. Faible
arbitrage de MM. Schmid et Katz, de
Zurich, qui ont besoin d'un sérieux en-
traînement. Orotti, Lecclo et Renaud ti-
reront tour à tour sur le poteau du but
adverse. Au deuxième tiers-temps Bolla
trappe Bazzi qui répond. Leccio rempla-
cera Bolla sur le banc des pénalisés. Pé-
nalités : Brlvlo, Bazzi , Leccio, Bedognl et
Fece.

Neuchâtel, 9 novembre.
Le match d'hier soir entre les Neu-

châtelois et leurs hôtes milanais n'a que
faiblement évoqué en nous le souvenir
des batailles épiques que se sont livrées
dans le temps ces deux protagonistes.
La faute n'en" est aucunement aux
Young Sprinters qui nous surprirent
en bien. Us n'ont pas toujours affiché
une forme aussi , disons, prometteuse,
au début de certaine saison. Non, les
responsables de notre déception furent
à la fois la pluie qui certainement nui-
sit à la qualité du jeu (avantageant
plutôt les Italiens) et la médiocrité
de la prestation des « Diavoli » , qui
n'ont de diable que le nom. Face à
une équipe amorphe , lente , les Neu-
châtelois eurent l'impression, au pre-
miers tiers-temps du moins , de faire
une gentille promenade d'entraînement.
Le résultat de 6-1 • à la fin de cette
période est là pour le prouver. Le
deuxième tiers-temps vit les hockeyeurs
visiteurs se réveiller un rleu avec le
retour\ de la pluie. En particulier, le
gardien Bolla , jusque-là bien faible , eut
quelques heureuses interventions, Crot-
ti et Agazzi , mais surtout Leccio firent
preuve d'un peu plus de vigueur et la
lutte s'égalisa. Mais , hélas ce ne fut
qu'un feu de paille : le sursaut mila-
nais ne dura qu'un petit quart d'heu-
re puis la domination neuchàteloise re-
prit ses droits, même si elle fut moins
aisée qu'au début.

K k k
II ne faudrait cependant pas mini-

miser le bon comportement de l'équi-
pe de Martini par" le manque de com-
bativité et de qualités de leur répon-
dants. Dès le début de la partie les
Neuchâtelois montrèrent une aisance
de bon augure, et 'la première ligne
nous plut par son jeu d'ensemble : la
soudure semble faite et nos trois las-
cars s'entendent suffisamment bien
pour mener à terme des mouvements
d'excellente facture. Mais la bonne sur-
prise de la soirée nous fut offerte uar
un Martini qui pour son premier
match de la saison à Monruz afficha
une forme que nous lui avions pas tou-
jours connue au début d'autres saisons.

Non - seulement il paya de sa personne
et marqua une bonne série de buts,
mais encore il s'ingénia à faire jouer
les jeunes. Grenacher est là pour prdu-
ver que ce ne fut pas en vain puis-
qu'il réussit sur des services parfaits
trois buts de belle venue. Grenacher
remplacerait-]] Blank que Martini ame-
na si souvent à battre le gardien ad-
verse ? Horak eut -de bons arrêts qui
prouvent ses réflexes ; il devra cepen-
dant veiller à ne pas dégager par trop
devant lui.  Uebersax ne commit au-
cune erreur. Bref du bon Young Sprin-
ters qui demande à être mis à plus
rude épreuve. Sera-ce déjà le cas de-
main, contre la Chaux-de-Fonds.

G. Ml.
' I

Un camion démoli
CEiVÈVE

Le chauffeur est tué
GENÈVE (ATS). — Jeudi après-midi,

un camion entrait en collision avec un
tram à la route de Chancy. Sous la vio-
lence du choc , le camion fut démoli.
Son conducteur, M. Jean Zahnd, 63 ans ,
chauffeur habitant Plan-les-Ouates , coin-
cé dans la cabine , est décédé pendant
qu'on le dégageait du camion.

L'accroissement du trafic
cause de grosses

difficultés aux GFF
BALE (ATS). — A l'occasion d' un

¦voyage d ' informat ion effectué jeud i à
Bàle et consacré spécialement aux pro-
jets d'agrandissement des installations
ferroviaires de Bâle à Muttenz, les
représentants de la presse ont été ren-
seignés par M. Henri Boche , chef de
la division de l'exploitation à la di-
rection générale des CFF sur les rai-
sons pour lesquelles les CFF se sont
vu contraints ' de suspendre, du 27 au
31 octobre dern ier l'acceptation des
colis rie détail petite vitesse à destina-
tion des gares de Genève, Lausanne,
Lugano et Bâle.

Ce trafic en petite vitesse a considé-
rablement augmenté et dans les dix
plus grandes halles aux marchandises
il a été transporté , jusqu 'à présent , en
moyenne journalière , environ 800 ton-
nes de plus qu'en 1960, ce qui repré-
sente une augmentation de 27.000 colis.
Du fa i t  de la semaine de cinq jours
et de la fermeture hebdomadaire des
magasins durant une demi-journée, les
colis s'amonoellent dans les entrepôts
et les camionneurs ont de la peine à
les enilever dans les délais. LeuT tra-
vail se trouve encore compliqu é du
fai t  des restriction s apportées au tra-
fic automobile dans certaines rues et
à certaines heures de la journée.

Aussi est-il indispensable que fous
les destinataires de march andises re-
t i ren t  les envois immédiatement , cela
dans leur propre intérêt.

De leur côté, les CFF mettront  tout
en œuvre pour assurer l'écoulement
rapide des colis. Us se voient cepen-
dant dans l'obligation d'introduire des
droits de magasinage plus élevés.

Au trafic des marchandises vient
s'ajouter le transport des voyageurs.
Le seul transport des travailleurs ita-
liens allant passer dan s leur pays les
fêtes de fin d'année nécessitera vingt-
cinq trains spéciaux le 15 décembre et
cinquante le 22 décembre, ce qui met-
tra les lignes à contribution au maxi-
mum de leur capacité au point que les
CFF ont dû refuser d'acheminer par
la Suisse les trains d'ouvriers italiens
venant d'Allemagne, à moins que ces
trains ne circulent un autre jour que
le 15 ou le 22 décembre. Tout cela
explique la nécessité où sont les CFF
d'accroître sans cesse la capacité du
réseau ,ce qui exigera die très gros in-
vestissements. '

Une sexagénaire tuée
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CORCELLES-PRfcS-FAYER\E

(c) A Corcellcs-près-Paycrne, jeudi ,
vers 18 h 45, Mme Irma Fontana , âgée
de 65 ans , domiciliée à Corcellcs-près-
Payerne, sortait d'une épicerie du vil-
lage située en bordure de la route can-
tonale lorsqu 'elle fut  atteinte et ren-
versée par une automobile. Celle-ci
roulait à petite allure en direction de
Payerne. Il pleuvait très fort à ce mo-
ment-là et le conducteur fut éblou i par
une voiture venant en sens inverse.
Mme Fontana a été conduite à l'hôpi-
tal (Je Payerne en ambulance. Elle
souffrait notamment d'une fracture du
crâne. Elle est décédée peu après son
arrivée à l'hôpital.

S A 1 M - 1 M I I  II

Des coffres retrouvés
(c) Lapolice n'a pas encore pu Identi-
fier les auteurs du vol de coffres com-
mis sur le quai de la gare de Saint-
Imier lundi soir. Or ces coffres ont
été retrouvé avec leur contenu, soit
des appareils de chronométrage. C'est
un enfant qui les a découverts à la
sortie ouest de Tavannes .c lans  le ruis-
seau bordant le chemin de la Tanne,
à une quarantaine de mètres de la
route cantonale Tavannes - Sonceboi,
à la hauteur du grand virage précé-
dant la montée 4e Pierre-Pertuis. Les
coffres étaient fracturés. Les voleurs,
déçus de ne pas y trouver de montres,
les auront certainement abandonnés
parce qu'ils constituaient une mar-
chandise trop compromettante. Les dé-
gâts causes s'élèvent à plusieurs cen-
taines de francs.

L'enfant qui a découvert ces coffres
en a parlé à ses parents qui ont avisé
la police.

Un échafaudage
s'effondre : 7 blessés

ARGOViE

WILDEGG (ATS). — Un grave ac-
cident s'est produit  jeudi après-midi
sur un chantier de la fabrique de ci-
ment Jura , à Wildegg. Neuf ouvriers
étalent occupés à bétonner le toit d'un
silo, lorsqu 'une partie de l 'échafauda-
ge s'effondra . Sept ouvriers firent une
chute de vingt mètres dans le vide,
alors que les deux autres pouvaien t
être retenus au dernier moment. Les
sept qui tombèrent, tous des Italiens,
ont éfé grièvement blessés. La vie de
trois au moins est en danger.

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 8 nov. 9 nov.

Banque Nationale . . 880.— d 685.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 880.— d 830.— d
La Neuchàteloise as. g. 19SO.— 1905.— d
Ap. Gardy Neuchâtel 340.— 335.— d
Cabl. élec. Cortaillod 25000.— d 26500.—
Câbl. etTréf. Cossonay 7325.— d 7400.— d
Chaux et clm. Suis. r. 3900.— d 4000.— d
Ed. Dubied&Cie S.A. 4350.— 4375 —
Ciment PorHand . . . 14000.— 140O0.— o
Suchard Hol. SA «A» 1300.— 1300.— d
Suchard Hol . S.A. «B» 7750.— o 7800.— o
Tramways Neuchâtel 630.— d 630.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, priv. . . 70.— d 70.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2'/2 1932 99.50 99.— d
Etat Neuchât. 3'/! 1945 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 3Vs 1949 101.— d 101.— d
Com. Neuch. SVi 1947 96.— d 99.— d
Com. Neuch. 3»/. 1951 100.— d 96.— d
Chx-de-Fds 37s 1946 100.— d 100.— d
Le Locle SVi 1947 100.— d 100.— d
Foc . m. Chat. 37. 1951 96.50.— d 96.50 d
Elec. Neuch 37o 1951 92.— d 92.— d
Tram Neuch. 37: 1946 98.— d 98.— d
Paillard S.A. SVi 1960 98.— d 98.— d
Suchard Hold. 37, 1953 97.50 d 97.50 d
Tabacs N. -Ser. 37s 1953 99.— d 99.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 •/•

Cours des billets de banque
du 9 novembre 1961

Achat Venta
France 85.50 88.50
U.S.A. 4.30 4.34
Angleterre . . . .  12.— 12.25
Belgique 8 V50 8.80
Hollande 118.50 121.—
Italie —.68 —.71
Allemagne . . . .  107.— 109.—
Autriche 16.55 16.85
Espagne 7.— 7.30

Ma reli a libre de l'or
Pièces suisses 35.75/37.75
françaises 34.75 36.75
anglaises . . . .  . . .  41.—/44.—
américaines . . . . .  182.50192.50
lingots 4850 — .'4950.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchàteloise

COURS I8ES »".:. ISES
du 9 novembre 1961

Achat Vente
Etats-Unis . . . .  4.317i 4.327i
Canada 4.17 4.19
Angleterre . . . .  12.15 12.19
Allemagne . . . .  107.90 108.20
France 87.85 88.15
Belgique 8.67 8.70 7i
Hollande 119.80 120.15
Italie — .6955 —.6980
Autriche 16.71 16.76
Suède 83.45 83.70
Danemark . . . . 62.70 62.90
Norvège 60.65 60.85
Portugal 15.14 15.20
Espagne 7.18 7.28
MVK.f-*.<- ¦ I I M I I I I I  ————————i—

BOURSE
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH

OBLIGATIONS 8 nov. 9 nov.

8 «/• •/• Féd. 1945, déc. 103.25 d 103.20 d
3 'U >ln Féd. 1946, avril 102.80 d 102.80 d
3 "/• Féd. 1949, . . . 100.35 100.10 d
2V i '/o Féd. 1954, mars 96.75 d -96 7» d
3 "/. Féd. 1955, Juin 100.10 d 100.— d
3 7. C.F.F. 1938 100.— 100.— d

ACTIONS
Union Bques Suisses 5400.— 5400.—
Société Banque Suisse 3350 .— 3340.—
Crédit Suisse . . . .  3450.— 3450.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 2660.— 2635.—
Electro-Watt 2980.— 3020.—
Interhandel 4920.— 4920.—
Motor Columbus . . . 2460.— 2475.—
Indelec 1750.— 1750.—
Italo-Suisse 9O0.— 905.—
Réassurances Zurich 3600.— 3725.—
Winterthour Accid. . 1470.— 1480.—
Zurich Assurances 7290.— 7625.—
Saurer . . . .  . 2070.— 2170.—
Aluminium Chlppls . 7400.— 7450.—
Bally 2000.— 2000.—
Brown Boveri 4200.— 4240.—
Fischer 2900.— 2940.—
Lonza 4180.— 4100.—
Nestlé porteur . . . .  4450.— 4420.—
Nestlé nom 2572.— 2555 .—
Sulzer . . 5250.— 5425 —
Aluminium Montréal 117.— 121.50
American Tel . & Tel. 559.— 553.—
Baltimore . . .  . 130.— 127.50
Canadlan Pacific . . 107.— 107 .—
Du Pont de Nemours 1027.— 1C47.—
Eastman Kodak . . . 480.— 478.—
Ford Motor 471.— 473 .—
General Electric . . .  321.50 323.—
General Motors . . . .  224.50 230.50^International Nickel . 350.— 349.—
Kennecott 350.— 356.—
Montgomery Ward . . 139.50 138.50
Stand. Oil New-Jersey 204.50 203.50 ex
Union Carbide . . . .  545.— 552.—
U. States Steel . . . .  336.— 341.—
Italo-Argentina . . . .  55.— 55 7«
Philips 1277.— 1265.—
Royal Dutch Cy . . . 140.50 142.—
Sodec 147.50 147.—
A.E.G 521.— 516.—
Farbenfabr. Bayer AG 772.— 768.—
Farbw. Hoechst AG . 641.— 640.—
Siemens . . . . . . . . 781.— 782.—

BALE
ACTIONS

Ciba 15375.— 15400.—
Saudoz 13975.— 13150.—
Geigy, nom 25500.— 25300.—
Hoff. -La Roche (b.J .) 39700.— 39800 —

LAUSANNE
ACTIONS

B.O. Vaudolse 1750.— 1800.—
Crédit Fonc. Vaudols 1305— 1325.—
Romande d'Electricité 740.—- 746.—
Ateliers constr., Vevey 980.— 990.—
La Suisse-Vie 5675.— 5750.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 145.— 148.—
Bque Paris Pays - Bas 455.— 460.—
Charmilles (Atel de) 1355.— 1900.—
Physique porteur . 980.— 1000.—
Sécheron porteur . . 930.— 950.—
S.KP 442.— 442.—
Ourslna 6800.— 6760.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchàteloise

'¦y.-y.- iy .-y. '.-.'.-y.-y - i y .-V/A-y.-y.-y ^^ . -. .™o.\\v.\\\v.v. -̂.^v.^%^ -̂^ v̂.vv.v.\v.\\ \̂v.v\\\ \̂v.\v^^^^
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DE PROCÉDURE
ENTRE LES «SIX»
ET L'ANGLETERRE

ACCORD

BRUXELLES (UPI). — Les pre-nego-
ciations entre la Grande-Bretagne et
les « six » pour l'entrée de l'Angleterre
dans le Marché commun se sont ter-
minées à Bruxelles. Elles s'étaient ou-
vertes mercredi matin.

A l'issue de la dernière séance , qui
a duré deux heures, une déclaration
a été faite à la presse par M. Alfred
Mueller-Armack, secrétaire d'Etat ouest-
allemand à l'économie, qui a présidé
la session en l'absence du président
en exercice pour cette année , M. Lud-
wig Erhard, vice-chancelier du gouver-
nement de Bonn.

M. Alfred Mueller-Armack a déclaré :
« Les membres de la communauté

économique européenne sont conscients
de l'importance considérable de là de-
mande d'adhésion britannique, car après
les négociations qui s'ouvrent, nous se-
rons conduits vers les phases d'autres
adhésions venant de certains membres
de l'Association européenne de libre-
échange. »

_ Ayant rappelé la suite des travaux de
mercredi , à savoir : les déclarations de
XI. Lahr, du professeur Hallstein , le
questionnaire soumis à XI. Heath et la
réponse de celui-ci. XL Mueller-Armack
a poursuivi en disant que dans la réu-
nion de jeudi : • Nous avons pris des
décisions sur la suite des travaux : du
22 an 25 novembre un groupe de hauts
fonctionnaires se réunira afin d'exami-
ner les problèmes tarifaires liés au
Commonwealth. Nous espérons que les
travaux seront suffisamment avancés
pour que les 8 et 9 décembre un rapport
puisse être soumis à une réunion mi-
nistérielle de la conférence, afin de
prendre de nouvelles décisions pour la
suite des travaux ¦.

LA SAGNE
Le village dans l'attente !

(c) C'est ce soir , vendredi, que le
Conseil général est convoqué pour une
séance qui passionne tout le village .

Saura-t-on marcher avec le progrès
et ratifier e-U propositions d'Installation
d'ascenseur au foyer ? Et les routes se-
ront-elles remises en état ? Et le Mont-
Dard restera-t-il propriété de la com-
mune ?

Il y aura certainement beaucoup de
monde à la séance.

„„„„„„ IMPRTMÏÏFIB CENTRAL» „„ „,
: ev. de la :
: FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEIi SA. :

6, rue du Concert - Neuchfttei
Directeur : Marc Wolfrath

| Rédacteur en chef du Journal ¦ :
: René Bralcbet
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Concert de musique liturgique
russe par le quatuor Kedroff
Nous n 'avons qu'une Idée bien vague

de ce que sont les chants liturgiques
de l'Eglise russe. En écoutant le qua-
tuor Kedroff , nous nous trouvons de-
vant une culture musicale remarquable,
devant une des plus anciennes et des
plus vigoureuses traditions rel igieuses ,
conservées dans toute leur pureté dans
les monastères orthodoxes de Russie.

Cette tradition va nous être présen-
tée par des 'chants de vêpres au cours
de la première partie du concert donné
lundi soir à la Collégiale. Des chants
influencés par la musique occidentale
et par l'Italianisme en vogue au XVHle
siècle précéderont les compositeur» de
l'Ecole russe moderne, dont les oeuvres

. religieuses sont une expression des plue
éclatantes.

Communiqués

SAINT-IMIER (ATS). — Le comité
directeur de l 'Union des patriotes ju-
rassiens s'est réuni à Saint-Imier pour
examiner la question du statut horlo-
ger. A l'unanimité , il recommande aux
citoyens du Jura et de l'ancien canton
et aux Confédérés de voter en faveur
du statut le 3 décembre.

L'Union des patriotes
jurassiens en faveur

du statut de l'horlogerie

JURA

_ PORRENTRUY (ATS). — Les poli-
ciers de Porrentru y ont ar rê té  un ha-
bitant  de la ville, âgé de 17 ans , qui
a reconnu avoir participé à une quin-
zaine de cambriolages dans la région
en compagnie de deux voleurs arrêtés
récemment. Deux au t ra *  complices ont
été appréhendés en France. ,

Les policiers onf , d'autre part , dé-
couvert les auteurs d'une seconde sé-
rie de cambriolages . Il s'agit de dieux
ressortissants français qui avaient no-
tamment brisé la vitrin e d'un maga-
sin et s'étaien t emparé s de briqu et s de
luxe d'une valeur de 800 francs. L'un ,
âgé de 18 ans, a été arrêt é à Porren-
truy. L'autre court toujours de l'autre
côté de 'la frontière.

Enfin , la police de Porrentruy an-
nonce l'arrestation d'un couple domici-
lié en cette ville. Il est impliqué dans
une affaire  de mœurs.

Plusieurs arrestations
à Porrentruy

BERNE
Malgré la chasse
et les énizooties

BERNE (ATS). — Selon le dernier
recensement , le canton de Berne comp-
te 10,500 chamois, soit 6600 femelles
et 3900 bornes. On en dénombra it 7000
en 1950 (5000 chèvres et 2000 boucs).
Malgré la chasse intense et diverses
épiziooties, les effectifs ont fortement
augmente , aussi bien ' dans les réserves
cantonales et fédérales que dans les
régions ouvertes aux chasseurs. La
moitié des chamois bernois vivent dans
les zones protégées . Près de 200 cha-
mois durent être abattu s en 1950, 1958
et 1960 pour cause de maladie. On a
de nouveau observé des chamois aveu-
gles dans le SSgistal. Le seul moyen
de combattre l'épizootie est d'abattre
tous les sujets malades ou suspects.

* Des unités de la quatrième division
qui viennent d'achever leur cours de ré-
pétition ont défilé jeudi matin, à So-
leure , en présence de 25,000 personnes.
A la tribune d'honneur , on remarquait
la présence, outre du commandant de la
division , le colonel divisionnaire Rœsler,
le conseiller fédéral Paul Chaudet , chef
du département militaire fédéral, le gou-
vernement soleurols au complet.
• L'Incendiaire qui avait mis le feu, U
y a quelque ssemaines, à la maison au
toit de chaume argovienne peu après
qu 'elle ait été remise au «Helmatschùtz»,
avait agi sous l'influence de l'alcool . Il
a été condamné hier à 15 mois de prison
par le tribunal de district d'Aarau .

Les chamois sont toujours
plus nombreux

Fleurier renforcé •
Cortina Rex 5-7
(2-3, 2-1, 1-3).

FLEURIER : Bandau (Seller) ; Daiin-
meyer, Nlederhauser ; Utker, Itta-tl ;
Bernasconi, Pelletier, Chapot ; Jacot,
Aellen , Hotz ; Weissbrodt H, Mombelll ,
Lischer ; Reymond. Coach : Recordon .

CORTINA : Bezzana ; Tucclr Gasparl ;
Verocai, Danteglacomo ; Prison , Ober-
hammer, Benedettl ; P. Darln, Ghezze,
Macchletto ; A. Darln, Lonrenzl , Mastel.

BUTS : Chapot (5me), Ghezza (8me),
Macchletto (8me), Bernasconi (9me) et
Ghezze (9mè). Deuxième tiers-temps :
Oberhammer (2me) , Pelletier (14me et
20). Tuecl (2me), Macchletto (2me),
Ghezza (7me), Pelletier (12me).

NOTES : Patinoire de Fleurier, glace
rendue granuleuse par la pluie qui tom-
bera durant toute la rencontre. Huit
cents- spectateurs assistent k cette ren-
contre arbitrée par MM. Mârkl , de Ber-
ne, et Vulllemln , de Neuchâtel . Une
seule pénalité : Darln pour deux minu-
tes.

i .̂ ** - /̂

Dommage que l'état de la glace n 'ai t
pas permis un meilleu r déroulement
de cet te  rencontre. Mais malgré cet
inconvénient , les visiteurs nous firent
assister à une véritable démonstration.
Et si finalement , le résultat conserve
des proportions convenables , c'est
ayant tout a ses renfort s que Fleurier
le doit . Il suffit d'ailleurs de l ire la
liste des marqueurs pour s'en convain-
cre définitivement. Deux joueurs de
Fleurier ne furent pour t an t  pas sur-

j etasses : Dannmeyer et Uiker. Pour les
autres , ce fut une excellente leçon.

R. C.

f

Fleurier battu de peu

du 9 novembre 1961

Pommes de terre le kilo — 36 —40
Raves » —.40 — .50
Haricots » 2.20 2.40
Choux-raves » — -40 — fi0
fenouils » L— 1-20
Carottes . » -.70 — .80
Eplnards » 1.— 120
Côtes de bettes . . .  » —. 80
Poireaux blancs . . .  » —•— 1-20
Poireaux verts ¦ . » — • 80
Salsifis » — —  , 1-W

Choux blancs » —¦ -60
Choux rouges . . . .  » —¦ -70
Choux marcellnB . . » — • -70
Choux-fleurs ¦ . . » 1-80 1.80
Choux-de-Bruxelles . > 120 1.60
Céleris 1 — 1 20
Tomates » 2-— 2.20
Ail 100 gr. -. .40
Oignons le kilo — . .80
Doucettes 100 gr. -. .40
Endives le kll° 28° 3 ~
Radis la botte —¦ 40
Pommes le kilo —.60 1.90
Poires » -6° 1 «J
Melon d'Espagne . . .  » —•— 2.80
Oranges . . . .  » —-¦— 2.20
Raleln » 2 •— î fgChâtaignes, marrons . > 2.— 2.50
Noix » *•— 4,50
Oeufs du pays . . la douz. 4.40 4.60
Beurre, table le kilo —¦— 10.87
Beurre de cuisine . » — •— jj 

¦—"
Fromage gTas » — •— 0.60
Promage demi-gras » —•— *4

^Fromage maigre » ~Z'7Z 2
Miel, pays » f- 50 »¦ —
Viande de bœuf . . .  » ° —- a.—
Vache . 5-20 7.50
Veau » 7S  }"¦—
Mouton » 55° 1?C7
Cheval » 7 — , %- 50
Porc . . . » 6 00 10 —
Lard fumé » 8.— 9.—
t.ard non fumé . . . .  » 7.50 8.50

Les prix de la viande s'entendent poui
des morceaux courants avec la charge

MERCURIALE DU MARCHÉ
DE NEUCHATEL
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SjjJMSJ Silence et confort
Tels sont les avantages dominants du revêtement de sol en PVC
sur sous-couche de feutre

TAPIFLEX
Le TAPIFLEX est facile à nettoyer. Il résiste à l'usure, aux chocs, aux
poinçonnements, au retrait, à l'eau, au froid , à la chaleur, aux agents
chimiques. De plus, il a fort bel aspect.
Mais exigez bien TAPIFLEX, le € tapis silencieux ».

Représentation générale : Bl ii B»i*li^^l^S ¦«¦ ïlH ^B^H
Hans Hassler & Cie S.A. p U Wj £  j  ̂ J^^JP . P_^QtLïxl
Aarau '̂ 2^^S^â^^«^-̂'̂ ^3^K̂'̂ 'PÉ"̂
La maison do premier ^S^T^^^^^^^^::"v v

^^^^SÇiÇ^^Pordre pour revêtements ^F^ f̂ ^tB^^nKL^ÎW^Fii^^^V ĵ ^^de sol en plastique et m*'''T?r f̂ !f r f̂ ^ '̂ W lr'f i ^ ^ ^S ^ ^S ^ S Mlinéolcum. IK||| W||M O ĵ

J. WYSS, Neuchâtel
Mais on . spécialisée dans les revêtements de sol.

Wtmmtmm ™§ î «̂i »̂ ^̂ ™ ™̂ «  ̂ lfc?»i ??- H?, a» JE î js& T̂ &* & L̂B *. -A"
-•':' .< >  BlM^P̂ S». ''# .̂ ESM^'IÊ^Ë̂ B*-'̂ " »*!

4 ' y- ; flB^̂ wfir̂  Tv^^ffiv^

.J T f̂er* î , j f f  Offre spéciale pour Noël ! %k
* £ -J ^B * *ait0S votre achat dÈS maintenant s»
r

y-j  ̂ -~* ¦ • ayez votra ELNA sous l'arbre de Noël Jp
?§g ' ' gSŝ sâ. f̂i*L* payez-' 3 seulement dès février 1962 ^̂

T

TOUT NOUVEAU! [ II» i ¦!!_ «_ -"̂
Aujourd'hui, l'ELNA Supermatic, en plus de toutes les qualités que vous lui connaissez déjà,
vous offre:

3 nouveaux points pratiques pour l'usage courant:

LE POINT LE POINT «2I6-ZA6 LE «JOUR
«SUPERJERSEY» ELNA ELNA» 9 fols renforcé ENTRE-DEUX»

• Nous offrons des conditions de paiement- • Nous vendons nos excellentes machines
les plus avantageuses d'occasion avec les mêmes facilités da

paiement

• Nous reprenons votre machine au plus haut • Nous louons des machines à coudre ELNA
prix du jour , sortant de fabrique sans aucune obligation

d'achat

BON GRATUIT I Ŝ\*T\
à adresser non aftranchl, comme Imprimé, à TAVARO Représen- \f\ \ \ |
tation S.A., case Charmilles, Genève ^rWl lXr
Veuillez m'envoyer sans obligation votre prospectus de luxe + un ¦*•* 

¦«¦
échantillon de couture L'ELNA est robuste 1

Nom: „ 12 MODÈLES,
12 EMPLOIS DIFFÉRENTS

Adresse: I dès Fr. 350.- net

Magasin ELNA - TAVARO Représentation S. A.

IMMEUBLE 2, SAINT ¦ HONORÉ - 6, HOTEL - DE - VILLE, NEUCHATEL
Tél. 5 58 93

fraflPyiyiiisr TÊ &e ' ̂ SMÉMH ^  ̂«VV BîT& BVI
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A VENDRE
une cuisin 1ère à gaz
blanche, 3 feux , en. bon
état ; 1 paire de souliers
blancs avec patins vissés
No 39, pour Jeume finie ;
une t Vespa ». Demander
l'adresse du No 4016, au
bureau de la Feuille
d'avis.

A VENDRE

CHEMINÉES
anciennes en marbre et pierre jaune ; plaques
en fonte pour cheminée. — Adresser offres
écrites à B. P. 4003 au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre deux belles

armoires
anciennes

Revendeurs s'abstenir. —
Mme Claude Schaetz ,
ru* du Bassin 14, Neu-
chftfroi.

A vendre

skis « Kâstlé»
195 cm, en partait état ;
prix : Fr. 150.—, ou
Fr. 170.— avec fixations.

Tél. 6 30 48.

_ _̂ _.. - . . 

H ^nmedi|Mj|i| ̂ 71*»"* v Ç * x Dès le 2 novembre :
H a arriéres 2 points COOP
wEÊÊ par franc entier

¦ Vente de pièces _ Ort "",""*"
H à la crème "¦OU __
WÊ8È - RISTOURNE PÎf T Î

llffiPjfflBB^

Si vous
entendez «craquer»

vos meubles-c'est là une
preuve que l'air

ambiant est bien trop sec.

Aes humidificateurs d'airCasana
confèrent à vos pièces

d'habitation et de bureau l'air
agréable et correctement

humidifié qu'exige votre santé.

*"En vente dans tous les bons magasins
d'articles de ménage.

C'est un produit

Alfed StôckliFili ,N«WaI,T4t.05S/'52S2-J I

1 ACHETEZ AUJOURD'HUI...
1 VOUS PAYEREZ DEMAIN !
É| Ameublement complet < CHAMPION > «% f\
|â« A crédit Fr. 1191.— JJ II M
*/* «compte Fr. 111.— ef 36 mensualités da Fr. m0 ̂ 0r »

11 Ameublement complet « STANDARD » AA
%Û A crédit Fr. 1484.—  ̂

£% mm
||89j| acompte Fr. 116.̂— el 36 mensualités de Fr. 4mw É̂W e
; '- y,, j  —.
sVy -t'dl * •

Ameublement complet < C0NF0RT > C/\
M A crédit Fr. 1995.— J II tm

?=*'' -:* acompte Fr. 195̂ - et 36 mensualités de Fr. ttf. ̂ ÊW e

I¦'} Ameublement complet « RECORD » £L0\
MM A crédit Fr. 1319— &% ÎJ  m
•% :\ acompte Fr. 159.— et 36 mensualités de Fr. ^̂ ^̂ e

p|| Ameublement complet « VEDETTE » «y^
"̂  A crédit Fr. 2767.— g wm

V Ai| acompte Fr. 111.— ef 36 mensualités de Fr. " aw ¦ •

pf| Ameublement complet « LUXE » «g «m «%
W&A A crédit Fr. 5208.— 1 C C p̂
Kpl acompte Fr. 410.— et 36 mensualités de Fr. I 4Ér ^̂  e

^| Rappelez-vous ! pour vos meubles cette seule adresse :

ITINGUELY
H AMEUBLEMENTS , BULLE (FG)
ES I
| y' ROUTE DE RIAZ TEl/PHONE (029) 2 7518-181 19

Charmant, coquet,

, mouchoir
. souvenir idéal
pour vos hôtes

A/ Tendre & prix avam.-
tagenx, le tout à l'état
de jieul, pour homme :
chaussures de ski No 41,
veste et pantalon de ski,
smoking taille 48.

Schaetz , Bassin 14.

A vendra

1 canapé
1 chevalet
de peintre

2 chandeliers
Tél. 5 43 28.

A vendre une

peinture
signée Vonltunthen, re-
présentant un cota» de
Saint-Biaise. A consulter
chez O. Brun, reliure,
Seyon 28.

¦

f

Prenez soin de vos yeux !

; 
D** plu,

d'un
siècle

la maison...

MARTIN

LUTHER
MAITRE OPTICIEN

Neuchâtel-Place Pury 7
¦

'

exécute
rapidement vos
ordonnances de
lunettes

'

OCCASIONS
Un manteau d'astrakan, taille 44, en parfait

état, Fr. 600 ;
un pantalon de ski, lastex, noir, neuf, pour

je une homme de 13 à 15 ans, Fr. 40.— ;
un duffle-coat gris, très chaud, peu usagé,

pour jeune homme de 13 à 15 ans,
Fr. 60.— ;

un complet gris, parfait état, pour garçon d»
12 à 14 ans, Fr. 40.—.

Tél. 5 82 42, heures de bureau. ,
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Exposilions, Berne, du 10 au 19 novembre 1961 7 . A JïmT  ̂̂ cî
|Mk *%> ŜP .̂ de la MOWO 1961
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/
; 'iïW?'7fï: - % ' '>¦ *¦ * '¦ l-oterie gratuite : 1er prix , une voiture « Alfa

'-''^vinSSaK  ̂ vimŴ &iÈSSIk- Ĵ ^SÊ f̂e 

Romeo 

Giulietta 
» ; 2me prix , un groupe de deux

•i:i::::::::::::::::::̂ ^Sii:S?">. \ S '*•• :ï#*' Bl̂ ^B̂ ^̂ B ^̂ r^^̂ ^^Bk '¦ Démonstra,ions internat ionales de billard, avec

v::::>:;>:S:v«^%¥:'. . i '̂ '-V-̂ . ..;. ;:» ••> ¦***' H 23 j  B* ^B . 'a Par,iciPa'ion de champions suisses, européens

:::::::::::::::::::::::̂ ^̂ ^̂ ^ &::v̂ :-JI  ̂ *H ifi? I B̂ . JÊB '¦ Ballons et petit» cadeaux pour chaque entant.

••'•i:
''-
:vi::::::-'-'-̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ .'-B'- VoilOV VICI^AI* lïl B ME mS ^̂ BB^BB  ̂ 4' Marc ^é ^e Noë ' bernois sur la scène.

v^^^^^^^^Êk:-. "enei visirer ia a M B ^^B̂  5 Défilés de mode Ring jer les 18 et 19 novembre

^^^̂ ^¥:î ^:i A A ^̂ « A M J+MUL B few H ¦ H .inflBBk. 
5U r '° 9alerie

:;::X:::::::::::̂ M̂ ::" * y ::::::::v:% m\ Jm m Ttt »AJ eT Â ^J -, BëV H' -~- %* M {«SI flÈj S%! ^B̂ ^^̂ ^B̂  6. Paradis des enfants , sous survei l lance , avec une

.-::ï:5i S :̂ %. fVIU'TV W flfi Î O©i 1 S m ta m 
petite collation. Prix d'entrée Fr. 1.-.

JXÏXWX ;S::Ŝ  -.' ^̂  ^̂  ^̂ ^» «« N ^*& 'W» ¦ » M j|3v gïïf ï&$ 7. Au restaurant , orchestre et spécial i tés de tout

^S^SSÊ^̂ŷi^iyi^:-. TemPs d'ouverture : 13 à 22 heures ; samedi et dimanche, 10 h 30 à 22 heures. ^BMBBM F ^B̂ HMlr 8 ' Plus de 300 stands - P|us de 100° nouveautés , etc.
vww v̂.v.v.v.v. ':'>>»>:->»K.>>:.x.:̂ .:.>::::̂ ŷ ^ j,> Restaurant jusqu 'à 23 h 30, samedi et dimanche jusqu 'à 0 h 30. 9̂ m̂MW ^Bfi^B  ̂ La M O W O  tient toujours parole.

„,, , , , „ ffrrnrTffiiFT^rprTT IMM¦BaHBaM^HKHBHHWIIII iil......li ,,Jlill,l|,aii).ll..l!..!S h.ll...,,.lll!l!i!ii ii!..lil..... ,li i(! ill II lli llti r1i! il! ''̂ mr1̂ ^!!88™̂188™™̂ ™̂  ̂ HHUID̂ KQBBH

I Vendredi et samedi = derniers j ours
Ww

I Pour la fin de semaine, o lirez aux vôtres un ou deux repas à la tessinoise - ils sauront apprécier

I Gnocchi freschi ,.<,- < ¦ »  * -.75 Cotechotti as " dvr«> î -.75 Jambon cru la .-rsàrs 1.90
I Ravioli freschi «^ . 2fi5 g 1.50 Pâtes «Primavera » p»^ de » g -.75 Fruits confits j&r??*», 1.25
I Biscuits Amaretti Paq„ot de 22» g 1.— Punettone . . . .  1-- d» 250 « 1.35 • • de 500 g 2.70
BB¦ = flu BAR ; " • - - ' •'; -' : .' . < ... mêlez-vous à l'ambiance formidable de notre
I Menu du samedi n novembre Marché-Migros, où vous trouverez une gamme

1 Bouillon aux pâtes tessinoises 
 ̂ u 

très étendue d'autres produits de qualité tessinois
m Côte de porc «Paradiso» Mi ¦¦¦¦ '¦¦iiiiiwiwiiiMiMuaiMiMMwiiMBi nm
P* pain -j- service compris firP^^^^^^B^^^^^^B^^^^^B^^^^^^^B^̂ ^^W'̂ ^^^^QE--» ' '' '

f^l Vendredi vente spéciale £ 1̂ 4 ^W  ̂ Sffittil i l  ̂  BM S i PB ft̂  T8̂  ^

H Délice «d'Ascona » "¦J3 IÊ l̂ GL&C*\\& ~ BIJ^^HÉ^^^H^BBa^^^^H

a i,

I >  

JW flB BjéraJfiqfajfe- mwSr̂ - - IflH*

CALIDA-Nylette... fW ,
la nouvelle â̂m ^ ŵ

H combinaison en nylon... ^̂M ^
^'•V moelleux comme JÈÈË&ak

 ̂

en 
blanc, citron, / ¦ / 

^P̂ W^
'
-̂ I ^[.V. • Ife

--^ mauve Jl 
B;̂ Pv "̂ x ;̂

;
^̂  Jfe ^Rfe-"'S-*- - '

1980 S^^  ̂m ^^B
S Ji . jÊ TÉWiT ^¦ M -̂ Uses *-«w *W^ . *Wfci»I ¦-:'. - iSf

 ̂ i|ll||| P̂ l IfeM
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r g^̂ ^̂ îilliiMMB îyte^^^̂ î-; H O ï ^fît F ï̂. *yjh ;̂0̂ |̂ ^̂ PS: ' "̂ fl l̂S^E.' ¦ B?#SèoÉ̂ *̂--"— '£¦ '" ' ¦? ' ¦ BP  ̂

ÇALtDA-Nylette est une marque déposée pour ^̂ J^PBBWBi ĝ ^̂ W^WSf̂ ĵ^̂ ^̂ ^ C^le nylon qui tombe mieux ^E ^̂ ^̂ 1 :JÉIK  ̂jj^ ĵj 2 PSSyfe,'fty^ĝ K. *-̂ ]

I Ni)leire
^U/LOUVRE

N E U C H Â T E L

¦

GVef de bœuf
Boucherie R. MARGOT

- -

Chaque jour
de bons quatre-heures
avec la
mêlaSSe VérOn ! Tous les enfants s'en lèchent les doigts

La mélasse Véron cooflent du
sucre de canne et d'autres élément»
de haute valeur; elle est délicieuse,
bienfaisante, avantageuse - trois
atouts décisifs, pour chaque maman I

f*z ife **^«*i ii ii iiï« B » sài
gvEROK VtnllN
8 ,  ̂ I V Is l̂̂ î ^SVll Véww It Cie, S. K  ̂Conserves, Berr>6

^B 1 j  fy .:' ' ' S ' : 9 ' . ¦. - .S :¦ ' ¦ .¦ ¦'<¦¦*¦¦¦¦¦¦ ¦ : « X '- : B¦ I 11 ' | '3 C • I ^"B '"4 {'1

^̂  
S^̂ ^Câ 

4 

Succès 

culinaire par Véron

^^^^  ̂'iSSf--  ̂ '.v î -t- ¦ ¦:'- ' ' - ,:;î S|̂ ^' «F

! Pour BÉBÉ
Nouveaux modèles :

Berceaux, à roues mobiles

j Lits d'enfants 70/140 cm

' Poussettes de chambre
\ garnies ou non garnies

Voitures de sortie

--' Tous meubles pour enfants

Choix complet dans tous les prix

Fbg du Lac 1 - NEUCHATEL - Tél. 5 26 46 H

\ ' . . -\

. . . 
'

Agendas Si M PLEX
commerciaux et privés

Vous pouvez choisir chez votre papetier,
parmi 15 exécutions différentes, le modèle
qui vous convient

SIMPLEX SA BERNE / POSTE ZOLLIKOFEN

:! ~v ¦ ' g. ... . .. ï tbr, ¦

¦¦miHi'l*—IHSW''V«:ilil'lIM^1 » HMPIHMIIS^HMIfc



LEMRICH & Cie
FABRIQUE DE CADRANS

département B, Cortaillod , cherche
pour entrée immédiate ou à
convenir,

mécanicien
faiseur
d etampes

ainsi que

personnel masculin
et féminin

Faire offres ou se présenter.

Nous cherchons

représentant-conseil
en emballages

pour visiter notre importante clientèle industrielle
des cantons de Neuchâtel et Fribourg et du Jura
bernois.
Serait en contact journalier avec les différents
problèmes de l'emballage moderne.
Nous demandons personnalité capable de soigner
et d'augmenter notre clientèle.
Les candidats ayant des connaissances de la vente
et des divers modes d'impressions auront la
préférence.
Maison renommée dans les emballages transpa-
rents, nous offrons : place stable, bien rétribuée,
avantages sociaux et voiture.
Adresser offres manuscrites avec photo et curri-
culum vitae à
SOCIÉTÉ ANONYME CELLPACK, Wohlen/Argovie

On demande un

chef de cuisine
capable. Bon salaire.

Offres sous chiffres P 6217 N
à Publicitas, Neuchâtel.

On demande un

CUISINIER
sachant travailler seul.

Offres sous chiffres P. 6215 N. & Publi-
citas, Neuchâtel.

Fabrique d'horlogerie Précimax S.A.
Neuchâtel, cherche

metteur (euse) d'inertie
sur machine « Jema»

Travail en fabrique. — Se présenter
ou téléphoner au bureau de fabrication,

2me étage
V

Le gouvernement tunisien procède
actuellement au recrutement

d'infirmières diplômées
Prière d'adresser les offres à
l'amibassade de Tunisie, à Berne.

Nous cherchons pour nos bureaux de Neuchâtel, trans-
férés à Marin dès le printemps 1962, employée ayant
quelques années de pratique, capable d'occuper un
poste de I

SECRÉTAIRE
à notre département du personnel.

N
Nous demandons : personne de toute confiance, habile

. sténodactylographe, sachant travailler
d'une manière indépendante et faire
preuve d'initiative. Langue* maternelle
française, bonnes connaissances de,
la langue allemande désirées.

Nous offrons : travail intéressant et varié. Place sta-
ble et bien rétribuée. Semaine de 5
jours. Caisse de retraite.

,v Les intéressées répondant aux qualités requises sont
priées de faire leurs offres manuscrites avec prétentions
de salaire, copies de certificats et photographie à

Société Coopérative MIGROS, Neuchâtel
Département du personnel, Hôpital 16

Tél. (038) 5 89 77
- ¦

Fabrique de montre Avia Degoumois & Cie, S.A.,
Neuchâtel , engage

une graveuse sur pantographe
Faire offres écrites ou se présenter à l'atelier,
Ecluse 65, Neuchâtel.

Nous cherchons

HORLOGER COMPLET
qui aimerait se spécialiser sur les

petites pièces soignées.
Ce poste conviendrait particulière-
ment à un jeune homme désirant

améliorer sa situation.
Semaine de 5 jours.

Prière d'adresser offres
avec prétention à

MONTRES PIAGET
Département P.C.A.,

avenue de Beauregard ,
CORMONDRÈCHE (NE)

vis-à-vis de la gare de Corcelles-
Peseux.

Gainerie-maroquinerie cherche

EMPLOYÉ (E)
capable de s'occuper de préparation du
travail. Place stable pour personne douée

d'initiative
Offres à la gainerie Siegenthaler, route de
Sonvilier 31, Saint-Imier. Tél. (039) 411 44

VENDEUSE AUXILIAIRE
Magasin spécialisé du centre de la ville
engage une vendeuse auxiliaire pour
le mois de décembre. Entrée fin no-
vembre. Horaire de travail selon en-
tente. — Adresser offres écrites à C. O.
3969 au bureau de la Feuille d'avis.

Employée de bureau
de langue maternelile française,
serait engagé par bureau de la
ÏKlace (branche publicitaire) pour
e 1er janvier 1962 ou dat e à

convenir. Travail varié et in-
téressant. Caisse de retraite. Se-
maine de 5 jours.

Adresser offres manuscrites, avec
curriculum vitae, copies de cer-
tificats, photographies et préten-
tions de salaire, sous chiffres
P. 6231 N. à Publicitas, Neu-
châteil.

Bureau de la place cherche,
pour entrée à convenir,

employée de bureau
de langue imaternelCe

allemande. ,
Demandé : apprentissage com-
mercial et esprit d'initiative.
Offert : possibilité d'apprendre

le français, bon salaire.
Offres avec photo, copies de
certificats et prétentions de

salaire à
case postale 561, Neuchâtel I.

Radio-électricien
est demandé pour service d'entretien
et de réparations radio T.V., par
maison spécialisée. Place stable et
salaire élevé pour jeune homme
capable.
Faire offres immédiates à Radio
WYSS, Yverdon. Tél. (024) 215 51.

L'institution Sully-Lambelet,
aux Verrières (NE) cherche une

GOUVERNANTE-
ÉDUCATRICE

pour s'occuper de 12 à 15 garçons.
Place stable. Educatrices, jardi-
nières d'enfants ou personnes sans
formation Spéciale, mais ayant des
capacités dans l'éducation, sont
priées de faire offres à la direction ,
avec références et prétentions de
salaire.

Encavage coopératif
de Suisse romande engagerait un

caviste ou ouvrier
capable et consciencieux. Caisse de
retraite. Logement à disposition.
Horaire régulier. Adresser offres et
prétentions de salaire sous chiffres
P 6216 N à Publicitas, Neuchâtel.

Deux Jeunes

FILLES DE CUISINE
ou jeune couple sont demandés. Gages 250 fr. par
personne, nourri, logé, Congé tous les après-midi.
Faire offres au restaurant Jurassien, rue Numa-
Droz 1, la Ohaux-de-Fonds. Tél. (03g ) 2 73 88.

B 

E B A U C H E S  S. A.
Dans le cadre d'un récent pro-
gramme de développement d'ou-
tillages horlogers, Ebauches S. A., ¦

désire engager, à Neuchâtel el
dans la région, plusieurs

mécaniciens de précision
Ces personnes se verront confier
des travaux d'usinage, de montage
et de mise au point d'appareils
horlogers conçus selon des techni-
ques nouvelles et caractérisées
par des niveaux de précisions su-
périeurs.
Les candidats devront être diplô-
més et disposer d'une expérience
professionnelle, soit dans le do-
maine de la mécanique de préci-
sion, soit dans celui des appareils
horlogers, des appareils optiques
ou d'autres fabrications équivalert-
tes.
Nous offrons d'excellentes occa-
sions de se familiariser avec un
secteur avancé de la construction
de précision, ainsi que des pers-
pectives intéressantes de promo-
tions professionnelles.

Demander la formule de
candidature i l'adresse ci-
dessous en se référant a
t'annonce et eu journal.

A. tout» demande
d» renseignements
prier» d» joindre
un tim.br» pour la
ripon ie.

Administration de
la « Feuille d'aria
da Neuchâtel »

CETTE DEMANDE S'ADRESSE AUX
VÉRITABLES RÉGLEUSES

Nous engageons

RÉGLEUSES
pour travail à domicile ou en
fabrique.
Réglages compléta. Pas de parties
brisées.
Comptage du spiral fait en fabrique
sur demande.
Travail régulier et bien rémunéré.
MONTRE ZODIAC, le Locle.

Médecin-dentiste cherche

demoiselle de réception
de préférence dans la trentaine.

Adresser offres manuscrites, avec
curriculum vitae, photographie, pré- 5tentions, à M. B. 4017 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pour les JEUDIS ET VENDREDIS
nous cherchons des

ouvrières auxiliaires
pour notre atelier d'emballage

de biscuits

Travail varié, intéressant et bien
rétribué

Adresser offres ou se présenter aux
bureaux de Jowa S. A., route de

Berne 3, Saint-Biaise

mj rj eVj rj rj mTjrjrjrjm TjrjFjKrA

Neuchâtel, Saint-Honoré 2, tél. 5 20 01
cherche quelques

jeunes
commissionnaires

si possible avec permis de conduire
pour moto

Entrée selon entente
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GOUVERNANTE
est demandée par monsieur seul,
pour s'occuper à mi-temps de l'en-
tretien du ménage (repas de midi
compris), lessives, repassage, etc.
Région de Saint-Biaise.

Bonnes références exigées.
Faire offres détaillées sous chiffres
A. I. 3926 au bureau de la Feuille
d'avis.

j  II y a langues et langues... [

I Les bonnes
| petites langues
' s'achètent à la

i BOUCHERIE - CHARCUTERIE

|MAX HOFMANN B
.. I Rue Fleury 20 Tél. 5 10 50 I

ÉTUDE
D'AVOCATS ET NOTAIRE

cherche

secrétaire sténodactylographe
pour le 3 janvier ou date à convenir.
Faire offres sous chiffres F. R. 3962

au bureau de la Feuille d'avis.

SECURITAS S. A.
engage pour Lausanne et Neuchâtel

GARDIENS DE NUIT
Citoyens suisses, consciencieux, bonne

réputation, sans condamnation.
• Places stables.

Offres à Securitas , Tunnel 1, Lausanne.

Les automobiles SIMCA cherchent
pour leur succursale de Bienne un

SECRÉTAIRE DE VENTE
aimant le contact avec la clientèle
et pouvant justifier d'une formation

commerciale complète
Langue maternelle française ou alle-
mande (une très bonne connaissance

du français est toutefois exigée)

Adresser offres détaillées avec cur-
riculum vitae et photographie au
Service du personnel « IMPORTA-
TION > de la SIMCA (SUISSE) S.A.,

Baslerstrasse 71, Zurich 48

avec électricité, casiers, volets à rouleau,
4 m 10 X 0 m 75 (peut se couper), à vendre
même sans le dessus. — Tél. 5 42 25.

Jeune homme, avec
permis de camionnette,
cherche emploi die

CHAUFFEUR
ou d'aide au montage
d'appareils sanitaires. —
Adresser offres écrites à
E.T. 4007, au bureau de
la Feuille d'avis.

Comptable qualifié
sérieux et honnête , désire changement
de situation. Libre selon convenance. '

Adresser o f f r e s  écrites à F. Ù. 4008
au bureau de la Feu ille d'avis.

Employée de bureau
Suissesse allemande, 21 ans, possédant con-
naissances de la lan gue française, cherche
place pour tout de suite. — Adresser offres
écrites sous chiffres H. W. 4010 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune femme de nationalité alleman-
de (permis d'établissement pour la
Suisse), ayant travaillé comme

interprète-traductrice
et expérimentée dans l'enseignement
privé , (allemand, français, anglais),
cherche place dans institut ou pension-
nat ; éventuellement école de commer-
ce. Date à convenir.

Ecrire sous chiffres P. 7247 E., à
Publicitas, Yverdon.

Nous cherchons place
pour un

jeune homme
et une Jeune fille Ita-
liens, le, plus tôt possible.
Antonio Pépé, rue Louis-
Fa vre 76, Boudn-y. Tél.
6 44 01.

URGENT
Conducteur

de pelle mécanique
possédant permis C
cherche emploi avec
logement à disposi-
tion. Salaire selon
entente. — Adresser
offres écrites à 1011 -
687 au bureau de la
Feuille d'avis.

COIF FEUSE
allemande, habltainrt à
Neuchâtel, cherche place
tout de suite ou pour
date à convenir. Adres-
ser offres écrites à 1011 -
684, au bureau de la
Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
cherche, pour le prin-
temps 1962, place dans
f a m i l l e  avec enfanta
pour aider la maîtresse
de maison. Vie de famille
désirée Adresser offres
à famlile H. Web'er-Hâ.nl,
commis d'administration,
toi Bol! 4, Wohlen (AG).

JEUNE FILLE
de 16 ans, cherche, pour
le printemps, place dans
famille avec enfants,
où elle amrait l'occasion,
d'apprendre le français.
Adresser offres à famille
E. Nyffenegger, Land-
haus, Worbcn, près Lyss.

DAME
de confiance, cherche
occupation auprès de
personne seule ou cou-
ple ; malades acceptés.
Libre l'après-midi, 2 à
3 heures. — Adresser
offres écrites à 1011-683,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Dame cherche à faire du

travail à domicile
Adresser offres écrites à
L.A. 4014, au bureau
de la Feuille d'avis.

Homme
de confiance

ayant permis de conduire
et voiture k disposition,
cherche e m p l o i  à la
demi-Journée. Adresser
offres écrites à G.V. 4009,
au bureau de la Feuille
d'avis.
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Importante banque de Zurich cherche, pour son
bureau romand des crédits,

UNE EMPLOYÉE
de langue maternelle française comme sténo-
dactylo pour la correspondance française et tous
| travaux de secrétariat.

Bonne formation scolaire et professionnelle requi-
!» se, ainsi que notions de la langue allemande.

Entrée immédiate ou à convenir.

\ Faire offres de services détaillées avec, curricu-
lum vitae sous chiffres P. 41367 Z. à Publicitas,
Zurich 1.

l 
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Télégramme
Viticulteurs, horticulteurs,
maraîchers et particuliers

Demandez la fumure pulvérisée suisse

«FUMOR»
remplace le fumier de f erme

Représentant pour la Suisse romande :

H. Vullième, Corcelles (HE)
Grand-Rue 20 - Tél. (038) 815 79

• ¦- & ¦ ' sSCS* - * '

Une réalisation du transhelvétique :
une nécessité pour la Suisse

( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )Si le devîs proposé pour l'ensem-
ble des travaux (Genève-Bâle) est
de 830[ millions — à répartùr sur
une quinzaine d'années, — ce prix
est relativement bas quand on le
compare à certaines sommes avan-
cées, par exemple pour la transfor-
mation de la gare de Zurich (450
millions !), de celle de Berne (200
millions) , pour le prêt suisse aux
chemins de fer allemands, français
et italiens pour leur électrification
(600 millions) .

Autres avantages
Autres points à relever :
— Les terres cultivables sacrifiées

pour les voies d'eau sont minimes
en comparaison des expropriations
nécessitées par les routes nationales.

— Les frais d'entretien et d'ex-
ploitation du réseau fluvial seront
très faibles puisqu'ils ne représente-
ront, pour le Transhelvétique, que la
dépense annuelle consentie par le
canton de Neuchâtel pour ses routes.

Nombreuses marchandises
à prix avantageux

La voie fluviale, une fois réalisée,
permettra le transport de nombreuses
marchandises à des prix avantageux:
charbon, produits pétroliers, fer et
métaux dàyers, céréales panifiables,
fourrages, bois, cellulose, papier,
denrées coloniales, sucre, produits
chimiques, engrais, matériaux pier-
reux et textiles. Actuellement, près
de la moitié de nos importations ar-
rivent par voie d'eau au port de Bâ-
le. Si notre voie navigable était déj à

réalisée, près de trois millions et de-
mi de tonnes de marchandises l'uti-
liseraient chaque année, ce qui re-
présenterait une économie annuelle
de quatorze million? de francs. Or,
avec le Transhelvétique, ces chiffres
suivront encore une courbe ascen-
dante.

Un transport économique
Pour démontrer l'avantage du

transport fluvial, citons quelques
chiffres. Pour un poids payant de
1000 kilos, le rail transporte un
poids mort (le vagon) de 750 kilos
et utilise une énergie de 2,5 à 3
chevaux, la route 750 à 1000 kilos
et 8 à 15 chevaux et l'eau 350 kilos
et 0,5 HP. De Bâle à Neuchâtel,
le transport d'une tonne de charbon
revient à 14 fr. 30 par chemin de
fer, tandis qu'elle reviendrait, par
voie d'eau, à 5 fr. 30.

Comme on peut le constater, le
transport par eau est nettement le
plus économique. Le poids mort, par
rapport au poids payant est deux fois
plus faible que dans le transport par
rail et près de trois fois plus faible
que dans le transport par route.
L'énergie utilisée est cinq fois plus
faible que dans le transport par rail
et environ dix-huit fois plus faible
que dans le transport par route. De
plus, le rail utilise dix-huit fois plus
de personnel et la route trente-six
fois plus que l'eau.

Industries nouvelles
et indépendance renf orcée
La construction du Transhelvéti-

que permettra également l'implanta-
tion le long de ses rives d'industries
nouvelles. Cet essor économique dé-
centralisé procurera de nombreux
emplois dans des régions jusqu'ici
défavorisées. Encore un exemple: en
Allemagne, l'aménagement du Nec-
kar a provoqué la création de quel-
que 200,000 emplois.

La navigation fluviale aura enco-
re l'avantage de renforcer l'indépen-
dance économique de la Suisse et
permettra de nous ravitailler dans de
meilleures conditions — nous ne dé-
pendrons plus des tarifs ferroviaires
des pays environnants. Or la liberté
économique n'est pas réalisée pleine-

ment par le seul débouché nord que
nous avons aujourd'hui. La liberté,
c'est de pouvoir choisir dans toutes
les directions afin que, lorsque l'une
des portes est momentanément fer-
mée, les autres restent ouvertes et
notamment celle du sud.

Tout milite en f aveur
de la navigation

Levons, pour terminer cette ana-
lyse, quelques objections. Les Bâ-
lois craignent que le Transhelvétique
porte atteinte à leur port. Pourtant,
il deviendrait un important carrefour
européen au lieu de se contenter de
son actuelle position de cul-de-sac.

Le rail et la route ont peur, pour
leur part, de la concurrence de l'eau.
Mais tous ces moyens de transport
sont complémentaires pour autant
qu on sache les coordonner et les
adapter aux situations nouvelles.

Comme on peut le constater, tout
milite en faveur de la navigation flu-
viale : économie, indépendance, es-
sor industriel, échanges humains plus
étendus, développement du tourisme
également...

Des décisions s'imposent
Mais il est temps de passer aux

actes. Les pays voisins n'attendront
certes pas indéfiniment. Aussi est-il
urgent que la Confédération marque
sa volonté d'entreprendre quelque
chose pour que la liaison Rhône-
Rhin soit créée à travers notre pays.
Il faut qu'elle ouvre, dès maintenant
des négociations avec la France pour
parvenir à un accord. Comme le
Transhelvétique sera pris en charge
sur un grand tronçon par la Suisse,
il reste avantageux financièrement
pour la France, même si les deux
autres projets de liaison Rhône-
Rhin sont réalisés. Notre pays pour-
rait même consentir d'autres sacri-
fices pour favoriser notre grande voi-
sine et l'intéresser au projet suisse.
N'oublions pas que ce dernier offre
de nombreux avantages aux dépar-
tements de l'Ain et de la Savoie.
D'ailleurs, il faut savoir parfois don-
ner pour obtenir quelque chose.

Chalands sur la Seine.

Durant cinquante ans, l'Associa-
tion suisse pour la navigation du
Rhône au Rhin a travaillé sans re-
lâche pour faire triompher ses idées
tout comme d'ailleurs l'Association
du nord-est pour la navigation sur
le Rhin. Actuellement les pays voi-
sins jugent indispensable à leur pros-
périté l'ouverture de nouvelles voies
navigables. Il est donc temps de se
décider. Faisons confiance au Con-

seil fédéral, aux cantons, aux mi-
lieux professionnels et aux associa-
tions intéressées. Espérons, pour ter-
miner, qui nos sept sages n oublie-
ront pas cette vérité énoncée par M.
Paul Balmer en 1958 : « Plaqua
tournante de l'Europe, la Confédé-
ration suisse peut et doit devenir,
avec ses lacs, le dock central du
continent ».

Jean MORT.

Fondation village Pestalozzl
Le 15me rapport annuel fait mention

de deux événements qui ont marqué,
l'an dernier, dans la vie du village :
0 L'inauguration, le 20 novembre, du
nouveau bâtiment scolaire, abritant les
classes de l'école secondaire. La mise sur
pied de cette école internationale aura
duré dix ans.
*) L'accueil d'une vingtaine d'enfante
tibétains. Ceux-ci, arrivant de l'Inde, se
rendirent dans une maison de vacances,
mise à leur disposition par un groupe
d'amds d'Olten. Us seront éduqués dans
les traditions de leur religion bouddihlt-
que, de leur langue et de leur culture
afin que soit facilité leur retour dans
leur patrie.

Deux ceints délégués de la Croix-Rouge
suisse, et leur président, ont visité le
village en mol dernier. Mentionnons aus-
si les groupes d'universitaires du Ghana
et Ruanda-Urundl, les hôtes dru Japon
et d'Israël.

Le village Pestalozzl compte actuelle-
ment 220 à 230 enfants. Créé après la
guerre, "/'institution accueillit, à ses dé-
buts, presque uniquement des enfanta
orphelins. Beaucoup de Jeunes qui vivent
maintenant & Trogen n'ont Jamais eu
de vie de famille normale ou ne l'ont
connue que pendant quelques années.
Ils retrouvent dans le village Pestalozzl,
où cohabitent dix nations différentes, le
sentiment de sécurité que procurent un
foyer et une vie bien équilibrée

Conférence des présidents et secrétaires des associations
affiliées à l'Union suisse des arts et métiers

OLTEN, (ATS). — La conférence des
présidents et des secrétaires des asso-
ciations affiliées à l'Union suisse des
arts et métiers a siégé à Olten , sous
la présidence de M. U. Meyer-Boller,
conseiller national. Elle a pris acte
avec satisfaction du rejet massif par
le peuple de l'initiative législative et
recommandé à tous les indépendants de
la ville et de la campagne de contri-
buer, lors du prochain scrutin fédéral,
à l'adoption du nouveau statut de l'hor-
logerie qui est un projet bien équilibré.

L'autorité compétente s'étant abste-
nue, à l'époque, de désigner une com-
mission d'experts pour l'examen du pro-
jet de loi fédérale sur la vente par
acomptes et la vente avec paiements
préalables, de multiples amendements
ont dû être apportés à ce projet au
cours des délibérations parlementaires.
D'unie façon générale, le texte de loi
a été •sensiblement amélioré, mais nom-
bre de questions importantes sont tou-
jours en suspens.

Taxes postales
et téléphoniques

En ce qui concerne l'adaptation de
certaines taxes postales et téléphoni-
ques, les arts et métiers continuent à
considérer comme franchement exagéré
le projet du Conseil fédéral relatif à
l'augmentation des taxes de colis pos-
taux. En conséquence, ils demandent
une sensible réduction des taux envi-
sagés et comptent que cette adaptation

pourra aboutir sur le plan parlemen-
taire.

Formation professionnelle
Les travaux de revision de la loi fé-

dérale sur la formation professionnelle
pa raissent près d'aboutir. La principale
innovation qu'en attendent les arts et
métiers est la possibilité pour les asso-
ciations de dédoubler les examens pro-
fessionnels supérieurs (maîtrise).

L'Union suisse des arts et métiers
invite instamment les associations af-
filiées à prendre d'ores et déjà toutes
mesures utiles en vue de ce dédouble-
ment des épreuves, qui contribuera à
l'adaptation de l'artisanat aux exigen-
ces nouvelles.

Le contrôle des loyers
La conférence des présidents et des

secrétaires a entendu d'autre part un
rapport sur l'application de l'arrêté
fédéral concernant le contrôle des
loyers . Comme par le passé, les arts et
métiers estiment qu'il convient , en pé-
riode de prospérité générale, de mettre
tout en œuvre pour hâter l'aêsouplis-
»ement graduel de ce contrôle confor-
mément aux dispositions constitution-
nelles. Cependant, il faut tenir compte,
non seulement pour les logements, mais
aussi pour les baux commerciaux, de
la condition stipulée dans la constitu-
tion , à savoir que cet assouplissement
doit se faire sans troubles pour l'éco-

nomie, ni conséquences d'ordlre social
trop rigoureuses.

La durée du travail
et du repos

La conférenoe a constaté que le«
conceptions fondamentales de la com-
mission d'experts chargée de mettra
sur pied un projet de loi sur le tra-
vail ont été dénaturées à tel point par
diverses décisions de la commission du
Conseil national — en particulier en ce
qui concerne la durée du travail et la
durée du repos — que les arts et mé-
tiers se trouvent placés aujourd'hui
devant une nouvelle situation. La con-
férence unanime a estimé que les dé-
cisions prises à cet égard par la com-
mission sont inacceptables et que si le
projet actuel n'est pas sensiblement
mod ifié, les arts et métiers se verront
obligés de le combattre énergiqu ement.
Ceux-ci s'élèvent non seulement contre
diverses aggravations d'ordre matériel
apportées par la commission , mais con-
tre le fait que le projet du Conseil fé-
déral a été alourdi par de nombreuses
dispositions tracassières de grande por-
tée notamment pour les petites et
moyennes entreprises et pour les in-
dépendants.

Enfin , la conférence des présidents
et des secrétaires a entendu des expo-
sés documentés sur le projet de loi sur
Jes cartels et sur l'état actuel de l'in-
tégration économique européenne.
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Urgent. Particulier vend

TABLEAUX
d» M. Tbeynet, P. Maira,
L. de Meuron, W. Roth.-
Usberger, et divers an-
ciens. — Offres sous
chiffres P. 6148 N, à
Publicitas, Ni 'iu îi . i tf l .

jà f̂P  ̂ UN SUCCÈS SANS PRÉCÉDENT !
ÊSff i,t \  * f \ Des milliers de fiancés et amateurs de meubles sont enthousiasmés...

fTO' f f  f « \ Venez vous aussi visiter, à N E U C H A T E L, nos

mm GRANDES EXPOSITIONS
^̂  P̂  1S0 chambres à coucher, salles à manger, studios Plus de 1000 meubles divers

V Nos expositions sont ouvertes chaque jour, de 8 à h 12, et de 13 h 30 à 18 h 30. Possibilité également de
|2 étdQQS visiter le soir ou le dimanche sur rendez-vous. Tél. (038) 5 75 05. Service automobile gratuit & votre disposition,
x • • ¦ profitez-en I IMPORTANT : vu l' affluence du samedi après-midi, nous recommandons aux personnes qui le peu-
3 VISITGT vent de venir le samedi matin déjà, ou si possible en semaine.
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Rôti de bœuf
extra-tendre

à la

BOUCHERIE GUTMANN
Premier-Mars
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Les antennes collectives de télévision Siemens assu-
rent une réception d'une qualité remarquable, tout an

réalisant les voeux exprimés par l'architecte et l'entre-
preneur. Deux points sont également à relever: d'une

part la réalisation d'une antenne collective est plus
économique qu'une multitude d'antennes Individuel-

les, et d'autre part la beauté architecturale de
l'immeuble n'est pas compromise.

Installer une antenne collective Siemens c'est se
y libérer de tout souci.

S. A. des produits électrotechniques Siemens, Zurich, Berne, Lausanne, Lugano, Bâle
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Sympathique, oh combien!, ces ^^^b. * . • .̂ HB̂ ^̂ ^
repas du soir qui rassemblent un
groupe d'amis autour de la table pour
le souper-potage. Rien que l'arôme &%.A<~*\
du Potage bâlois suffit à créer ^|o^>°) .
l'ambiance. ^̂2^
Simple, la préparation d'un souper- Ĵ SfO  ̂J^̂Uê JMA flk
potage; c 'est l'affaire de quelques $&\\ 'W^^wMmti f j Li^Êfminutes : une grande soupière de R\WPotage bâlois, un bon morceau de 

*/Wl t BaSl0f MehlSUD Pe
gruyère, du pain paysan, des fruits *• ** Pfttaa*» hâlftks
Succulent vraiment , ce souper- A propos de connais- «wrçj*? wa
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potage avec le Potage bâlois auquel seurs. Le fromage -A jjHP -j :

les cuisiniers de Knorr ont donné un relève l'arôme velouté Bi«F ¦'x m̂ «F
nouvel éclat. Savoureux , d'un goût du Potage bâlois. Mr ^ÊË̂ --̂ ^̂  \W -«S
parfait , assaisonné à point, il est la Râpez-le directement | ¦¦Rî̂ ll
pièce de résistance du souper. dans votre assiette ou - Ê Rl
Pourquoi l'appelle-t-.on Potage savourez l'agréable |
bâlois? Certes pas à cause du piquant du gruyère en le i| I
carnaval. Le Bâlois vit simp lement, mangeant en même ^k fc : - M
aimant la vie d' intérieur. C'est une temps que le potage. ' "'̂  JT
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SALON DE BEAUTÉ JUVENA
PARFUMERIE

I 

Soins du visage. |
Soins du buste

Epilation l

PÉDICURE M™ Bilat

Mme Francine Matthey

I 

Esthéticienne diplômée
Parcs 129 Neuchâtel

¦ Tél. 5 84 21

-¦*¦ -*"¦*•" " iifwiyi»

Novembre 1961
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POUR LES ENFANTS :

I Cours de céramique
H MODELAGE

JH donné par Monsieur PAUL CLERC
||| de la Poterie de Saint-Martin
I .'| Chaque mercredi après-midi, de 16 h à 18 heures¦ 4 leçons de 2 heures Fr. 14.-

Une occupation très attrayante pour vos enfants.

..V . Début du cours :
KSI mercredi 15 novembre 1961

! RENSEIGNEMENTS et INSCRIPTIONS à

1 l'Ecole Club MIGROS
£$j 16, rue de l'Hôpital - Tél. 5 83 49.
! i j  Secrétariat ouvert du lundi au vendredi

^ 
3 de 8 h à 12 heures et de 14 h à 21 h 15 ;

HrjS samedi de 8 h à 12 heures

K ; DEMANDEZ LE PROGRAMME DE NOS COURS
P] DANS VOTRE MAGASIN MIGROS

i¦:: ¦ < Bulletin d'inscription à découper et à envoyer
I l  à l'Ecole Club Migros, Neuchâtel.

s'inscrit pour le cours de céramique
Hl mercredi après-midi

Signature t 

B Cadeaux francs de douane
pour vos parents et amis en

Pologne / Yougoslavie
Hongrie / Roumanie

Tchécoslovaquie
?'* Expédition sûre et légale uniquement par la représentation
[*; générale officielle ou le bureau central de réception

PALATINUS S. ft r. I. Zurich 1/23 ,
tôt. (051) 23 60 77
Jusqu'à fin novembre : t ;
SonUtzengasse 24 ;
dés le début de décembre t .; Schwelzergasse 10 ' i

¦ Veuillez passer voe commandes de Noël Jusqu'à fin novembre.
^ Demandez nos nouveaux prostectus. _

1

Du nouveau dans l'assurance-vie ?

... oui !
Adressez-vous à

G. Gaille
Agence générale de Neuchâtel
Rue du Temple-Neuf 4
Tél. (038) 5 21 51

JÊM Mg .'3fc Société suisse d'assurance sur la vie

INSTALLATIONS J €̂d
E L E C T R I Q U E S  ^^0 U u
•INDUSTRIES-^ u rt ri 0
• B A T I M E N T S '.̂  ri 

U U^ n
uni ¦¦»¦;¦"_",'. ' Yii -; _ ri 0 ^

Belles tripes cuites
Boucherie R. MARGOT

pg PANETTON E
LA FAMEUSE SPÉCIALITÉ

M TESSIN Q IS .E _
PANFTTnMc GOÛTEZ LE PANETTONE CARMINE

'r u 100 % beurre jufgrel de Ire 'qualité
va rm t n v CONFISERIE CARMINé, BELLINZONA

PIAZZA STAZIONE, tél. (092) 5 43 33
TOUJOURS FRAIS Nous cherchons

Expéditions journalières de$ dépositaires locaux

'• i '. * ;

sacs de dames

afe IBWB <rc4 _
/ », -¦ *-~— "̂"̂ 7^7^̂

taules les dernières nouveautés dans les formes
et nuances & la mode

biedermann
maroquinier. neuchâtel

I PRÊTS
sans caution Jusqu 'à
Fr." 2000.— sont ac-
cordés à ouvriers, em-
ployés Ou- ¦ fonction-
naires solvableft. Mo-
des de* rembourse-
ments variés.
H. GR.VZ . Lausanne.
Bureau : rue du Tun-
nel 18.
Tél. (021) 23 92 S7.

Demoiselle
45 ans, physique " agréa-
ble, proteétante, aimerait
rencontrer monsieur sé-
rtoux et - distingué, pour
rompre solilrt*i<de. Mariage
éventuel. Joindre photo,
si possible. — Adresser
offres écrites à A.O. 40O2,
au bureau die la Feuille
d*avl&.

Tabouret

Pieds en tube

Fr 9.50
KURTH, avenue de

Morges 9, Lausanme.
Tél. (021) 24 66 66.

A vendre
d'occasion

chambre à coucher noyer
comprenant : lits Ju-
meaux avec literie et
entourage, armoire trois
portes, coiffeuse ; un
p i a n o  d'étude, cordes
droites. — Prix à dé-
battre. Adresser ofres
écrites à C.B. 4005, au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

manteau
de fourrure

en parfait état, taille 43.
Téléphoner aux heures
de magasin au No B 20 18.

A vendre, en bon était

pousse-pousse-
poussette

« Wisa Gloria »
2 couleurs, Fr. 65.— ;
habits de dame, batte
33-40, chaussures No
38 % - 39. — Demander
l'adresise du No 4004, au
bureau de la. Feuille
d/'avls.

A vendre pour fillettes
2 paires de

patins blancs
vissés

en bon état , No 35. —
Tél. 8 38 57.

A vendre une

paire de skis
180 cm, BerneUe, arêtes
aoler,

souliers de ski
No 37, un

appareil
photographique

« Agfa - Isola ». — Tél.
5 59 77.

Toujours
du nouveau

Meubles
<Au Bûcheron »
Ecluse 20, tél. 5 26 33
NEUF OCCASION
Facultés de paiement

A VENDRE :
1 windjack réversible

rouge et noir, pour
jeune fille de 12 à
14 ans, Fr. 20.— ;

1 paire de souliers de!
ski No 37, Fr. 20.—;;

1 paire de patins vis- '
ses No 38, souliers
bruns, Fr. 20.—.

Téléphone 5 05 92

A vendre :
fourneaux,
calorifères,

1 potager 2 trous,
1 cheminée
Désarnaud.

Tél. 5 30 02.

A vendre

POUSSETTE
« Paris Etoile». — Tél.
(038) 6 93 89.

Par suite de cessation
de commerce, h vendre
verrerie, porcelaine dou-
ble, nappages, divan-lit,
caisse enregistreuse et un

jeu de quilles
automatique

complet, en parfait' état,
système Kunz. Prix Inté-
ressant. — A. DeCreuse,
Auvernier 52. Tél. 8 36 63.

/ Saucisses sèches -̂1 Boucherie des Sablons l

A vendre Jeun»

caniche
noir, de six moto. Télé-
phoner pendant les heu-
res des repas au 6 47 89.

Apprentissage
de bureau

Jeune fille c h e r c h e
place pour le printemps
1962 ; école primaire,
stage d'une année en
Suisse allemande. Adres-
ser ofres écrites à L.Y.
3979 , au bureau de la
Feuille d'avis.

A" ÏIEMETTRE petite

épicerie
d» quartier, h Neuchfttel .
Adresser offres écrites à
1011 - 686, au bureau de
là Feuille d'avis.

Dr CORNU
- , FONTAINES

ABSENT
les 9, 10 et 11

novembre

Mifuimiiiim
...Trouvé 
chien de chasse
A réclamer contre frais

ditopertloa*.' Htabi-uininer,
Engea.

Chiffons
propres, blancs et couleurs
sont achetés par

L'IMPRIMERIE CENTRALE,
NEUCHÂTEL

¦—  ̂BOUCHERIE M M Tél. 5 
80 

lî *******-̂

B Entrecôte ^ 1.10 J
Ëv #̂lA I i l!  100 g . . .  k partir de **m%»w\kW O

I Fricandelle «r. -.50 I
EH tvS
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RÉMY ALLIMANN
Agent général d'assurances

et ses collaborateurs
vous conseillent et intègrent dans
un CLASSEUR SPÉCIAL vos polices
d'assurances, ce qui vous permet de
CONNAITRE l'étendue de VOTRE
PLAN DE SÉCURITÉ en cas de

malheur
NOUS TRAITONS TOUTES LES

SORTES D'ASSURANCES
Tél. 5 14 14 - Faubourg du Lac 11

N E U C H A T E L

¦ 
Voitures 1
d'occasion i

Renault 4 CV
1952 - 56 - 60 - 61 M

Dauphine 1956-57-58-59-60 p
Fiat 1100 1953 W
Peugeot 203, 1950 M
Vespa 1953 m
MOTO PUCH 250, 1953 H

Grandes facilités de paiement p|
grâce au Crédit officiel Renault t

Vente-Achat m
S.A. pour la vente des g

automobiles Renault en Suisse
NEUCHATEL, 1, avenue de la Gare - j

Ourert le samedi après-midi | a
TéL 5 03 03 ou 5 03 04 'K \

•j: La famille de

Monsieur Fritz POYET
très touchée des nombreux témolfnngcs de
sympathie reçus durant ces jours de deuil , .
exprime sa vive gratitude à tous ceux qui , >
par leur présence, leurs messages et leurs ¦
envols de fleurs, ont pris part a son afflic-
tion.

Neuchâtel, le 10 novembre 1961.

-

Très sensible aux nombreux témoignages de sympathie
reçus à l'occasion du deuil qui vient de la frapper, la .
famille de

Madame

AUGUSTA CHEVALIER
remercie toutes les personnes qui , par leur présence, leurs
envois de fleurs et leurs messages, ont pris part à son
épreuve.

Neuchâtel et Moutier, le 6 novembre 1961.

Auto 1955,
11 CV

expertisée, prix Fr. 1850.-.
Tél. 7 7194.

A vendre un» moto
de oroes

« B.S.A. »
500 m>, en parfait était,
avec équipement com-
plet pour coureur, ainsi
qu'une remorque. —¦
S'adresser à W. Moser,
les Ponta-de-Mairtefli . Tél.
(038) B63 79.

On cherche & acheter

VOITURE
d» préférence Peugeot
403 ou 404, Simca ou
Opel, d'occasion. Faire
offres sous chiffres R.D.
3984, au bureau de la
Peulllfi d'avis.

A tonte demande
de renseignements
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Administration de
la . Feuille d'avis
de Neuchâtel »

A vendre

« Mercedes »
2?0, 1952

en très bon état. Prix
Fr. 1600.—. Tél. (039)
3 29 28.

A vendire

« VESPA GS »
modèle 1956, moteur
neuf. Demander l'adresse
du No 4013, au bureau
de la Feuille di"avls.

« Dauphine
Gordini »

modèle 1961, 9500 km,
toit ouvrant, & l'était de
neuf , garantie sons ac-
cidents. Prix 5800 fr. —
Tél. 8 10 14.

J'ACHÈTE, J'ECHANGE,
JE VENDS

PATINS
de hockey et artistique.
G. Etienne, bric-à-brac,
Moulins 13.

? ?????? <
On cherche

1 pendule
neuchàteloise

ancienne
1 lanterne de pendule

neuchàteloise
1 petite table ancienne
(carrée, ronde ou de-
mi-lune pour poser le
téléphone).

Adresser les offres
sous chiffres G. R. 788
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche & acheter

PATINS
No 34, pour fiUlette, et
No 32, pour garçon^ —
Adresser ofres écrites à
1011 - 685, au bureau de
la Feuille d'avis.

1S 1  

vous avez des
meubles & vendre

retenez cette adresse
AU BUCHERON

Neuchâtel. tél. 5 26 38

Je cherche & acheter

potagers à bois
émaillés

2 feux, bouilloire et tour.
Tél. 7 52 92.

Je cherche h acheter

meubles anciens
soit : fauteuils, chaises,
commodes et armoires,
ainsi qu'une p e n d u l e
ancienne. Adresser offres
écrites à T.F. 3986, au
bureau de la Feuille
d'avis.

???????1
Achat et vente

de meubles
Tél. 6 38 15

Je cherche a acheter
deux paires de

patins vissés
Nos 28 et 29. Tél. 5 88 13.

A vendre

« Opel Captain »
1954, verte, 5-6 places,
soignée, pneus X, toit
ourvant, radio. Echange
et facilités de paiement
possibles. — Bruno
Roethlisberger, Thlelle.
TéL 7 54 69.

A vendre

« Citroën » 2 CV
1957. Modèle belge. Em-
brayage et fretaiB neufs,
4 pneus Michelin 70 %.
Belle occasion. Facultés
de paiement sur 24 mois,

GARAGE R. WASER
Seyon 34 - 38

Agence
Morris - M.G. - Wolseleyêàéàéâk+à

OCCASIONS
AVANTAGEUSES

PEUGEOT 203
7 CV, 1952, bleue, toit
ouvrant.

VW
6 CV, 1954, verte, toit
ouvrant.

OPEL RECORD
8 CV, 1954, grise.

OPEL CAPITAINE
12 CV, 1953, grise, toit
ouvrant.

CONSUL
8 CV, 1953, beige, inté-
rieur simili, bon état.

SIMCA CHAMBORD
12 CV, 1959, beige et
brune.

SIMCA MONTLHËRY
7 CV, 1960, noire et
acier.

BORGWARD
ISABELLE

8 CV, 1955, verte, toit
ouvrant, radio.

VENTE A CRÉDIT
Essai sans engagement

Demandez liste complète
avec prix au

garage du Littoral
Agence Peugeot

J.-L. Segcssemann
Neuchâtel - Tél. 5 99 91

Pierre-à-Mazel 51

hâtâémif a*

???????????????
A vendre

superbe « VW »
Limousine noire. Em-
brayage et freins neufs.
Voiture très s o i g n é e ,
ayant peu roulé. Faci-
lités de paiement sur
24 mois.

GARAGE R. WASER
Seyon 34 - 38

Agence
Morris - M.G. - Wolseley



LËON MORIN, PRÊTRELes films
nouveaux

Cadre : une petite ville française
sous l'occupation italienne, puis
allemande, finalement libérée. Per-
sonnages principaux: Barny, veuve
d'un miHitant cominru'iiiste, mère de
famille, secrétaire dans une école
par correspondance ; rep liée en
province. Léon Morin , un des curés
de la ville, intelligent, socialement
avancé, non conformiste, courageux,
comme l'aile marchante de l'Eglise

Film français de Jean-Pierre Mel-
vil le. Scénario de J.-P. Melville
d'après le roman de Béatrice Beck.
Images : Henri Decae. Interpréta-
tion : Jean-Paul Belmondo (Léon
Morin ) ,  Emmanuelle Riva (Barny),
etc. 1961.

aimerait en voir plus fréquemment.
Les amis et connaissances de Bar-
ny. Intrigue : un jour Barny entre
à l'église pour provoquer en con-
fession le prêtre. Léon Morin lui
répond d'une manière inat tendue.
Peu à peu il la convertit. Mais Bar-

Vne photo est rarement f idè le  au f i l m  qu elle illustre. Ici toutefois , les
attitudes , les regards (surtout  celui de Barny) montrent bien la « qualité »
des relations entre la jeune femme et Léon Morin (Emmanuelle Riva et

J. -P. Belmondo dans « Léon Morin , prêtre »).
(Phot. Majestic-Films, Lausanne.)

ny, d'abord inconsciente, finit par
se rendre compte, non que Dieu
l'attein t , mais qu 'elle est amoureuse
de son serviteur. La fin de la
guerre les sépare : Barny regagne
Paris, Léon Morin prend en charge
une petite paroisse...

Jean-Pierre Melville est un ci-
néaste français méconnu du grand
publi c sinon des cinéphiles : « Le
Silence de la mer », « Les Enfants
terribles », « Bob le flambeur »,
« Deux Hommes dans Manhattan »
comptent un certain nombre d'ad-
mirateurs. Ava nt que la « nouvelle
vague » (qu 'il vaut mieux nommer
désormais le « jeune cinéma fran-
çais») ne fasse parler d'elle, il en
invente la .« méthode » : produc-
tion indépenda nte, tournage en ex-
térieurs, sujets qui tiennent à cœur,
plaisir de filmer. Son film le plus
sage, le plus classique, le moins in-
ventif («Léon Morin , prêtre») va
lui permettre de toucher le grand
public... Il le mérite.

« Léon Morin , prêtre» est un ex-
cellent film.

Melville en est l'auteur presque

complet : il aimait le livre de Béa-
trice Beck et l'adapte lui-même. Il
est donc responsable du découpage.
Melville procède par petites scènes,
souvent très courtes. Chacune d'el-
les est utile à la progression de l'in-
trigue : pour une fois un film
semble aussi riche que le livre qui
lui a servi de sujet. Melville évite
les scènes inut iles, qui expliquent
pesamment ce qu 'un spectateur
moyennement doué comprend faci-
lement , se refuse à alourdir son
film par des plans explicatifs. Pas
une image qui ne fasse progresser
l'intrigue, qui n'enirichisse '. un per-
sonnage, qui ne décrive le contexte
dans lequel ils vivent : Melville, fi-
dèle à lui-même, sait être « effi-
cace ».

Barny et Léon Morin, le second
surtout, occupent la première place.
Mais Melville réussit à les intégrer
parfaitement à la société qui les
entoure. Son film est aussi la
« chronique » d'une petite ville sou»
l'occupation. Tandis que ses per-
sonnages parlent , agissent, l'image
enrichit notre connaissance de ces
relations individus-société :
— dans la rue, un magasin fermé.

Une étoile et ces mots écrits :
« fermé, Judé ! ». Rien d'autre ;
et pourtant un rappel discret de
l'antisémitisme.

— Barny et ses amies décident de
baptiser leurs enfants. Elles le
font en cachette pour permettre
aux hommes d'assister à k céré-
monie. Ils repartent, sitôt le»
baptêmes terminés, rejoindre
dans les montagnes leur groupe
de résistants. Rappel discret de
la Résistance...

— Deux vieilles filles s'occupent
des enfants de Barny. Elles vi-
vent à l'écart du village, sans
collaborer avec les Allemands,
mais en s'accommodant de leur
présence. Le j our de la Libéra-
tion , pourtant, elles descendent
à la ville, vêtues de leurs plus
beaux atours pour voir « les fil-
les tondues »...

— une femme folle de son corps «
plusieurs amants. Sage précau-
tion : un Allemand, un résis-
tant... entre autres.

Ainsi, à côté des personnages
principaux, vivent leurs amis, leurs
connaissances que le talent de Mel-
viWe sait montrer dame leur com-
plexité.

Les rapports de Barny et de Léon
Morin ? La description que Mel-
ville nous en donne frappera chaque
spectateur qui saura lui-même les
discuter , les interpréter. La conver-
sion de Barny est-elle sincère ?
Léon Morin ne faillit pas à ses
vœux, certes. Mais est-il vraiment
insensible à l'amour que Barny lui
porte ? Léon Morin est-il un très
sérieux théologien ? (U propose une
interprétation du « Mon Dieu , pour-
quoi m'avez-vous abandonné ? » qui
me paraî t discutable.) Voici , parmi
d'autres, quelques questions que je
me pose sans être très sûr que le
film y réponde. « Léon Mori n,
prêtre » est donc un film qui reste
« ouvert » : tous les grands films le
sont...

La réussite de Melville me paraît
plus remarquable encore dans l'in-
terprétation. Depuis « Hiroshima
mon Amour », Emmanuelle Riva
n'avait pas trouvé de films dignes
d'elle. Dans son personnage d'intel-
lectuelle raisonneuse, de femme ner-
veuse, un peu agressive, d'amou-
reuse lente à' comprendre son sen-
timent, de mère autoritaire, elle est
excellente. Mais la révélation du
film (car personne ne doutait de
l'immense talent de Riva) c'est Bel-
mondo. « A bout de souffl e », « Une
Femme est une femme », etc., pou-
vaient nous faire croire que Bel-
mondo était plus un personnage

Emmanuelle Riva dans « Léon Morin , prêtre ».
(Phot. Majestlc-Fllms, Lausanne.)

qu'un acteur de composition : il
semblait « indirigeable » et voué à
une constant e improvisation dans
ses dialogues et la manière de les
dire. Les emplois de « mauvais gar-
çons » semblaient lui « coller » à la
peau. Melville vient, qui en fa it un
curé, certes plus proche du prêtre-
ouvrier que du curé bourgeois. Sous
sa soutane, nous reconnaissons Bel-
mondo (qui trouve l'occasion de
placer une réplique sur son nez
malformé à cause d'un match de

boxe...). Mais le miracle du à Mel-
ville est, non de nous faire oublier
Belmondo , mais d'effacer dans
notre mémoire les personnages an-
térieurs qu 'il a interprétés. Il sait
nous faire croire à son curé, nous
le faire aimer, nous le rendre pro-
che, sans pourtant nous imposer
l'identification. Sa voix est toujours
la même, ses mots semblent jaillir
aussi spontanément que dans « A
bout de souffle » par exemple : il
ne fait que dire ce que Melville lui
impose, dans le ton exigé par son
metteur en scène. Il continue de
fa ire les gestes qu 'il aime faire (un
doigt qui se promène sur son vi-
sage) : mais ce ne sont plus les
gestes de Belmondo , ce sont ceux
de Léon Morin . Melville a d'ailleurs
déclaré à propos dé Belmondo : « Je
crois que, depuis la mort de Gérard
Philipe, c'est la plus grande révé-
lation de notre cinéma. » (1)

Une histoir e racontée avec une
très grande « efficacité », des per-
sonnages qui nous obligent à nous
poser des questions , un film qui
reste « ouvert », des interprètes ex-
cellents, une chronique très « vraie»
d'une ville sous l'occupation : tels
sont les mérites essentiels de « Léon
Morin , prêtre », le film qui doit
prouver que J.-P. Melville est un
des plus grands cinéastes français.

Freddy LANDRY

(1) Dans les « Cahiers du cinéma » , 124,
octobre 1961, où le lecteur curieux trou-
vera un long entretien .de Beylle et Ta/
vernler avec J.-P. Meivfflo.
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VOYAGE GRATUIT EN CAR A SUHR
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Dé/à reconnue
la meilleure machine à laver

100 % automatique

Ph U / A A P  Pierre-à-Mazel 4 et 6
bll. HinnU Neuchâtel. Tél. 5 29 14

signe de l'élégance
et de qualité

9, rue des Epancheurs - Neuchâtel
Tél. 5 61 94
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"GrÂî 'l

CÏlGZ iS ï̂î -H'

MAX MULLER sports 1
Neuchâtel Sous les Arcades p̂j

* .

A* * * * ' * " " • * ' 
, » .* * * * *^ * * *Cr--*\ »̂T, -« yJ*r*Jr-J Q̂^F y

Du fumé, du salé, ^^m
lllf de la bonne saucisse, ^ram

voilà ce qu'il faut cuire avec || 11 |
la compote aux raves |||

le kilo -.95 il*

telle maculature i vendre à l'Imprimerie de ce journal



%I% W i de >°*
i J0MNSON*S 

Uvax flgure pa|>mI feg réuM,tes feg p|us
I ~""" l̂iF éclatantes des laboratoires JOHNSON'S

Wjmgmgmfmmmmm^. '*IBkm WAX. Il suffit d'étendre ce produit sur les
B ' ¦i\f f t» M wl revêtements de sol modernes et de le laisser

m ¦ ¦% /*¥ »  sécher. Plus besoin de frotter!
*- W y I.J.,in.lÀ. j Ph t4m Authentique symbole du progrès, l'émulsion
'" de plastique autolustrante Lavax est un
j brillant succès de JOHNSON'S Wax l
ï 1 U teluisetii iH-uiti* •£££ Lavax pour le linoléum, les revêtements en
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Les médecins étaient avec nous: pour composer le programme de ia cure ,

^̂ ^^^ |W H «k suivre personnellement les personnes testées, établir les résultats de :

^r S H J* ^m Plus de 700 médecins nous ont demandé le programme complet pour leurs

^y H K̂  / ^k patients. 
De 

nombreuses demandes nous sont également parvenues d'hôpi-
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i «k taux , cliniques , sanatoria, asiles et maisons de repos , ainsi que du personnel

3 M '̂ HBb ĈL  ̂ ^L Nous remercions sincèrement le corps médical de sa collaboration active
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A vemdire m a n t e a u
d ' h i v e r  pour hiomime,

. taliLte moyenne, et une
robe en tiérylène, taille
44, & l'état de neuf,
lie tout Fri 100.—. Tél.
5 28 08, à midi.

À vemdire

Sepsaiionnel...

LITS DOUBLES
r 

tentés, avec 2 matelas
ressort» et 2 protège-

matelas.
Garantie 10 aine. QOQ

Beulement

Tapis Benoit
Malllefer 25, tel. 5 34 89

livraison lïanoo

A vendre une

machine à laver
< Hoover » , Fr. 260 ; un.

fourneau
en fonte, pour tous com-
bustibles, chauffant bien,
Fr. 75.—.

Le tout en parfait état.
Tél. 6 34 70 , pendant

les heures de travail.

Achetez
vos

APPAREILS
MÉNAGERS

chez

R. TANNER
Dîmes 52

La Coudre
Tél. 5 51 31

Dion seulement
U vend...

M o i s  il répare
14 années

d'expérience

A vendre 2 paires de

PATINS
vissés, blancs, Nos 20 et
30. — TéL 5 01 31.

A vendre

SKIS
en hlckory, longueur 2 m,
fixa/Mans « Kandahar »,
avec bâtons en adeT. —
Tél. 6 48 46.

f* weniQUEtfTineRes {BEI
uni BCRCtR: «i
la—--«mg.iiaiCrttTaj

rmii-i***- SM4B

m, commoDe ei pem meuDia
en bon état, pour cham-
bre dtemCamit. — Tél.
(038) 5 32 90. 

A vendre

lit d'enfant
en bols natuirel, 140x70 J'coûteuse pour petite les-
sive ; plaque électrique ;
deux grandes selMes srs-1 -
vaimlBéas. — Tél. 6 37 5©.
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|Ë̂ ^Ê ^y*^l Comment préférez-vous votre poulet ?

||TSygg ?̂gl| Bien doré, croustillant, juteux - tendre I Et avant tout;
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i de' fins Petits Pois des Gourmets.

I frP$X6ttJ«i ^u'' '
es Petits Pois des Gourmets Hero, c'est

I ^
'v>^T f̂ T̂ll vraiment le «nec plus ultra» !

lUénfcfooUjil Demandez toujours la boîte à [étiquette argentée!

Petits Pois des Gourmets JO.OÏO
l'un plus tendre que l'autre Boite 1/2 Fr. 1.30-1.50 Boita 1/1 Fr.î;30-2.80 , . Conserves Haro Larubourg
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Boucherie- /fk/¥% ï̂l l̂ 8
Charcuterie (/ff fl ™̂ 5 26 05 I

J et 5 26 65 43
*~ Hôpital 15, Neuchâtel ; j;

Samedi, |S|

GRANDE VENTE ACTION 1
.' I .:"• .' . * i £?!

POULETS FRANçAIS; p
de 900 g net à Fr. 5.50 ' ' p,

et rôtis à Fr. 6.50 p||

Vu le développement toujours plus fj 'iji
grand de notre clientèle, il ne nous \r,i
sera plus possible de répondre au fe|a
téléphone le samedi matin de 8 h à ESj
12 h et cela afin de permettre de WM
satisfaire les clients qui se rendent |̂

au magasin. ' iSj



HAUTERIVE
Activité spirituelle d'hiver

(c) Avec le mois de novèmibre et le«
longues veillées, les réunloms des mères
et les cultes du soir ont repris au collège.
On ataietradit voir participer davantage les
nouveaiux habitants du village à ces
manilestatlons.

CORNAUX
Propos d'automne

(c) La vague de froid qui nous a sur-
pris après la belle journ ée ensoleillée
du 2 -novembre a mis fin à la féerie
automnale * les ors , les pou rpres, les
rouges cuivrés des hêtres, des chênes,
des platies, des cerisiers sauvages qui
peuplent la forêt dominant Je village,
vont disparaître pour faire place à la
triste et monotone couleur rouille,
précurseur de l'hiver.

Les nouante élèves qui se répartis-
sent dans nos trois classes ont  repris
le chemin de l'école ; on veut croire
qu 'ils mettent autant  d'ardeur à leurs
devoirs qu 'aux parties palpitant es de
hockey qui ont lieu après les heures
de classe sur le tapis  h i l u im-ux  et po-
li de la cour ; si on y voit quelque!
cannes de match , celles qtl l sont fabri-
quées à la maison dominent  le lot , ce
qui fait  dire aux autori tés paternelles
que les marteaux, les tenailles et les
clous ne sont plus jamais à leur place.

Les troupeaux ont été définitivement
c mis à crèch e • samedi dernier ;
«vouons-l e franchement , depuis le 12
septembre pendant ces huit semaines
écoulées, bien des visages d'automobi-
listes se son t contfftclés et leu rs mains
Se sont crispées sur les volants parce
qu 'ils devaient suivre au ra lent i  les
irmlipéaux lors de la traversée du vil-
lage.

8.1 la plupar t de nos vaches jouissent
d'un nouvea u confort , un pet i t  lavabo
personnel avec eau courante  a discré-
t ion , elles n 'ont pas encore pu se pé-
nétrer des régies de la circulation et
tlt 'vhnl un e  automobile elles jou ent plu-
tôt  de la croupe comme "si elles

•avaient mis des souliers à talon s .ai-
gu i l l e  supermode.

Ij 'at i lomne présent , plus favorable
que celui d 'humide mémoire de l'art
del-nlér , a permis une  récolte normale
des nommes de terré et des betterave *
slu'Hères : en cette Maiso n notre s ta t ion
('.FF connaî t  un l l-afic intense par l'ar-
rivage des 'tram* de pomme» de terré,
de carburants , d'engrais* ainsi qriie le
chargemen t des betteraves pour Aar-
berg et celui des blés pour les mou-
lins du pays.

Les labeurs et les sem.aitles avancent
grand train , grâce à l'équipement mo-
derne dont sont dolées le» exploita-
t ions  agricoles ; sur ces bollnes terres
à blé qui sont l'objet de tractations
à coup de million s en vu* d'une fu-
ture indus t r ia l i sa t ion ,  on Voit cepen-
dant  sor t i r  rlê nouvelles poussés réf»
tes. espoirs de fut ures moissons et pâi*
cela de notre palfi quotidien.

Concours de bétail dans le canton de Neuchâtel
Pendant  le mois d'octobre, plusieurs

concours de bétail AS sont déroulés
d'ans  notre canton . En vOioi les résul-
tats :

Concours ovin Blanc des Alpes
« Olivia » 96 points, « Doris » 95,

« Erle » 04, « Dora », « Alice » et « Zlna »
93, € Aronde » et « Moustache » 92, « An-
ne » et « 2ê0ette » Si. « Alouette » 90,
« Albertine », « Alphônslrle » et « Amou-
rette » H9 , « Fauvette » 87, « Maria »,
« Marth e » et « Martine » 86, à Roger
Matthey, Neuchâtel ; « Lisette » 91 et
« Lise » 90 à Samuel Sanaoz, Neuchâtel ;
sans nom 90, lîortense» 87, «Herdl»
85 à Georges Nagel , Bôle ; ; sans nom 88,
«Merlugue» 86 à Pierre Grandjean , la
Côte-aux-Fées; «Marinette» 91, « Mobou-
ton» 89, «Catherine» 85 à Willy Lambe-
let , la Côte-ailx-Fées ; «Ëady», «Char-
lotte» , «Corine» , «Cocotte» 90, «Colette»,
«Cilette» 89, «Douchette» 88 à W. An-
dreonl , Peseux ; «Mlquetté» 93, «Belle-
vue» , sans nom , 90 ; «Jeanne». «Mira» ,
«Fleurette» 88, «Marcelle», «Charlotte»,
sans nom 87. «Julia» 86 à. Willy Guin-
chard, Gorgier; «Poupée» 91, «Agathe» 90,
«Finette» 89, «Anna» , «Blftnchette» 88 à
D. Mojoll, Bevaix; «Ëamby» 92 , «Poupette»
«Trudy» 89, sans nom 88, «Hortense»
87, «Heidi» 65 à Edouard Tissot, les
Grattes : «Winny» , «Colette» 94, «Kora»,
sans nom , sans nom Û2 , «Onik», «Vere-
na» , «Vroni» 90. «Linette» , «Lise», «Vol-
tl'l» et 3 bêtes sans nom 89, «Lolotte» ,
deux sans riom 88, 87, urte sans nom 86,
quatre sans nom 85 à Louis Leuba , Tra-
vrrs : «Trudy» 91, « Kati» 90, «Flori» 88,
«Fafida» , «Blanchettë» 87 à Alphonse
Rnemy, Travers : «Babette» 92. «Mignon-
ne» 89, «Monique» 88, «Miquette» 85 à
Marcel Leuba , Saint-Ôlivler ; «Coquette»
Bi. «Perdue» 90, «Biquette » , «Suzette» 88
à Albert Monnet , les Cœildres; «Canarie»
88 à Pierre dalame, le Locle ; «Rogi-
nftlte» 92 . «Ella» 88, «Thérèse». «Dapsi-
que» 87 â Roger Favre , Fontainemelon;
sans nom , «Marinette» , 91, «Soraya» 90
Epris nom 88. trois sans nom 87 à J.
Elzlnger . Chézarfl ; «Lola» 94, «Verveine»
98, «Walme» , «Satellite» 92. «Narcisse» ,
«Fleurette» 90. «Mésange» 89, «Varé-
ne» 88. «Fleurette» , «Frtdas » . « Blon-
dine» 87, «j oyeuse» 86. « Mouette »
85 à Biaise Cuche, le CÔtV.

«SuzK «Floty» , «Rita» 89. «Babette» 88
à Fritz Buri , les Hâuts-Geneveys ;
«Libellule* 93 à Fritz Sommer, les Plan-
ches : «Wanda» , «Pivette» , «Babette» 89,
«Ficelle» 88 à A. DessôUlhvy, les Gene-
veys-sur-Coffranc ; sans nom 88. sans
nom 87, quatre sans nom 86 à Willy
Vulllaumei Lignières ; deux sans nom .
«Murellle» 93 , «Joséphine», sans nom.
«Monique» 92. deux sans nom , «Cosette»
90 . deux sans nom 88. «Elsi» 87. sans
nom 86 à Alfred Gutnchard , Chez-le-
Bart ; deux sans nom 91, deux sans nom
90. deux sans nom 88. uh sans nom 87 à
Camille Scncchi , la Jônchére , Boudevll-
liers ; trois sans nom 90. deux sans nom
89, trois sans nom 88. cinq sans nom 87.
neuf sans nom 86 à Fritz Schori . Cressier.

Béliers blancs des Alpes
«Baron» 96 à Roger Favre , Fontaine-

melon ; «Achille» 96 à A. Guinchard . la
Foulas. chez-le-Bart ; «Alain» 95 à Willy
Guinchard , Gorgier ; «Hêro» 94 à Louis
Leuba , Chez Jeanneret sur Travers ;
«Gilly» 93 A Alphonse Raemy. Travers ;
?Bob'v 92 à Pierre Calante, le Locle ;
«Aron» 89 à Marcel Leuba , Salnt-OU-

vier ; «Artiste» 89 à Donat Zuccone, Pla-
neyse ; «Lord» 89, à Roger Favre, Fontai-
nemelon ; «Alclde» 89 à Fritz Schorl ,
Cressier ; «Afito» 88 à Donat Zuccone,
Planeyse ; «Jules» 88 à Camille Scacchi ,
là Jonchère ; «Max» 88 à Roger Matthey,
Neuchâtel ; «Hercule» 88 à G. Nagel ,
Sole ; «Joly» 88 à William Andréoni , Pe-
seux ; «Jules» 87 â J. Elzlnger, Chézard;
«Tonni» 87 à Biaise Cuche, le CÔty ;
«Marc» 86 à Louis Leuba, Chez Jeanne-
ret sur Travers ; «Alex» 85 à A. Guin-
chard, la Foulas, Chez-le-Bart.

Béliers brun-noir du pays
«Amon» 93 à Ed. Grossenbacher , Gran-

des-Crosettes ; «Tonton» 91 à Henri
Knecht , les Hauts-Geneveys ; «Lois» 90
& l'Ecole cantonale d'agriculture, Cernier;
«Lord» 90 à André Sandoz , Chézard ;
«Hispano» 89 à Gilbert Gauchat, Ligniè-
res ; «Sultan» 89 à Henri Knecht . les
Hauts-Geneveys; «Karo» 89 à Otto Walt!,
Sussy et Chs Maeder ; «Prince» 88 à
Charles Wille, les Hauts-Geneveys ; «Gri-
bouille» 87 à Paul Kybourg, Epagnier ;
«Meâtor» 87 â Arthur Aubert , Savaghier;
«TasSd» 87 à Edouard Huguéhln. la
Chau)t-du<-Milleu ; «Frits!» 88 â l'Ecole
cantonale d'agHcUlture , Cernier ; «Pica-
dor» 86 à l'Ecole riahtonale d'agriculture ,
Cernier ; «Clovls» et «Alain» 83 à l'Ecole
cantonale d'agriculture, Cernier.

Concours ovin , race bfun-noir
du pays

«Lunette» 94, «Linette» . «Liselotte» 92,
«Line» 89 à Aimé Fallet , Dombresson ;
«Coquette» 93, «Madl» 89 à René Mon-
nier , Chézard ; «Bobinette» 93 à Francis
Serthoud, Malvilliers ; «Brunette» 92,
«Sultanla» 90, sans nom 88, deux sans
nom 87 à André Gulnand , Dombresson ;

«Princesse» 93, «Lolotte» 91, «Berceuse»
90, sans nom 86 à A. Aubeft SaVagnler;
«Charmante» 94, «Betula» 92, «Neronhe» ,
«Tltlne», Coquette» , «Amoureuse», «Fleu-
rette» , «Anita», 90, «Coquine» 89, «Abeil-
le» , «Tamise», «Alouette», «Charmeuse»
88, «Tamise», sans nom 88, sans nom 86,
deux sans nom 83 à l'Ecole cantonale
d'agriculture, Cernier ; «Bétty» 91, «Mi-
mosa» 91, «Llla» 90 , «Agnès» 89, «Bou-
qtlette» 88, «Narcisse» 87, «Bella» 86,
«Edelweiss 86, «Anémone» 86 à Henri
Knecht , les Hauts-Geneveys ; «Duchesse»
91, sans nom 86 à André Sandoz Ché-
zard ; «Loulette» 89, «Flora» 86 à Wille
frères, les Hauts-Geneveys ; «Farah Dlba»
93, «Tulipe» 90, «Turquoise», « Coquille»
89, «Princesse» 87, deux sans nom 86 à
Otto Walti , Bussy ; sans nom 86, sana
noms 85 à Bernard SteUdlef , Balttt-
Martln ; sans nom 87, deux Sans nom
85 à Charly Maedét , Boudevllllers ;
«Agnès» , «Régine» , «Brunette» 90, «Amou-
reuse» 89, «Biquette» 88, «Alice» 86 à
Gilbert Gauchat , Lignières ; «Abeille» 91,
«Glycine» , «Rose», «Lila» 90, «Violette»
89, trois Sans nom 88, deux sans nom
87 à Paul Kibourg, Epagttler ; «Senta»
91 à Edouard Huguenin , là Chaux-du-
Mllléu ; «Loris» , «Alllanz» 92 , «HOldi» 90,
«Dîna» 89, «Ilfir» 86 à Ernest Hegen-
thaler , la Chaux-du-Mllleu ; «Olive» 94,
«Jeanne» 92 , «Tulipe» 91, «Minette» 68,
«Cocotte» 86 à Guye frères. Salnt-OU-
vlet ; «Zêbona» 90 à André von Sergen ,
les Cœudres; «Lehni» , «SylVla» 93, «Vir-
ginie» 92 , sans nom 90, «Panache» 89,
sans nom 89, «Suzette» 88 à F. Schwab,
les Ponts; «Mlnon» 93, «Brunette» 92, «Ro-
sette »91, deux sans nom 88 & Ed. Gros-
senbach , la Loge ; «filùette» 89 & Edgar
Wasser , le ValattVtdn ; « Boulotte » 89 a
Pierre Aellen , Crêt-dU-Locle ; sans nom
88 à Pierre Curti , le Locle.

Nouvelle étape de remblayage au Crêt

Décidée il u a quel ques semaines par le Conseil généra l , la nouvelle étape
de remblayag e sur le quai Comtesse a débuté... très rapidement , comme
bn péul  en jt l t jer.  Ce ne sont , en e f f e t , pas les matériaux qui f o n t  défau t

actuellement, avec toutes les démolitions en cours !
(Press Photo Actualité)

DAN S LES CINÉMAS
A L'APOLLO :

«LE MONDE DE SVZIE WONG »
C'est une œuvre délicieuse, uns suite

constante de sourires et de larmes , où
l'on ne regrette Jamais d'avoir souri ou
d'avoir été ému... C'est Hong-kong, avec
ses rues encombrées, ses bars bruyants,
ses coins pittoresques et... sa surpre-
nante moralité. C'est là qu 'a été tourné
ce film passionnant où William Holden
apprend à connaître la vie étrange de
l'Orient grâce à l'ensorcelante Nancy
Kwan. Tout d'abord se dresse entre eux
la redoutable barrière qui sépare l'Orient
de l'occident jusqu'au moment où l'a-
mour leur ouvrira ce monde mystérieux
et envoûtant : « Le Monde de Suzle
Wong».

En 5 à 7 : Une réédition d'André
Berthomleu «Le Portrait de son père »,
avec Brigitte Bardot et Jean Richard.

AU PALACE :
« L A  MARRAINE DE CHARLEY »

Là comédie dé Thomas Brandon va
connaître lès feux du studio après avoir
brillé sur toutes les scènes du monde.
Fernand Raynaud est l'Inimitable Char-
ley. dont là composition de Vieille dame
fera la Joie des spectateurs.

Un groupe d'étudiants à la recherche
d'un local de travail apprend que M. de
Saint-Sevran a décidé de louer son hô-
tel particulier à bas prix , pourvu que
ce soit à une dame seule de la haute
société. Us demandent à Charley de con-
vaincre sa marraine de louer l'hôtel.

La marraine ne pouvant venir à Paris ,
Charley se voit dans l'obligation de se
faire passer polir elle , grâce k un savant ,
travesti qui abuse parfaitement M. de
Saint-Sevran. Malheureusement be der-
nier rendant visite à la « vieille dame »
après son Installation, se présente 1* jour
même où lé président du jury du con-
cours d'architecture a, lui aûâél, annoncé
sa visite. ¦¦ ¦•.* .

AUX ARCADES :
« UN TAXI POUR TOBROUK »
Comme 11 fallait s'y attendre, Neu-

châtel é. ratifié le Jugement du public
de partout sur le grand film français
dé Denys dé la Patelllère . qui donne
à CBArtes Aznavour, Lino Ventura, MâU-
Hdé Biraud, Hardy Kruger et Germêdn
Cobcs . l'occasion de créations magistrales,
d'une réelle humanité. Le dialogue étou'f-
difc.'itt. de Michel Audinrd n 'est pas pour
rien flan*? le succès de ce film, qui
s» .vol-fc donc prolongé d'une semaine.
U S'agit de L'épopée dans le désent de
Ltb*ré d'Utoe patrouille perdue dé l'aimée
frahçàlèé et de son prisonnier, un officier
a 11 ema ud . Les a u î eu rs étudient lise rela-
tion* de ce* hommes fort différente qui ,
à force de partager le danger, en viennent
à Une c6ninalswlri*e et à une estime réci-
proque, et s'engagent sur le chemin de
la f rat errt-i té .

En 5 à 7, samedi et dimanche, une
grande r*pHse : « Avant le déluge », le
célèbre film d'André Caya.tté SUr la res-
ponrabr.tté. des parents dans les cas de
délinquance juvénile.

AU REX : « LES TORTILLARDS »
Le public veut rire I C'est là une opi-

nion généralisée dans , le cinéma et l'on
compte sur les doigts de la main les
bons films comlq;ues qui , dans la pro-
duction récente, répondent à cette légi-
time aspiration des spectateurs. C'est en
quelque sorte pour réagir contre cette
paralysie du rire à l'écran que Jean
Bastla vient de réaliser là comédie la
plus loufoque et la plu» divertissante.

Imaginons qu'un théâtre OU qu'un mu-
sic-hall donne un spectacle réunissant
trois super-vedettes du rire comme Jean
Richard, Roger Pierre et Louis de Funès.
Cette salle, à n'en pas doute r , afficherait
« complet » à chaque séance. Peut s'en
faut cette semaine au Rex où les salles
combles croulent littéralement de rire I
Il s'agit des folles et fameuses aventu-
res des « Tortillards », troupe de théâtre
ambulant qui , à elle seule, Constitue tout
un programme !

Film Joyeux et farfelu qui emporter»
tous les suffrages au point de vue hila-
rité 1

AV STUDIO : « L A  CIOCIARA »
Rarement film a bénéficié d'autant

d'atbuts que celui-ci , très remarqué au
dernier festival de Cannes. Un auteur
célébra : Alberto Moravia. Un met-
teur eh scène illustre : Vlttorlo de Sica,
dont l'importance dans l'histoire du ci-
néma est considérable, une Vedette adu-
lée, mais qui campe cette fols un per-
sonnage d'une bouleversant* humanité,
très éloigné des rôles qu'elle a tenua
Jusqu 'alors : Sophia Loren, qui s'est ré-
vélée là une grande actrice et a obtenu
un prix d'interprétation à Cannes. Enfin,
Jean-Paul Belmondo danâ un rôle Inat-
tendu et Raf Vallone . lé puissant co-
médien italien . L'histoire est dramati-
que : fuyàht Rome et la guerre, une
paysanne se réfugie à là campagne avec
sa fille , mais les deux femmes sont vio-
lées par la soldatesque. Un film amei
et fort.

En 5 à 7, samedi et dimanche, « Le
testament du Dr Cordeilér », de Jean
«éndlr, avec Jean-Louis Ôarrault en
première vision.

AU BIO :
t ESCORT WÈST »

(Escorte pour l'Orègon)
Dans ce gfSûd western ert cinémasco-

pe, Victor Mâture Joue le rôle d'un
ancien capitaine de l'armée Sudiste. Ben,
c'est son nom, se dirigé avec sa fille
vers l'ouest, dans l'espoir d'y trouver
une nouvelle patrie.

Au cours dé leur voyage . Ben et sa
fille vont se heurter à l'hostilité d'un
groupe de soldats nordistes bientôt mas-
sacres par des Indiens cruels et sauvages.
Les seuls rescapés sont deux femmes,
Béth (Elaine Stewart) et Martha (Falth
DomergUè) doll t Ben va assurer la pro-
tection ètt luttant de totltêë ses forces
contre les Indiens. Ce combat , l'atmo-sphère d'angdlMé ne cesseront que lors-
que Ben aura réussi , dans Un suprême
effort , à tuer le chef indien Tago.

Le « Bon film » présente, en 5 à 7.samedi et dlmahcHé , la version Italienne
de « Monsieur Vincent » , grârtd prix de la
Biennale de Venise. Un film de Maurice
Cloche avec Plerfe Fresnay. Aimé Clarton,
Debucourt et d'autrs6 grands acteurs.

A Ŝ\̂ S\̂ S\̂ êMJ

L'oiseau de bon augure
Fuit la froidure.
Aussi pour chaque hiver
Pensons à Schreyer.

M- V e G. SCHREYER
COMBUSTIBLES Neuchâtel
RUELLE DU PEYROU 3 Tél. 5 17 21 - 5 45 88
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Nous vous recommandons Bt

fameuses spécialités 1
de saison extra«fraiches

m Belles HUITRES 1
O Cuisses de grenouilles .
# Moules fraîches, un délice !
# Filets de hareng

en boîtes apprêtés avec une excellente sauce à H
Vôtre choix : crème, tomate , raifort , poivron , f .
bière, moutarde, vin , citron et curry. j

AU MAGASIN SPÉCIALISÉ ',

L E H N H E R R  FR èRES g
Gros et détail Commerce de Volaille Neachâtel

E x p é d i t i o n  à l'extérieur ! |
Place des Halles - Tél. 5 30 92 Vente au comptant [ j

La fondue au
fromage garantie

Ne craignez rien: votre fondue réussira
et vous pourrez la poser fièrement sur la

table, avec un sourire de victoire...
si vous suivez à la lettre cette recette infaillible :

~'-&3Ê ttsmil •¦¦ •—rsoÊm

**:>B B HBT V S

<zJK*& 'm£>Ê̂»m»m»wSSÊ»Ws\WSÊ^
Frottez un caquelon avec une gousse d'ail»

Mettez-y du vin blano du pays, un peu sec, à raison
d'un al par personne. Réakauff ez4e sur un f eu

Vif et ajoutez, peu à peu, en remuant constamment,
du f romage râpé (mi-gruyère, mi-emmental),

à raison de 150 à 200 g par personne.
Laissez monter, puis ajoutez , pour 4 person nes,

une bonne cuillère à caf é de Maizena,
préalablement délayée dans unpetit verre de kirsch»

Laissez cuire encore 2à3 minutes, puis ajoutez
une pointe de couteau de bicarbonate de soude,
Assaisonnez avec du poivre, de la muscade ou

du paprika. Servez en posant le caquelon sur uri
réchaud à alcool, où la f ondue doit continuer

à mijoter doucement.
Et les convives continuent à remuer en se servant»

Encore un bon conseil:
Avant d'inaugurer un caquelon de terre cuite,

culottez-le en y f aisant bouillir un mélange
d'eau et de lait.

MAIZENA
rend la pâtisserie légère et croustillante,
lie les crèmes, soupes, sauces et f ondues, t

Avec la Maizena, tout réussit mieux! i

Q^^^* ® = marque déposée J
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Helena Rubinstein
Creamessence

HHMfefeh

la crème d'élection de toutes les peaux.
Creamessence contient les 8 amlno-acldes essentiels à l'épiderme
et est 100% naturelle. Creamessence étonne par son action em-
bellissante immédiate. Elle se prête â toutes les peaux et est surtout
Idéale pour les peaux sen- « t»^m
sibles. Et combien agréable ! [ — . ' ' ' '' ' ^M k̂ ŝm ŝm ŝm k̂ ŝt ŝmy
Creamessence ne graisse pas, I ¦
elle est tout de suite absorbée cf£*s*5S£ I
par la peau et peut être appli- j I
quôe n'importe quand. „„_ . „.- ' , ' 1

9 «6? âjgr̂ '"' ĝ.

Pour la première fois , Helena B̂ ^̂ S^Blî Ŝ^̂
Rubinstein vous permet d' es- ] |pp*" ^̂ SPB̂ T ^%*à2lsayer une de ses crème9 gra- Tj * #», £ÊÊÊA t ŜÊr Êtuitement. Un essai dans la 1 laP|r' ¦ ' ¦ ¦• ' "Effara WÊr 1
parfumerie, sans obligation de f xvfe Jllft"J\ ... 1
votre part , vous convaincra de 1 ^ÉL 'êÈR  ̂ """N 1l'action incomparable de Cream- 1 ĵWPP*^.  ̂ % I
essence. Vous en serez enthou- I "̂̂ -̂ SL̂  '* iv
slasmêô l I "Siiife " ' ¦ '"•>' ' '"%

CHEZ LE SPÉCIALISTE

Conseils ^ Â\màk̂» /̂ à^
0 TiL

Venit 
^m̂ A^ %^̂ *%****" 5 40 47

haute coiffure parfumerie accessoires
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CQ ï n G cl3 rté QueI est cel éc,aira9e de rue?
D3T naturellement un OSRAM - on peut s'y fier!
5  ̂gm ¦¦* M m M «i*. Les lampes OSRAM HQL
i J W 17 #m |WI V à grand rendement lumineux sont très durables
#̂ ̂ # Im #¦% 1TI et résistantes, n'exigent que peu d'entretien.

13 PrGÎÊrSS OSRAM SA, Zurich 22, téléphone 051/327280

•lampeô OSRAM-durables et sûre» .' W* WÊ |)
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Pour vos enfants...

Voici une CHAMBRE D'ENFANTS
spécialement avantageuse !

en bois clair, faces
couleurs, exactement
selon cliché, O C n
9 pièces, seulement Fr. O *J \J . "
Chaque meuble peut également être

obtenu séparément.

Venez visiter notre grand choix !
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Faubourg de l'Hôpital
Tél. (038) 5 75 05

Noua réservons pour les fêtes

C ô̂5 T̂$> Notre offre réclame
Les avantages du frigo INDESIT :

'
t̂R ?'f?'*' ^ur rou'e"es' facile à déplacer

*"-i: """T'" ;;3pX Paroi arrière comp lètemenl fermée
¦pBt fSHBTC E? "̂V Intérieur en métal émaillé au feu

S5 • ' 
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"
\ Congélateur sur toute la largeur

H§ |̂HS3E||£ Spacieux t iroir à légumes compris dans le prix

\. --aiV*» C R E T E G N Y  & CIE
%-J Boine 22 • Neuchâtel • Tél. S 69 21

¦ NOS P'8* I- déCelï"bre

¦ rcs* ent
ivplliipi Dès Cette date, la hausse sera de 5 centimes par kilo,

É̂ ^̂ ^l ,ivrG e' ctuart- Nos Pr,x seren( encore inférieurs à ceux
pl$̂ ^̂  généralement pratiqués 

dans 

le commerce, sans compter
% Ê̂^̂ i l'avantage Indéniable de la ristourne.

¦H Quelques prix actuels :
W ÎÊÊê ] kg Yi kg Vi kg
JH Pain bis rond -.60 -.40 -.20
HH Pain bis long -.65 -.40 -.20

^̂  ̂
Mi-blanc 

rond 

-.75 -.45 -.25
MM Mi-blanc long -.80 -.45 -.25
lllllBH Blanc farine fleur 1.10 -.60 -.35
HH Pain parisien -.60 -.35

^̂ ^̂  Pain 
paysan

. \* 

pièce 

420 g -.50

S Bio-pan i« pî e 400 g -.55
1 Pain tessinois \* P^e 350 g -.50
^̂ ^É 

Pain 
Graham grand 

-.45 Pem- .25

||f||||| Pain mOUlé grand -.80 moyen -.45 petit -.25

H Toui°a
u;e

s
c ristourne !
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PNEUS-SERVICE RAPID
' ̂ BPwEusiî »

É ^K>3:'> d» l ^ob - -e W.

¦fcm'BMj&^iBsg.v ti° Itz ^KnHKmJBHtKW, o-e ^<&C

f̂ T**«^̂ ^"'?5«̂ ^̂  *• CrSt-Taounnst
^E Bfcll* ( prit dtla Gara)

^^^^^^^^^^ Téléphone 50677

Réparations Je ciiemîset
bdLxiHbJLTJS
CONFECTION DE BEAUX COLS etc. pris
aussi dons le fond de la chemise ou doits la manche

Teinturerie Réunie* 8. A., rue Snlut-Ilonoré 2,
Neuchâtel
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PATINS
de hockey, No 36, à
vendre, Fr. 25.—. Télé-
phoner BAI 4 00 31.

^ Ĥ ELECTRIC & MUSICAL INDUSTRIES LIMITED
j  HIS MASTER'S VOICE |

ifcŒS5Ssrî HayBSi Middi6S6x (AngiBtfirre)
Musical Industries Limitée ]

¦ ; i . .. (

M 1/ Qi Emprunt de Fr.s. 40,000,000.- de 1961
\ M* ' *J destiné à réduire les engagements à court terme que la Société a contractés

n*m^V*9- pour financer l'expansion de ses affaires.

Conditions d'émission :

Durée i maximum 15 ans ;
Titres : obligations (regisfered bonds) de Fr.s. 1000,— ;
Cotation : aux bourses de Bâle, Zurich , Genève, Lausanne et Berne.

1
âf\ \̂ é%f Prix d'émission
T̂ ÊW L̂W / \ J  

Le droit de timbre suisse sur titres et le droit de timbre suisse sur les coupons
»y<» i*H,Jti seront acquittés par l'Electric & Musical Industries Limited, Conformément à

' l̂ à>l la législation suisse actuellement en vigueur , l'impôt anticipé suisse n'est pas
retenu sur les intérêts de cet emprunt.

Délai de souscription : du 10 au 15 novembre 1961, à midi.

Lès banques tiennent à disposition des prospectus détaillés , ainsi que des
bulletins de souscription.

7 novembre 1961.

Société dé Banque Suisse Crédit Suisse Union de Banques Suisses
Banque Leu & Cie S. A. Banque Populaire Suisse Groupement des Banquiers

Privés GenevoisA. Sarasln & Cie Société Privée
de Banque et de Gérance

TAPIS DE FOND, BOUCLÉ
MOQUETTE LAINE, NYLON, etc.
POSE SOIGNÉE

Tr-o-fl KUN7 TàPISSIEE-

Colombier ru*e Haute 18
Parc pour auto Tél. 6 33 15

- v .- - . - l -  ' -- ¦ ' .. ¦ ' - . - . * :¦

RÔTI DE BŒUF
extra-tendre

SUPERBE BOUILLI
Belles tripes cuites du pays

Et toujours nos traditionnelles j
petites langues de bœuf
| fraîches

BOUCHERIE - CHARCUTERIE

MAX HOFMANN
Rue Fleury 20 TéL 510 50



-̂— a i n ¦ -̂ —g-aMga»^—

Images de la f éminité

Combinaison y v\ Combinaisoni *. - ,
en nylon fin, forme soutien- façon princesse, au buste ri-
gorge orné de dentelle de , chôment recouvert d'applica-
Calais. Large volant assorti. 

^̂  
_ tion dentelle. Très large volant

Blanc, orchidée, citron f r-»,-#v» Wi-n s* i c* r\+\ assorti. Se fait en nylon opaque
\sOmDinU lSOn blanc, IMas ou perle rose

t £^# V  richement imprimée sur peHon ĵ| ^k 50
' ^P fin. Ravissante forme soutien- J$ ^F 

¦* 
Ŵ

gorge terminé par une dentelle immà ^sm
de choix. Fente et petit nœud
de côté. Bouquets vert-olive ,
sur fond blanc

1790m B
¦ ¦ 

. ¦ ' , 
¦¦ ¦ ¦ '-. , • . , • ¦  -, . ¦ v .

Slip assorti 690
-,
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Gorge enflammée? . • • •

En vous gargarisant immédiatement avec
Sansilla,vous prévenez l'angine ,l'influenza ,
la grippe.
Ce gargarisme médical agit sur l'endroit
menacé, tout au fond de la gorge, d'où les
germes de maladie venus du dehors ont
particulièrement tendance à s'étendre et à
se propager.
En vous gargarisant avec Sansllla, vous
immuniserez donc aussi les muqueuses
profondes de la gorge.
C'est pourquoi mettez à profit , dès aujour-
d'hui, son pouvoir bactéricide et antlphlogis-
tique.

Gargarisme immédiat avec

le gargarisme pour nos climats. Flacon
Fr, 2.60. Très concentré, donc économique

Les fortes personnalités apprécient le caractère . . . 
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Sachez apprécier la qualité de nos ¦-)

VOLAILLES I
Toujours f raîches P'ï

Poulets - Poulardes - Poules H
Petits coqs - Canetons - Pigeons m

Pintades m
de notre abattage quotidien . i

LAPINS frais du pays, entiers et au détail ;
I - , -v

Actuellement, saison du

GIBIER 1
Chevreuils - Lièvres frais ou mariné

Sanglier H
Faisans - Canards sauvages - Perdreaux H

Cuisses de grenouilles - Escargots
Caviar - Foie gras de Strasbourg

au magasin spécialisé

LEHNHERR FR èRES I
Gros et détail Commerce de volaille Nenchâtel .*< ;'

Expédition au dehors . . ¦»
Place des Halles, tel 5 30 92 Vente an comptant i

Au magasin spécialisé jv

les fromages de Ier choix
pour la fondue ,

Pour une raclette savoureuse, nos

FROMAGES DE BAGNES
véritables — Vacherin fribourgeoi s

?i
*j :i Les fameux MONT-D'OR

des Charbonnières , vendus au prix B
du jour y i

; "Nos beurres toujours frais
Beaux gros œufs frais du pays et

: étrangers - Crème fraîche à battre !:
! et crème upérisée f ;

Prix de gross pour revendeurs ';

STOTZER I
Rue du Trésor 2 - Tél. 513 91 g

-"g—agfwgllll IIIMMI

Poussette
moderne, « RoyaJ-Eka »,
à l'état de neuf , à ven-
dre. — Tél. 8 37 55.

Beau choix
de t-arles de visite
au bureau du journal
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GARAGE R. WASER, NEUCHATEL
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_ - $Ëk Pour le fin gourmet
'̂ ĝk  ̂ cuisine au gaz

i;: ^̂ ^| ÏŜ ^^S 

Apprêtés 

à la flamme 

visible 

et souple du gaz, si facile à régler , vos mets
Jfey58*!!  ̂ ^^Q^̂  ̂

auront une saveur incomparable. La cuisinière à gaz moderne , avec four

^ 
fir l>" %! fF * ;̂ i* à thermostat automatique supprimant tout contrôle, économise temps

JL,- : -:- * ;;¦¦¦; j et peine. Grand choix de modèles suisses à partir de Fr. 380.— déjà!

I pii» » Q ^^
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S ..«ww» .̂»»»»»»̂ .) iMiEimii ¦n-ii.iu, J unlit i II A i i»h'Wii ĴMÎfi ^mt**».»mfê* Le SERV|CE Du GAZ est à votre disposition pour vous renseigner
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 ̂ ?1 vous aider à trouver l'appareil da vos rêves. Adr«ssez-vous au

| | *fowÉ^ 
MAGASIN DES SERVICES INDUSTRIELS

| |  »™ Place de l'Hôtel-de-Ville'5 I *(J i y.
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pour vos tartines... ̂ 51
votre pain MJI

blanc ou complet Mll̂
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^̂ ^̂ ^̂  ̂
chez votre boulange^
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Un exemple récent: celui de la Grèce
L'ASSOCIATION A LA COMMUNAUTÉ ÉCONOMIQUE EUROPÉENNE

La question de l'association de
certains pays à la Communauté éco-
nomique européenne est à l'ordre
du jour depuis que les Etats mem-
bres de l'A.E.L.E. ont décidé d'es-
sayer d'atteindre leur objectif com-
mun — un marché européen uni-
que — par voie d'adhésion ou d'as-
sociation à la Communauté écono-
mique européenne.

A cet égard, il est intéressant de
connaître la position de la C.E.E.
elle-même et d'examiner le contenu
et la nature du premier — et pour
l'instant le seul — traité d'associa-
tion conclu par la Communauté, à
savoir l'accord passé avec la Grèce.

La position de la C.E.E. a été
donnée par son président, M. Hall-
stein, durant les débats de l'assem-
blée parlementaire européenne, le
18 septembre 1961, à Strasbourg,
précisément à l'occasion de la dis-
cussion de l'accord conclu avec la
Grèce. M. Hallstein a déclaré no-
tamment :

L'accord avec la Grèce montre
désormais à chacun que l'adhésion
n'est pas la seule possibilité que le
Traité offre a ceux qui veulent se
joindre à nous. Un Etat tiers peut
pour les raisons légitimes les plus
diverses se voir empêché de satis-
faire aux implications nécessaire-
ment exigeantes, strictes et peu
flexibles de l'adhésion pleine et en-
tière visée à l'art. 237. C'est pour-
quoi le Traité prévolt l'aBsoclation
comme seconde possibilité, plus
flexible, de se joindre à notre œu-
vre. L'association est plus qu'un
Bimple traité de commerce, plus
qu'un simple système d'échanges
bilatéraux. Certes, elle laisse au
pays associé sa complète indépen-
dance sur le plan politique. Mais
elle donne aussi la possibilité d'éta-
blir un lien structurel avec nous.
Notre accord avec la Grèce le
prouve.

Cet accord prouve encore autre
chose. Il est faux de faire un Bort
à l'association comme n'approchant
pas en valeur l'adhésion. Elle cons-
titue aussi un instrument pleine-
ment valable de l'unification euro-
péenne. A la différence de l'art. 237,
qui ne laisse guère de latitude pour
les solutions personnalisées adaptées
aux particularités du cas d'espèce,
l'association visée à l'art. 238 per-
met des solutions très diversifiées :
d'une part celles qui n'empruntent
au Traité de Rome qu'une faible
partie de son contenu et d'autre
part celles qui équivalent presque
à une adoption Intégrale des dis-
positions du Traité. Il s'ensuit que
notre accord avec la Grèce n'est pas
davantage l'archétype de l'associa-
tion visée a l'nrt. 238, mais seule-
ment un exemple parmi beaucoup
d'autres, de la possibilité d'adapter
cette disposition à des contextes

. ..particulièrement délicats. Dans le
cadre de l'art. 238, les . Etats tiers
et la communauté peuvent donc
s'entendre plus aisément sur des
clauses spéciales qui tiennent comp-
te des contingences Individuelles du
pays associé et des relations qu'il
entretient déjà avec la comunauté.

Paa d'exclusive, mais...
Cette déclaration est intéressante

à plusieurs titres. Elle souligne :
• qu'un Etat tiers peut avoir

des raisons légitimes de ne* pas
adhérer à la CEJE. ;
• que l'association peut laisser

au pays associé sa complète indé-
pendance sur le plan politique ;
• que néanmoins cette formule

constitue un instrument pleinement
¦valable de l'unification européenne,

On cite parfois des opinions se-
lon lesquelles les possibilités que
présente la formule d'association à
la C.E.E. ne seraient offertes qu'à
une certaine catégorie de pays, no-
tamment les pays en voie de déve-
loppement économique. L'analyse de
la déclaration de M. Hallstein donne
à priori l'impression contraire. De
plus, rien dans les dispositions de
l'article 238 ne laisse entendre que

des exclusives pourraient être jetées
à l'endroit de certains pays, en par-
ticulier de pays européens.

Sans doute, l'attitude positive prise
en termes généraux par M. Hallstein
à l'égard de l'association à la C.E.E.
de pays qui ont < des raisons légi-
times de ne pas adhérer à la C.E.E. >
doit-elle être ratifiée dans les cas
concrets par l'ensemble des Etats
membres de la C.E.E. Cette décla-
ration, quelque constructive qu'elle
soit, reste par conséquent sujette à
incertitudes et à spéculations.

L'accord signé à Athènes, le 9 juil-
let 1961, créant une association en-
tre la Communauté économique eu-
ropéenne et la Grèce est le premier
accord conclu au titre de l'arti-
cle 238 du Traité de Rome. Certes,
les pays et territoires d'outre-mer
entretenant des relations particuliè-
res avec des Etats membres de la
Communauté sont-ils déjà associés
à celle-ci. Mais ils le sont en vertu
du Traité lui-même et d'une conven-
tion d'application agréée au mo-
ment de la signature du Traité.
Maintenant que ces pays et terri-
toires sont indépendants, leur statut
juridique devra sans doute être pré-
cisé, sur la base probablement de
l'article 238.

L'accord d'association avec la
Grèce présente deux caractéristi-
ques fondamentales. En premier lieu,
il est un accord de transition qui
devra en principe mettre la Grèce
en état d'adhérer ultérieurement à
la Communauté en qualité de mem-
bre de plein droit. En second lieu,
il est un instrument destiné à favo-
riser le développement économique
de la Grèce et, à ce titre, il com-
porte des dispositions concernant
l'aide financière apportée à ce pays
par la Communauté.

Il résulte de ces deux caracté-
ristiques que cet accord ne peut
formellement constituer un précé-
dent que pour un nombre limité de
pays, à savoir les pays en voie de
développement, et seulement ceux
qui sont situés en Europe puisque
seuls les pays européens sont fon-
dés, conformément à l'article 237 du
Traité de Rome, a envisager une
adhésion pure et simple après une
période de transition. Néanmoins,
certaines caractéristiques se retrou-
veront sans doute dans les traités
d'association qui pourraient être
conclus à l'avenir et ceux-ci seront
certainement marqués non seule-
ment par la philosophie juridique
générale à la base de l'association,
mais aussi probablement par des
solutions qui, dans des cas concrets,
ont été adoptées envers la Grèce,
C'est à cet égard que l'analyse de
cet accord peut fournir à la fois un
enseignement et un point de repère.

R. F. S.

L'avenir des terres arides
Un p roblème d 'irrigation et d'aménagement

En négligeant les leçons de l'his-
toire, l'homme moderne qui s'efforce
de rendre productives les zones arides
de la planète, paie souvent très cher
les erreurs qu'il commet.

Tel est l'avertissement qui se dé-
gage de 1' «Histoire de l'utilisation des
terres des régions arides > (1), dix-
septième ouvrage publié par l'Organi-
sation des Nations unies pour l'édu-
cation, la science et la culture, dans
sa collection consacrée aux recher-
ches dans 'les zones arides. En quel-
que 400 pages, quatorze savants y dé-
terminent les facteurs qui ont condi-
tionné, depuis dix mille ans, l'exploi-
tation des terres dans les régions
arides ou semi-arides.

Aujourd'hui, presque tous ces fac-
teurs ont été éclipsés par les initiati-
ves de l'homme lui-même. C'est là le
point capital d'une série de conclu-
sions que tire, de cette histoire des
terres arides, le directeur de la publi-
cation, un géographe éminent, L.
Dudley Stamp, professeur honoraire

de géographie sociale à la London
school of économies.

Le lac artificiel
n'est pas un bon moyen

Ainsi, le moyen le plus communé-
ment employé de par le monde pour
faire < fleurir les déserts > cOnsiste-t-
II en un gigantesque barrage de ma-
çonnerie, qui retient les eaux en un
lac artificiel qui alimente des canaux
d'irrigation. Or, en se basant sur les
éléments de ces études géographiques
et historiques, M. Stamp écrit : « Les
faits tendent de plus en plus à prou-
ver que ce système est peut-être fon-
cièrement mauvais ».

Ceci pour deux raisons. Aussi loin
que l'on remonte dans le temps, les
terres arides — celles de la vallée du
Nil par exemple — étaient irriguées
par les crues des fleuves qui entraî-
naient, depuis leurs sources dé monta-
gne, le précieux limon qu'ils déposaient
sur les plaines inondées. Les méthodes
modernes n'utilisent que l'eau pure des
barrages. Dans les cultures, le limon
fait place aux engrais artificiels. Ce
qui est plus grave, le limon, bloqué
derrière les barrages, obstrue les ré-
servoirs. « En Amérique du Nord il
y a déjà des réservoirs qui se sont
complètement envasés en quelques
années », écrit le professeur Stamp.

D'autre part, nos systèmes actuels
de réservoirs et de canaux provoquent
une large évaporation dans les zones
arides chaudes. < Une nappe dont la
surface est libre, indique M. Stamp,
peut perdre par évaporation jusqu'à
1270 mm d'eau par an, ce qui, au
total, peut représenter une grande
proportion du volume d'eau disponible.
Les sels dissous ne s'évaporent pas ;
ils restent dans l'eau, dont la salinité
s'accroît en conséquence. » Et c'est là
l'une des pires menaces pour le déve-
loppement des zones arides.

Se basant sur les données fournies
par cette étude générale de l'Unesco
sur l'exploitation des sols, le profes-
seur Stamp suggère l'adoption d'au-
tres méthodes.

Autres méthodes
de distribution de l'eau

L'une pourrait être l'emploi de ré-
servoirs souterrains et la distribution
de l'eau par des conduites, version
moderne de l'ancien système de gale-
ries appliqué dans les zones arides,
depuis la Mauritanie , en Afrique du
nord, jusqu'au Sin Kiang, en Chine.

Une autre méthode est employée
dans l'Inde septentrionale et au Pa-
kistan, où les eaux chargées de limon
des rivières se répandent largement
sur le sol d'une vallée, derrière un
barrage de terre peu élevé : le limon
se dépose en amont du barrage, l'en-
semencement de ce sol fécond restant
possible alors que les eaux sont uti-
lisées pour l'irrigation en aval du bar-
rage.

Le professeur Stamp s'en prend éga-
lement aux théories largement répan-
dues sur l'érosion des sols. Il écrit :
< Il faut maîtriser l'érosion, mais il
faudrait aussi , semble-t-il, se préoccu-
per davantage de la matière érodée. Il
n'y aurait pas de vallée fertile du Nil
en Egypte s'il n'y avait pas d'érosion
dans les montagnes d'Ethiopie... »
L'homme ne doit pas nécessairement
dépendre des processus séculaires de 14
nature pour reconstituer les sols dé-
truits par l'érosion. Des essais tentés
en Australie et en URSS, et dont cet
ouvrage rend compte, prouvent que le
sol peut être régénéré en un temps
relativement court. De plus, ajoute M.
Stamp, on peut même se passer de
« sol » proprement dit, en employant
un mélange industriel de sable, de
limon et d'argile, en alimentant ce sol
artificiel avec de l'eau et des engrais
appropriés. ^

Industrie et agriculture
devraient se côtoyer

Mais les questions agricoles ne sont
Îias les seules qui se posent quant à
'utilisation des terres arides. L'histoi-

re montre que les civilisations du dé-
sert — tant à Babylone et dans les
empires du Sahara méridional que
dans l'Amérique précolombienne —
étaient des civilisations essentielle-

ment urbaines. AujourcThu!, a*******: Etats-
Unis , la croissance démographique
dans les Etats arides dépasse de loin
celle du reste du pays : une fois que
l'homme s'y est adapté, la vie est en
effet plus agréable et plus saine dans
un climat sec. M. Stamp en conclut
qu'« il est donc possible qu'à l'avenir,
le meilleur moyen de mettre en valeur
les régions arides soit d'y construire
des centres industriels entourés de
cultures maraîchères intensives... c'est
là une conception très éloignée des
idées qui ont généralement cours. »

Pour une vie semi-nomade
Une autre orientation possible, d'a-

près le professeur Stamp, est une ver-
sion modernisée du semi- nomadisme.
Dans les régions arides ou semi-
arides, la transhumance du menu et
du gros bétail, dans les années de plu-
viosité insuffisante, rétablit l'équili-
bre entre animaux pâturants et her-
bages. La vie actuelle, écrit l'auteur,
permet d'atteindre ce résultat par
deux contributions à une méthode
nouvelle de semi-nomadisme : l'emploi
deB moyens modernes de transport
pour les animaux ou pour le fourrage,
ou bien l'utilisation du fourrage cultivé
comme apport dans les années sèches.
Ce serait une bien meilleure solution
que la transformation des nomades en
Cultivateurs sédentaires.

« On a souvent souligné comment,
dans d'autres domaines, des hommes
de l'âge de pierre se trouvaient direc-
tement transportés à l'âge de l'avion
à réaction ou au moins à l'âge du
moteur à combustion interne. Est-il
raisonnable, dans un autre domaine,
de penser que l'homme puisse trouver
quelque satisfaction à abandonner une
vie semi-nomade, essentiellement libre,
pour la demi-servitude d'une agricul-
ture « artisanale » déjà dépassée
ailleurs ? »

II faut considérer
plusieurs facteurs

Le professeur Stamp conclut à la
nécessité d'un relevé précis des facteurs
physiques, historiques et humains dans
les zones arides : l'étude de l'Unesco
révèle en effet, pour le passé, un
€ manque tragique » de documentation
à cet égard. Cette cartographie, pré-
parée par des enquêtes détaillées en
matière de topographie, de géologie et
d'hydrologie, permettrait de découvrir
des dépressions peu profondes de la
surface terrestre contenant une humi-
dité suffisante pour les cultures. De
pareilles régions sont d'ores et déjà
cultivées en Union soviétique, où
l'humidité provient de la neige fon-
dante, et au centre-ouest du Soudan
— régions considérées par ailleurs
comme des zones arides.

Mais l'enseignement capital de l'étude
est que la longue histoire de l'homme
dans les zones arides illustre la fra-
gilité de l'équilibre entre l'être humain
et ce qui l'entoure ; elle souligne le
nombre des facteurs susceptibles de
rompre cet équilibre d'une façon d'au-
tant plus désastreuse que la marge
d'erreur permise est bien plus réduite
que partout ailleurs.

« Cet équilibre précaire existe tou-
jours et fait ressortir la nécessité d'ap-
porter le plus grand soin à la prépa-
ration et à l'exécution des projets de
développement. Un grand barrage peut
être une réussite parfaite du point de
vue technique et un échec total parce
que la région qu'il doit desservir a
des sols qui ne permettent pas une
bonne irrigation. Le barrage et l'irri-
gation peuvent aussi être une réussite
et cependant n'apporter aucun avanta-
ge à la population, soit parce que
l'hydrologiste et le médecin n'ont pas
coopéré dans la lutte contre lés mala-
dies, soit, plus vraisemblablement, par-
ce que l'on n'a pas utilisé ou compris
les travaux du sociologue sur l'orga-
nisation sociale.

« Chaque projet de développement
doit être fondé sur des études complè-
tes, détaillées, coordonnées et combi-
nées : chaque aspect du problème doit
être étudié. Il est essentiel de se hâter
avec lenteur si l'on veut obtenir des
résultats durables. » (UNESCO)

(1) « Histoire de l'utilisation des terres
des réglons arides ». Unesco, Paris.

La situation du fusil d'assaut
dans le tir sportif

•il

——-« ÂWL " m ¦
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Trois ans d'expériences ont clarifié la situation

Après trois ans d'expériences ,
ensuite surtout du dernier tir
cantonal zuricois, qui a permis
l'établisseme nt de statistiques
extrêmement précises et ins-
tructives, la situation du tir au
fusil d'assaut s'est éclaircie.

On possède maintenant des données
essentielles qui permettront, dans un
proche avenir, au comité central de la
Société suisse des carabiniers de mettre
au point un règlement définitif à ce
sujet.

Les faits essentiels
On s'est rendu compte, sur la base de

6000 résultats acquis dans des écoles de
recrues, que le fusil d'assaut battait
nettement le mousqueton dans les exer-
cices de cinq ou six coups sur les cibles
militaires A et B, et ce de deux ou trois
points en moyenne. D'autre part, lors
des tirs de concours de fin d'école, on a
dû distribuer aux porteurs du fusil d'as-
saut 15 à 20 % de mentions de plus
qu'aux tireurs au mousqueton. On com-
prend aisément cette supériorité : on
tire au fusil d'assaut l'arme appuyée,
son recul est pratiquement nul, sa visée
plus simple et l'instruction de nos sol-
dats s'en trouve facilitée. ,

En revanche, la situation est toute
différente si l'on compare les résultats
obtenus au mousqueton et au fusil d'as-
saut sur des visuels divisés en dix et en
cent points. A ce titre, le tir cantonal
zuricois de Winterthour, cet été, consti-

tue un témoin de choix. Il y avait là
. 992 concurrents armés du fusil d'assaufe

soit à peu près le 10 % des participants
au concours de sections de cette fête.

D'autres chiffres
Sur les cibles à cent points, les tireurs

au mousqueton ont remporté des dis-
tinctions dans des proportions variant
entre 20 et 24 % contre 11 % en faveur
des tireurs au fusil d'assaut. D'autre
part, et ceci ne confirmé pas les statis-
tiques établies dans les écoles de recrues
et que nous avons cités plus haut,
25 % des participants au concours de
sections armés d'un mousqueton ont
obtenu leur distinction, tandis que 18,7%
des concurrents au fusil d'assaut s'en
attribuaient une. Sur un maximum de
trente points, les mousquetons réussis-
saient une moyenne de 24,1 points con-
tre 23,6 au fusil d'assaut. Les organisa-
teurs zuricois avaient prévu une cible k
cinq points pour cette compétition et
l'avantage qu'y a pris le mousqueton au-
rait été supérieur encore sur une cible à
dix points. Il est vrai que les partici-
pants à cette fête ne pouvaient se com-
parer à des recrues et c'est ce qui expli-
que les chiffres que nous venons de
mentionner.

Des programmes spéciaux
On a tiré de ces expériences certaines

conclusions. En premier lieu, on s'est
aperçu qu'il était pour le moins préma-
turé de prévoir des cibles à dix et à
cent points pour le tir au fusil d'assaut.
A l'heure actuelle, il faut s'en tenir aux

visuels à quatre et cinq points qui, tout
en ayant le même diamètre que les au-
tres, sont beaucoup moins sélectifs. En
outre, il convient de préparer pour le
fusil d'assaut des programmes spéciaux,
qui tiennent compte des caractéristiques
de l'arme et de son automatisme.

Au tir cantonal zuricois, cinq concur-
rents seulement ont pris part au con-
cours de maîtrise. Un seul d'entre eux y
a obtenu sa distinction, et de petite maî-
trise encore i C'est dire que, là aussi, il
convient d'apporter quelques modifica-
tions a ce programme spécial. Le règle-
ment des concours de maîtrise, dès 1962,
prévoit l'utilisation de cibles à cinq
points, la suppression totale du tir de-
bout — facultatif d'ailleurs au mousque-
ton aujourd'hui — et l'introduction, en
revanche, de courtes séries de cinq
coups à tirer en un temps limité.

La situation est donc clarifiée. Le rè-
glement initial qui prévoyait l'égalité
absolue du fusil d'assaut et du mous-
queton sera revisé dans un bref avenir
et charque arme y trouvera son compte.

Règles particulières
On va de plus en plus vers une diffé-

renciation du tir au fusil d'assaut et du
tir au mousqueton, qui seront régis par
des règles particulières l'un et l'autre. Il
est possible, évidemment, que les orga-
nisateurs de nos prochaines grandes fê-
tes de tir en subissent les contre-coups
et que leurs travaux en soient quelque
peu augmentés parce qu'ils seront obli-
gés d'établir de plus nombreux classe-
ments. Mais, on l'aura compris, il y va
de l'avenir même de notre sport natio-
nal. Le fusil d'assaut est l'arme des uni-
tés combattantes et, partant, de l'élite
de nos soldats. Chacun s'accorde à affir-
mer ses éminentes qualités et il n'y a
aucune raison pour que nous ne les re-
trouvions pas dans le cadre du tir pu-
rement sportif. Question d'adaptation,
tans plus 1

L. N.

Vers une intégration plus poussée
des forces du Pacte de Varsovie
LONDRES, (UPI). — Selon certaines

dépêches diplomatiques, l'URSS pro-
céderait à une intégration plus pous-
sée des forces du Pacte de Varsovie
(URSS, Pologne, Tchécoslovaquie, Bul-
garie, Roumanie, Hongrie, Allemagne
orientale, et — mais pour combien de
temps encore ? — 1 Albanie).

La mesure a été très vraisembla-
blement prise au . cours des entre-
tiens qui M sont dérouillés entre les
dirigeants politiques et leurs conseil-
lers militaires réunis à Moscou à
l'occasion du XXIle congrès du parti
communiste •oviétigue. Deux objec-

tifs princi paux ont été affectés à cette
réorganisation.

Les forces armées du pacte de Var-
sovie seront réorganisées sur un mo-
dèle plans proche de celui de l'armée
rouge.

On «ait, qu'à l'exemple de l'URSS,
les paye sate l l i t es  ont maintenu sous
les drapeaux, pour une durée indéter-
minée, les soldats ayant fini leur
temps normal de service obligatoire
(deux ans). Au total, les forces armées
de ces pays représentent 800,000 à un
million d'hommes, équipés d'armes mo-
dernes.
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I

I OÙ PASSER LES FÊTES DE FIN D'ANNÉE ?... ï
t <»\

^~*
b ' S Déport i vendredi 29 décembre, à 19 h 13 J

£ __- __ __ _ 
 ̂

Retour i mardi 2 janvier I

* B» E% §1 I m PRIX r '~ 2,°'"" """ eompri* *k Wk sSiB:Xm M 1J Autocar chauffé - Pension «t logement dam îj -
!| 

^̂ ^_ un hôtel de premier ordre. ï
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Quelle personne don-
nerait

leçons d'algèbre
à mon domicile, en ville?
Tél. 5 05 39 , après 18 h 30
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Depuis des années
nous accordons discrè-
tement à des conditions
avantageuses

PRÊTS
éventuellement
sans caution

de 500 fr. à 5000 fr.
aux employés et ou-
vriers pour paiement de
dettes et achats de tous
genres (également mise
en ménage).

ZBINDEN * Co
Case postale 199, Berne 7

MBBH
Réparations

de rasoirs électriques
Willy  MAIRE

Coiffeur Seyon 18

LAUSANNE
HOLIDAY ON ICE

Vendredi 10 novembre (soirée): départ 18 h 30
Samedi 11 novembre (soirée): départ 18 h 30
Dimanche 12 novembre (matinée): départ 13 h
Prix 10 fr. + entrée (billets à, disposition)

Renseignements et Inscriptions

Autocars FISCHER >Ur!?el(̂ Tel)

ou Voyages & Transports (s0Uî£%S>Ts)

^rkir1rir-trk-tr*rtrk-it*ir1r(r

ÉCRITEAUX
en vente

au bureau du journal

Mission catholique italienne - Neuchâtel

Tirage de la loterie: 5 novembre 1961
Voici les numéros gagnants :

9 19 31 23 27 31 34 35 42 49 52 54 62

69 82 108 116 124 130 136 142 171 204 206 218 219

229 260 270 279 283 284 293 3CO 305 312 319 336 337

336 349 363 3*3 360 410 450 458 463 465 479 482 488
"607 513 614 620 522 530 532 540 552 556 558 578 582
694 596 610 817 622 624 629 639 650 665 659 662 667
684 689 691 711 7:13 716 717 728 729 740 750 769 789
803 804 813 821 824 835 837 839 843 845 856 878 885
887 894 900 904 909 923 928 941 959 967 977 983 984
985 993 995 997 1016 1032 1034 1036 1039 1047 1062 1065 1077
1081 1097 1105 1116 1116 1119 1121 1133 1148 1163 1166 1169 1187
1196 1203 1305 1216 1221 1238 1256 1264 1270 1289 1293 1299 1308
1333 1338 134*7 1362 1371 1382 1392 1416 1424 1426 1434 1444 1468
1478 1510 1511 1520 1531 1522 1546 1568 1603 1609 1628 1647 1654
1657 1669 1675 1679 1680 1685 1696 1714 1723 1734 1735 1760 1761
1768 1770 1777 1792 1808 1809 1829 1848 1860 1862 1876 1882 1897
1899 1906 1910 ' 1912 1931 1925 1932 1964 1980 1995 2O05 2016 2019
2033 206*7 2071 2074 2099 2105 2107 2108 2119 2145 2152 2163 2154
2158 2168 2203 2242 2261 2264 2268 7270 2271 2282 2283 2298 2303
2325 2330 2360 2366 2378 2390 2403 2414 2433 2467 2497 2504 2508
2510 2631 2636 2643 2555 2666 2557 2581 2596 2599 2632 2607 2614
2624 2661 2700 2704 2720 2732 2747 2761 2768 2770 2778 2779 2810
2814 2827 2829 2833 2867 2868 2869 2872 2884 2895 2912 2926 2931
2951 2958 2979 2987 2968 2996 3017 3019 3025 3034 3041 3048 3049
3069 3075 3082 3088 3090 3116 3143 3164 3157 3165 3176 3190 3210
3213 3232 3236 3238 3240 3263 3268 3274 3286 2392 3297 3298 3331
3335 3338 3346 3376 3366 3400 3403 3407 3413 3422 3425 3430 3451
3460 3462 3471 3506 3615 3518 3539 3542 3549 3553 3555 3564 359d
3692 3598 3623 3624 3626 3630 3632 3644 3665 3676 3681 3693 3698
3699 3712 3761 3764 3795 3796 3796 3604 3830 3847 3869 3879 3882
3889 3911 3916 3919 3920 3923 3928 3944 3972 3986 3987

Pour tous renseignements : tél. 5 79 45.
Domicile : Vieux-Ohàtel 41.

Pour une jolie coiff ure ?
Dans une ambiance moderne /...

Vous trouverez tout cela au

«SALON JOSÉE»
Mail 25, re-s-de-chaussée - Tél. 5 95 88

Amis des chats
Qui peut nous aider

à trouver dix bons foyers
pour les Jeunes chats et
chartons ( propres ) de
notre foyer ? — Amie
des bêtes, tél. S 57 41.



Restaurant Métropole - Peseux
Samedi 11 novembre, dès 15 et 20 h

Match au loto
de l'ASSOCIATION PATRIOTIQUE

RADICALE

De beaux quines et...
de l'ambiance !

ë

1 THÉÂTRE
Mardi 14 et mercredi 15 novembre

à 20 h 30

LES GALAS KARSENTY
^^^^^ présentent

Les joies de la famille
comédie en 4 actes de Philippe Heriat

avec GABY MORLAY
Location : AGENCE STRUBIN, Librairie G£*m<&

Tél. 5 44 66

3me SPECTACLE DE L'ABONNEMENT

I GRANDE SALLE DE LA PAIX 1
B Samedi 11 novembre 1961, à 20 h 15 f r M

I Coupe des variétés 1
Q offerte par Canada Dry ?*,

B En attraction pour la première fois à Neuchâtel |=;1
I le dynamique trio : gS

I LES 3 D JULES I
B Les JOYBELLS dans leurs negros spirituals S-fjji
¦| La Société des accordéonistes de Neuchâtel Ë|
HB Spectacle inédit et sensationnel f£

I GRAND BAL 1
MM avec le célèbre orchestre Ĵj ^̂ T R^̂ ^̂ î \ -
U (5 musiciens) ÏÏT\sW I "DV I  ̂ M

Pi Entrée Fr. 2.50 (danse comprise). Enfants Fr. 1.— jkâ
«a Location : Jeanneret-Musique, Seyon 28 Fir

Samedi 11 novembre dès 20 h et dimanche 12 novembre dès 14 h 30

à la grande, salle de l'hôtel de Commune de Rochef ort

GRAND MATCH au LOTO
organisé par la S.F.G.
et la société de tir « ARMES DE GUERRE »

LES BEAUX QUINES TRADITIONNELS
ABONNEMENTS

¦ 
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Genre : allure très sportive j '
Dessin : carreaux modernes i ')
Façon: raglan confortable, V Sj

modèle court K |
Tissu *, pure laine, fils retors " ¦ '.'

(chaîne et trame) Ë¦ j
Tenue : excellente fc*à
Prix: très avantageux Jî -J
Remarque: manteau difficile *3

è trouver, étant donné |a
toutes les qualités ' 

^exigées. Meilleures L:Sl
chances de succès .̂J
AHAT Prpv fc< -MLllCi I ICJ. t 'xj

"s. 3;

Trouvé la manteau désiré I
dans le très grand choix H3
des Vêtements Frey. j ĵj

jMM Ŵ mW ciâàrl
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Hôtel de Commune Dombresson
Tél. 71401

Ce soir dès 20 heures
Prolongation d'ouverture autorisée

Grand match au cochon
(5 jambons et une suite de magnifiques prix)

Demain soir souper chevreuil

COLLÉGIALE DE NEUCHATEL
Lundi 13 novembre 1961, à 20 h 15

Sous les auspices de la paroisse

LE CÉLÈBRE

Quatuor Kedroff
dans des

CHANTS DE L'ÉGLISE RUSSE
Entrée gratuite Collecte

Temple de Corcelles-Cormondrèche
Dimanche 12 novembre 1961, à 20 K

CONCERT
donné par Mady BEGERT, organiste

et Henry HUGUENIN, baryton
Au programme : œuvres de Scheidt ,

Sweelinck , Schùtz , Hammerschmidt , Bôhm ,
Bach, Honegger et Marcel Dupré

Une collecte sera faite à la sortie

Hôtel du Château - Valangin
Samedi 11 novembre, dimanche 12

TRIPES - FILETS MIGNONS
TRUITES

Poulet garni sur commande
Tél. 6 91 02

t- , , - i ¦

Salle de spectacles, Boudry samedi 11 novembre 1961^1°

FORMIDAB LE MATCH AU LOTO
organisé par la Société de d é v e l o p p e m e n t

QUINES SENSATIONSLS - Poste de télévision - Montres en or - Radio portatif
fer à repasser à vapeur, lampadaire, jambons, plaques de lard, fumés, salamis, caissettes de vin, paniers et

J:\ filets garnis, poulets, etc.
PREMIER TOUR GRATUIT. ABONNEMENTS

2 ABONNEMENTS DONNENT DROIT A UNE CARTE GRATUITE

|| 
À£A?ES nn tnxi *

-QJ Aujourd'hui D0UF
Q Soirée à 20 h 30 r

Q Location ouverte ,| H H^ ^f f | B» 'BC
tJ <f > 578 78 ¦ ¦ . \ *- - " "**
O de 14 h à 17 h 30 Un film de

g* Admis dès 16 ans Denys de Ia Patellière Bj w avec tsÊ4

i L I N Q  V E N T VR R  H
CHARLES AZNAVOUR ff

HARDY KRUGER §§
@ MAURICE BÎRAUD H

Cercle catholique et militaire, à Colombier

Grand match au loto
Dimanche 12 novembre, dès 15 h et 20 h

organisé par la Société des Fribourgeois de Colombier et environs
Superbes quines : JAMBONS - SALAMI - VOLAILLES

VACHERINS FRIBOURGEOIS, etc.
1er tour gratuit. — 2 abonnements donnent droit à une carte gratuite

Se recommandent : la société et le tenancier.

1 STUDIO la •
ffiël (fi 5 30 00 m

llll AUJOURD 'HUI £, | C^C« 19 I Q
ÈBM Soirée à 20 h 30

avec

LOCATION Sophia LOREN
OUVERTE JEAN-PAUL BELMONDO

V _5 30 00 avec la participation de IS3

de u h à 17 h 30 RAF VALLONS S

Un film de f gf â

 ̂
dèfiTÏns VITTORIO 

DE SICA H

i . Dimanche 12 novembre, i 17 heures

! gM% C O N F É R E N C E
! ; JLj .  P U B L I Q U E
1 *¦#*-• i par ?*• W- ^

uf * pasteur
I É̂C%sr''1̂ f̂c. Sujet : Au royaume dos voyants

¦ &-'-¦¦'-' » » Chapelle adventiste, 39 , faubourg de

i invitation cordiale Entrée libre

-l™ J Ĵi^
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Coreafre
BAVEZ - VOUS QUE
pour allonger et élar-
gir toutes chaussures,
la plus grande Instal-
lation avec 21 appa-
reils perfectionnés se
trouve à la Cordonne-
rie de Montétan, ave-
nue d'Echallens 94 et
96, Lausanne ? Résul-
tat garanti. O. Borel.

I BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
I à l'imprimerie de ce journal

|| PRÊTS ï
sans caution Jusqu'à 5000 fi. O

0 Remboursements mensuel* Wt
• Formalités simplifiées ( 3̂
• Rapidité p3
•) Discrétion absolue fc&

Courvoisier & Cie, banquiers, Neuchâtel fj
Téléphone (038) 5 12 07 O

Compagnie
des Volontaires

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
DE SAINT-MARTIN

Samedi 11 novemt>re 1961
à 14 heures, à l'hôtel de

ville de Neuchâtel.

Débarras
de galetas

Tél. 6 38 15.



HOTEL DU LION D'OR - BOUDRY
Ce soir & 20 heures précises

GRAND

MATCH AU COCHON
individuel

ON PARTAGE LE COCHON ENTIER

L'incendie
d'Hollywood

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le gouverneur a rendu hommage à
la prompti tude et à l'efficacité de
l'aide fournie par le Guatemala , mais
a démenti les déclarations qui ont  été
faites dans ce pays, selon lesquelles
les autorités bri tanniques n 'auraient
pas apporté toute l'aide voulue à la
population de Belize.

Sir Colin Thornley s'est déclaré op-
t imiste  quant à l'état san i ta i re  du
pays, où, dit-il , le danger d'épidémie
a été écarté.

Le gouvernement grec a annoncé que
les intempéries qui ont ravagé Athè-
nes lundi ont coûté la vie à 31 per-
sonnes , et non à 43 comme annoncé
précédemment. Une personne est en-
core manquante .

74 j eunes recrues américaines
tuées dans un accident d'avion

NOUVELLE CATASTROPHE AÉRIENNE : 77 MORTS

L'appareil, un « Constellation », s'est écrasé
près de l'aéroport de Richemond, en Virginie

RICHEMOND (Virginie) (AFP et UPI). — Un quadrimoteur « Constel-
la l ion  » s'est écrasé mercredi soir à quelque sept kilomètres de l'aéroport
de Richemond et a pris feu .

L'avion se rendait de Newark (New-
Jersey), à Fort Jackson (Caroline du
sud). Il avait à bord cinq hommes
d'équipage et 78 passagers — tous de
jeunes recrues venant de Pennsylvanie,
du New-Jersey et du Maryland , et qui
gagnaient le centre d'entraînement de
Fort Jackson.

Au cours du vol , deux des quatre
moteurs du « Constellation », tou s deux
du même côté de la carlingue, tombè-
rent en panne. Le pilote , réussissant à
garder l'appareil en vol sur deux mo-
teurs, tenta un atterrissage de détres-
se sur l'aérodrome Byrd à Richmond.
L'avion fit un vol circulaire à une re-
prise autour de l'aérodrome, apparem-
ment sans di f f icul té , mais au moment
où il se pré sentait dans l'axe de la
piste pour atterrir , il plongea brus-
quemen t vers le soi et alla s'écraser,
à trois kilomètres du début de la piste,
dans une région boisée.

Deux rescapés
L'appareil désemparé, qui avait dé-

raciné dans l'impact une trentaine d'ar-
bres , pri t  feu. Tous ses passagers de-
vaient être tués, à l'exception de deux
membres d'équipage, le pilote et le mé-
canicien , qui réussirent , par miracle,
à s'échapper de l'appa reil.

L'enquête
Le bureau de l'aviation civile

(L.A.B.), a immédiatement ouvert une
enquête' pour déterminer les raisons
de la catastrophe.

A deux reprises, ces dernières an-
nées, la compagnie « Impérial airli-
nes », qui a déjà vu plusieurs de ses
appareils transportant des soldats vic-
times d'accidents , a subi les foudres de
l'agence fédérale de l'aviation qui l'ac-
cusait de ne pas observer les mesures
de sécurité indispensables.'

L ambassadeur de Bonn
en Union soviétique

reçu par M. Khrouchtchev

Vers une amélioration des relations entre Moscou
et l'Allemagne occidentale ?

Le leader communiste rencontrerait M. Adenauer
en décembre

MOSCOU (UPI et DPA) . — L'ambassadeur du gouvernemeu
de Bonn en Union soviétique, M. Hans KroII, a été reçu hier matii
au Kremlin par M. Khrouchtchev, avec qui il a conféré pendan
une heure trois quarts.

Aucune précision n'a été obtenue de
source officielle sur la teneur de l'en-
tretien, mais il est vraisemblable que
ce dernier a été l'occasion d'une étude
de la situation à Berlin et de l'état
actuel des relations entre l'Union so-
viétique et l'Allemagne de l'Ouest.

M. Hans Kroll avait déjà longuement
discuté avec M. Khrouchtchev lors de
la grande réception au Kremlin le 7
nov embre dernier, et l'on déclare de
source informée qu'il est probable que
ces entretiens auront pour résulta t une
amélioration des relations entre Mos-
cou et Bonn.

On a déjà beaucoup remarqué hier
que la « Pravda » a publié en première
page, et en lui accordant beaucoup de
place, le message de fél icitation que
M. Khrouchtchev a adressé au chan-
celier Adenauer pour sa réélection.

Mouvement de troupes
américaines vers Berlin

Jeudi, une compagnie de grenadiers
des forces militaires américaines sta-
tionnées en Allemagne occidentale est
partie pa<r l'autoroute à travers la zone
soviétique d'Allemagne, pour Berlin . Jl
s'agit d'un exercice. Après être restée
pendant quelques jours à Berlin, la
compagnie regagnera la Républ ique fé-
dérale. En même temps, des unités
américaines stationnées à Berlin em-
prunteront aussi l'autoroute pour aller
s'exercer en Allemagne occidentale, des
manœuvres étant normalement impos-
sibles dan s la ville divisée. Les auto-
rités américaines ont informé les au-
torités soviétiques de ces déplacements.
Le quartier général des forces armées

américaines à Heidelberg communique
que d'autres mouvements de troupes
analogues sont prévus pour ces pro-
chains temps.

Prochaine rencontre
Adenauer - Khrouchtchev

Si l'on en croit le correspondant à
Bonn du journal « Hufvudstadsbladet »
(quotidien de langue suédoise parais-
sant à Helsinki), une rencontre Ade-
nauer - Khrouchtchev aura probable-
ment lieu le 13 décembre dans la capi-
tale fédérale. L'ambassadeur soviétique
à Bonn, M. Smirnov, apporterait à M.
Adenauer, dans le courant de la se-
maine, l'accord de M. Khrouchtchev
pour cette rencontre.

Le correspondant du journal, qui
donne pour source de ses informations
les « milieux diplomatiques de Bonn »,
croit également savoir que M. Ade-
nauer a l'intention d'entretenir M. Ken-
nedy, lorsqu'il le rencontrera le 20 à
Washington, d'un projet d'« initiative
diplomatique » visant à l'ouverture de
conversations Est-Ouest sur la ques-
tion de Berlin.

Pression soviétique sur la Finlande
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

La Finlande doit, en exécution du
traité de 1948 , se défendre contre
l'Allemagne, mais comme sa puissance
militaire, réduite par les Soviets eux-
mêmes, ne lui permettrait pas d'exé-
cuter cet engagement, l'URSS inter-
viendrait. La démarche de Moscou re-
pose donc sur la fiction d'une Fin-
lande menacée et dont la sécurité ne
peut être convenablement assurée que
par l'établissement de bases soviéti-
ques.

X * H
Moscou ne fait cependant pas état,

en exprimant de telles prétentions,
des formidables travaux militaires qui
ont été exécutés en Baltique par les
Soviets depuis 1945. L'tle de Rugen ,
puissamment fortifiée, aurait, en cas
de conflit, fonction de verrou entre la
mer du Nord et la mer Baltique. Kce-
nigsberg — aujourd'hui Kaliningrad —
constitue une place militaire de pre-
mier ordre. Kolberg, Memel, Libau ,
Reval ont été convertis en forteresses
pourvues de l'armement le plus mo-
derne, de l'artillerie aux fusées.

D'autre part, la flotte de la Balti-
que, considérablement accrue (parti-
culièrement en submersibles) depuis
la fin de la Seconde Guerre mon-
diale, peut être rapidement dévelop-
pée par les unités susceptibles de
passer de l'Océan Glacial à la mer
Baltique par le canal de la mer
Blanche. De petites unités peuvent
aussi remonter de la mer Noire à la
Baltique par les fleuves et les ca-
naux.

A ce puissant dispositif militaire,
les Soviets ont ajouté les intrigues
diplomatiques tendant à réduire la
force de leurs adversaires. C'est ainsi
qu'ils ont préconisé la neutralisation
de la Baltique. L'opération aurait eu
pour effet de ruiner pratiquement les
positions septentrionales de l'OTAN.

On peut, certes, considérer que
l'URSS maintient là une des politi-
ques traditionnelles de la Russie et
que M. Khrouchtchev poursuit l'exé-
cution des desseins des tsars. Il ne
dément pas les entreprises d'Ivan le
Terrible, de Pierre le Grand et de
Catherine II, mais les convoitises de
la Russie d'aujourd'hui sont considé-
rablement aggravées par les aspira-
tions communistes à la souveraineté
mondiale.

X H J*
L'Union soviéti que n'a plus besoin

d'annexer maintenant les pays dont
elle souhaite s'assurer la docilité.
L'établissement des « démocraties po-
pulaires » démontre qu'il lui suffit
d'imposer à ces pays un gouverne-
ment à sa dévotion. L'URSS dispose
par ce procédé de vassaux qui con-
servent juridiquement leur indépen-
dance, ce qui lui permet de disposer
dans les institutions internationales de
voix qui ne sont , en vérité, que
l'écho de la sienne.

Les « satellites » européens de l'UR
SS soutiennent ainsi la politique du
Kremlin à l'égard de l'Allemagne. La
Finlande demeurée libre n'a pas à
pousser la complaisance jusqu'à sou-
tenir une telle politi que. Les autorités
d'Helsinki ne se sont d'ailleurs jamais
prononcées pour un des deux Etats
allemands et n'ont reconnu ni l'un ni
l'autre ; Moscou ne paraît pas tenir
aujourd'hui le moindre compte de ce
remarquable souci d'équité.

Au State Department américain, on
estime que la nouvelle pression exer-
cée sur la Finlande confirme la réso-
lution soviétique d'obtenir des Occi-
dentaux un accord sur Berlin et, plus
généralement , un dégagement de
l'OTAN. On fait valoir, en effet, que
les Soviets exécutent de telles ma-
noeuvres lorsqu 'ils entreprennent d'im-
portantes opérations en Europe. La
Finlande fut ainsi l'objet des inter-
ventions soviéti ques en 1939 , lors de
l'affaire de Pologne , puis en 1948
pour « neutraliser > les puissances de
l'Ouest lorsque les communistes s'im-
posèrent en Tchécoslovaquie.

Conformément à cette pratique,
Moscou peut s'efforcer aujourd'hui
de contraindre le gouvernement fin-
landais à reconnaître l'Allemagne de
l'Est et à plaider auprès de la Suède,
de la Norvège et du Danemark la
neutralisation de la Balti que. Si l'Est
et l'Ouest parvenaient à s'entendre
sur Berlin, M. Khrouchtchev démontre-

rait aisément que de nouveaux ac-
cords peuvent procéder de cet accom-
modement. La question allemande
pourrait alors être résolue par le par-
tage définitif de l'ancien Reich et,
l'Allemagne n'étant plus un objet de
conflit , l'Europe septentrionale pour-
rait relâcher sa vig ilance.

Pour témoigner de ses intentions
conciliantes, l'Union soviétique pour-
rait même consentir à un allégement
des obligations imposées à la Finlan-
de. Les bases militaires qu'elle tend
actuellement à établir dans ce pays
constitueraient alors une monnaie
d'échange pour le retrait de la Nor-
vège et du Danemark de l'OTAN. Er*
autorisant récemment la Finlande à
participer à une Communauté écono-
mique européenne, l'Union soviétique
ne révélait-elle pas son dessein î Rap-
pelons aussi que dès 1955 , l'URSS
avait autorisé la Finlande à partici-
per au « Conseil nordique », lequel
réunissait la Suède, la Norvège, le
Danemark et la Finlande.

La neutralisation de la Baltique se-
rait, en ce qui concerne la Finlande,
d'autant plus aisée que ce pays ne
dispose déjà que d'un armement ex-
trêmement réduit. Les effectifs de l'ar-
mée n'atteignent, pour les trois armes,
qu'une quarantaine de milliers d'hom-
mes. L'aviation se compose de soixan-
te appareils, les bombardiers étant
interdits. Dans de telles conditions , le
traité d'assistance mutuelle qui lie la
Finlande à l'URSS paraît dérisoire. Si
l'Union soviétique consentait à le dé-
noncer, elle se priverait simplement
de la faculté d'intervenir militaire-
ment en Finlande sous le prétexte
d'assurer la défense de ce petit pays.
Mais si elle pouvait obtenir en con-
trepartie une démilitarisation . des
pays Scandinaves, l'opération serait
excellente pour Moscou.

Ayant recouvré son indépendance
de fait, la Finlande pourrait ne plus
être tributaire de l'URSS pour son éco-
nomie. Les conditions qui lui sont im-
posées par ce pays étant rigoureuses,
la Finlande serait certainement dispo-
sée à s'y soustraire si le prix de son
affranchissement n'était pas excessive-
ment élevé. On doit constater que
le peuple finlandais, déçu par les
puissances occidentales dans la guer-
re comme dans la paix, serait satis-
fait d'une solution « neutraliste » qui
assurerait la sécurité du pays. Hel-
sinki interviendrait auprès des pays
Scandinaves pour épargner à la Fin-
lande l'établissement de bases sovié-
tiques sur le territoire national et,
particulièrement, à Porkkala que les
Soviets n'ont évacuée qu'en 1955
après de longues négociations.

Au demeurant, les régions de Pet-
samo, de Salla et la partie de la
Carélie annexées par les Soviets ne
seront probablement pas restituées à
la Finlande. Moscou a donc tout à
gagner et peu à perdre dans l'opé-
ration entreprise sur Helsinki. Selon
le précepte de Lénine, l'URSS pourra
reculer d'un pas en Finlande si elle
s'avance de deux pas en Scandina-
vie.

H. E. A.

L'opposition à l'Assemblée nationale
( S U I T E  D E  L A  P R E MI È R E  P A G E)

« Il est nécessaire , a déclaré le chef
de l'Etat , que nos compatriotes euro-
péens comprennent leur devoir et leur
intérêt et qu 'ils se joignent à la Fran-
ce pour coopérer à la grande œuvre
qui nou s at tend en Algérie ».

Interprétations diverses
de l'appel de Gaulle cor

Cet appel a provoqu é un vif intérêt
dans les milieux politiques et on lui
en donne l'interprétation suivante :

Adjurer les Européens, c'est com-
prendre, c'est reconnaître quç dans
leur immense majori té , ils «ont hosti-
les à la politique algérienne du pou-
voir , donc derrière l'O.A.S. De là à
considérer que, indirectement , de Gaul-
le a admis le principe de la représen-
tativité de l'O.A.S., il n 'y a qu 'un pas.
Certains l'ont allègrement franchi ;
c'est aller un peu vi te  en besogne car ,
à l'inverse, on peut fort bien considé-
rer qu'en s'adressant ains i aux « pieds
noirs », de Gaulle veut leur faire sa-
voir solennellement qu'ils sont main-
tenant les seuls à s'opposer à une né-
gociation qui doit ramener obligatoi-
rement la pnix en Algérie.

A ce dialogue à deux voix (assem-
blée - chef de l'Etat sur le sort des
Français d'Algérie), est venu s'ajouter
un troisième partenaire. Il s'agit d'un
député U.N.R. M. PasoTiini qui, la
veille , avait pris la défende de ses com-
patriotes et même de l'O.A.S.

Un ballon d'essai
M. Pasquini a eu une idée : celle

d'adresser à deux cents de ses col-
lègues une lettre leur proposant
la formation d'un intergroupe ayant
pour objectif principal € d'aider les
Français d'Algérie à obtenir des ga-
ranties institutionnelles qui leur per-
mettent la vie en commun avec les
musulmans, dans la paix retrouvée ».

Si nébuleux et éliptique que puisse
paraître ce texte , il n'en constitu e pas
moins l'amorce d'une manœuvre qui
pourrai t être de grande envergure et
destinée de toute évidence à peser sur
l'action personnelle du chef de l'Etat
dans le sens d'un renforcement des
garanties à discuter avec le F.L.N.

Le ballon d'essai Pasquini a été ac-
cueilli avec réserve à l'UNR où l'on
estime que de Gaulle a été suffisam-
ment explici te à ce propos , et consi-
déré sans indulgence pair les élus « Al-
gérie française » qui pensen t au con-
tra ire qu'accepter la discussion de ga-
ranties aboutit pratiquemen t à une
reconnaissance de la souveraineté
FL.N.

Journée bizarre , on le voit , et qu'un
grand quotidien politique du soir a
résumée par fa i tement  dans ce titre à
tiroirs : « Le général de Gaulle admet
la représentativité du F.L.N., tandis
que les députés € Algérie française »
proclament celle de l'O.A.S. »
u M.-G. G.

Le périple
du général de Gaulle

C'est sous une pluie diluvienne qui
n'a pas cessé un seul instant que le
généra! de Gaulle , en complet veston ,
a visité hier les localités aux nom s
chantants  du département du Var dans
le Midi de la France, rencontrant par-
tout un accueil enthousiaste.

«Je ne crois pas qu 'il s'écoule beau-
coup de temps encore avant que l'af-
faire algérienne ne soit term inée ».
Cette indication essentielle qu'il avait
donnée lors du premier discours —
prononcé à Bastia — de sa tournée
actuelle dans le Midi , le chef de l'Etat
l'a répétée dans toutes les allocutions
qu 'il a prononcées hier.

L'accueil des populations du Midi
a été partou t extrêmement chaleureux.
Malgré les trombes d'eau , la population
se pressait autour du général de Gaul-
le à chaque halte et le chef de l'Etat ,
nu-tête, descendait de sa voiture pour
serrer longuement les mains qui se
tendaient  vers lui.

Demarquet arrêté
PARIS (ATS - AFP). — Jean-Maurice

Demarquet, ancien député du Finistère
et vice-président du groupe poujadiste
(Union pour la défense du commerce
et de l'artisanat), a été arrêté, hier
matin, dans la banlieue parisienne. Il
avait été acquitté au procès des « bar-
ricades », le 2 mars dernier.

Il fait actuellement l'objet d'un man-
dat d'amener du juge de Bayonne
(Landes) dans l'affaire de l'O.A.S. du
sud-ouest.

Les résultats définitifs des élections
au Grand conseil de Genève

D' un correspondant de Genève :
Les résultats définitif* de l'élection

des cent députés au Grand conseil ge-
nevois sont maintenant connus. Ils
confirment pour l'essentiel les chiffres
provisoires que nous avons commen-
tés hier.

La répartition des sièges demeure
telle qu'elle avait été annoncée aux
premières heures du dépouillement . On
notera toutefois que 60 bull etins com-
pacts de plus auraient suffi aux radi-
caux pour empêcher les libéraux de
leur prendre cinq sièges. De même les
communistes n'ont manqué que die peu
de maintenir leur effectif . Leur quin-
zième siège n'a tenu qu'à 180 bulle-
tins compacts de plus ; dans ce cas,
l'avance socialiste aurait été ramenée
à qua tre.

Huit candidate» élues
Huit candidates sont élues : trois

communistes, Mmes Jacqueline Zur-
brugg, Henriette Claudet et Louisa
Vuill'e ; trois socialistes, Mmes Emma
Kammacher, Cécile Millier et Yvette
Ros'seTet ; unie libéral e, Mlle Ailette
Aubert , et une chrétienne-sociale, Mme
Mary-Charlotte Berraz'.

En réalité, par le jeu , des désiste-
ments, le nouveau Gran d conseil comp-
tera neuf députées. Car Mme Lise Gi-
rardin , première des «viennent-ensulte»,
du parti radical, prendra place parmi
les élues lorsque les conseillers d'Etat
passeront au gouvernement . Sans tenir
compte des désistements qui intervien-
dront, on constate que le Grand con-
seil compt era dix-neuf nouveaux visa-
ges. En plus dos huit femmies citées,
on. verra apparaître onze hommes qui
n'avaient pâmais siégé au parlement
cantonal. Citon s notamment MM. Jean
B-roîliet , régisseur, Jacques Vernet ,
avoca t , et André Bédat, président de
l'Association des pharmaciens, trois
jeunes libéraux qui sont loin d'être
des inconnus. Chez les socialistes , bel-
le élection de M. Eugène Rebillet , an-
cien directeur de l'hôpital cantonal.

I l s  n'ont pas été réélus
Dix anciens députés n'ont pas été

réélus. Ce sont six radicaux et quatre
communistes, ces derniens «'inclinant
gala mment devant leurs camarades du
beau sexe. Il y aurait eu de plus grands
« dégâts » chez les radicaux si un cer-
tain nombre die leurs représentants
n'avaient renoncé dieux-mêmes, avamf
le scrutin , à leur carrière parlemen-
taire.

Avant les élections
au Conseil d'Etat

Les supputations et les idées de ma-
nœuvres au sujet de l'élection du
Conseil d'Etat ont ten u un rregain dès
que fut connu le verdict populaire . Ce
n'est toutefois pas avant jeudi soir
qu'on y verra clair car toutes ces dé-
marches sont circonspectes à l'extrême.

On sait , en revanche, déjà une chose,
les libéraux présenteront deux candi-
dats. L'un sera évidemment M. René
Helg, l'actuel chef du département de
justice et police, l'autre sera vraisem-

blablement M. François Peyrot, prési-
dent du parti et architecte. En ce qui
concerne un éventuel apparentement,
on attendra de connaître les noms re-
tenus par les autres partis.

Il semble que les radicaux s'em-
ploien t actuellement par la persuasion
a obten ir le désistement non seule-
ment d'un , mais peut-être même de
deux de leurs actuels conseilers d'Etat.
Si l'on en venait jusque-là , une al-
liance « nationale » redeviendrait possi-
ble sur la base de « doux-deux-deux »
si les trois partis de ]'« entente » se
mettaient bien d'accord sur unie mé-
thod e de gouvernement et sur les con-
ditions d'une coopération où soient
sauvegardées les convictions des diver-
ses tendances.

Les chrétiens^sociaux auxquels on
prête l'intention de présenter en plus
de M. Emile Dupont , M. André Ruf-
fieux, leur président, qui représente-
rait les milieux syndicalistes, donnent
l'impression de vouloir assortir la coa-
lition qu'ils ont envisagée avec les ra-
dicaux d'une allia-ace plus large avec
les libéraux aussi.

Mais encore une fois, à part la dé-
cision des socialistes annoncée hier et
con f irmée, tout est encore fluctuant
jusqu'à la fin de la semaine. On sait
que les listes doivent être déposées en
chancellerie lundi seulement.

A. R.

y

BOXE
En match international amateurs à

B i e n n e , l'équipe de Bienne renforcée a
battu le Wurtemberg par 14-4. Voici
les résultats :

Poids plumes : Forster (Bi) bat Tan-
gel (Wurt) aux points.

Poids léger® : Walter (Bl) bat Stickl
(Wurt) par abandon au 2me round ;
Flach (Bi) et Rettenberger (Wurt)
font match nul .

Poids surlégers : Vigh (Bi-Bâle) bat
A. RfJLU (Wurt) par abandon au 3me
round.

Poids welters : J. Rolll (Wurt) bat
Vacca (Bi) aux points.

Poids surwelters : Haenni (Bi) bat
Ruepp (Wurt) par arrêt de l'arbitre
au 3me round.

Poids moyens : Kaehr (Bi) et Birk
(Wurt) font  match nul ; Schaer (Bi)
bat Prinz (Wurt) par abandon au 2me
round.

Poids mi-lourds : Horvath (Bi-Bàle)
bat Bachmann (Wurt) aux points.

L'opposition
de gauche
victorieuse

en Equateur
GUAYAQUIL (ATS-AFP) . — Le re-

trait spontané du président intérimaire
de la République équatorienne, M. Gal-
legos Toledo, semble avoir enfin clari-
fié la situation politique dans le pays
où M. Carlos-Julio Arosemena s'est vu
confirmer dans ses fonctions de pré-
sident de la république . Un cabinet
d'union nationale a été constitué.

Les chefs de l'armée de l'air, de la
marine et de certaines unités de l'ar-
mée de terre ont signé un communi-
qué conjoint endossant la résolution
du congrès en faveur du président
Arosemena et menaçant de fermer tou-
tes les issues du pays et de réduire
par des bombardements toute résistance
militaire à cette résolution .

Il semble que les chefs militaires
aient adopté cette attitude à la suite
d'un dramatique appel au peuple et à
l'armée, lancé par M. Arosemena de-
puis le parlement où il se trouvait
bloqué par un détachement de chars .

APPUI DE L'ARMÉE
AU NOUVEAU PRÉSIDENT

Aussitôt après que cet appel eut été
lancé, quatre bombardiers die la base
de Taura, près de Guayaquil , ont mi-
tra illé les chars qui se trouva i ent
près du parlement et les ont contrain ts
à se retirer. Des détachements des trois
armes de la garnison de Quito se sont
égalemen t rendus au parlement pour
offrir  leur appui au nouveau prési-
dent.

Dès la publication du communiqué
militaire , favorabl e à M. Arosemena ,
de nombreuses manifestations populai-
res ont eu lieu à Guayaquil où les
étudiants s'apprêtaient à marcher sur
Quito. Le maire, Pedro Mienendiez , et
différentes personnalités ont pris la
fuite. On croit savoir que M. Menen-
dez , en particulier, a trouvé refuge
dans le consulat américain de la ville.
Mais le chef de la police locale, M.
Saltos Martinez , a été arrêté. L'ex-pré-
sident Velasco Ibarra , pour sa part,
aurait cherché refuge à l'ambassade , du
Mexique à Quito. Ses principaux parti-
sans se trouveraien t dans d'autres am-
bassades ou consulats .

Manifestations
de musulmanes

devant les prisons
de la région parisienne

FRANCE

PARIS (UPI). — Vers 14 h 30 jeudi
après-midi, à la suite d'un mot d'ordre
F.L.N., près de 600 femmes musulma-
nes sont allées manifester devant la
prison de la Santé, devant la prison
de Fresnes et devant le centre d'iden-
tification de Vincennes. Elles deman-
daient que leurs maris ou leurs pa-
rents bénéficient du régime politique.
Elles ont été dispersées par la police
et 200 d'entre elles ont été appréhen-
dées et conduites dans un centre d'iden-
tification.

D'autres manifestations se sont pro-
duites à Mulhouse, Lyon, Grenoble,
Metz et Thionville. Les manifestants,
des femmes et des enfants, portaient
des pancartes sur lesquelles on pouvait
lire :

« Libérez nos ministres », « négociez
avec le « G.P.R.A. », « régime politique
pour nos frères détenus ».

LONDRES ( UPI) .  — Bosemarie
Frankland , « Miss Grande-Bretagne »,
a remporté , jeudi soir, le titre de
t Miss Monde 1961 »,

Grâce Li , « Miss Chine libre », a
été classée Zme ; Carmen Cervera ,
« MiS3 Espagne », 3me ; Michèle War-

gner, s Miss France », 4me.

« Miss Grande-Bretagne »
a été élue « Miss Monde »

Voyage royal
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Vêtu d' une robe blanche, il a murmuré
des incantations devant le couple rouai
tout en répandant à terre du g in des-
tin é à enivrer et à rendre inno f f ens i f s
les esprits du mal. Puis les tam-tams
ont repris , accompagnés cette fo i s  de
cors, de trompes et de trompettes afri-
caines.

L'allocution de M. N'Krumah
M . N'Krumah a ensuite conduit ses

invités sur une estrade dressée au mi-
lieu de l'aire de stationnement , où il a
prononcé une adresse de bienvenue.
A près avoir rappel é la visite oue le
duc d'Edimbourg f i t  au Ghana en 1959,
le préside nt ghanéen a exprimé l' espoir
que le séjour de la souveraine britan-
nique serait agréable . "' ~-

#

Touring-CIub Suisse
Section neuchàteloise

« Le soleil
se lève en Grèce »

d'un magnifiqu e film
en couleurs de Samivel

CE SOIR, à 20 h 30
Encore quelques places disponibles
à l'Office du T.C.S., à Neuchâtel:

C E  S O I R

jypj»ii§ si Ho
à la Paix

jusqu 'à 2 heures

Château de Boudry

MAIRE
PEINTURES 1941-1961

11 novembre - 3 décembre

*/ r\AJ ' Tél. 5 2fi 05
J ** Tél. 5 26 G5

"̂  Hôpital 15. Neuchâtel
Ne répondra plus au téléphone le samedi
matin de 8 h à 12 h , afin de satisfaire
les clients qui se rendent au magasin.

CONTEMPORAINS 1903
ce soir, à 20 h 30,

au restaurant du Jura

assemblée extraordinaire
Ifv CE SOIR, dès 20 heures, au

W^^  ̂ CERCLE LIBÉRAL
O "̂ LOTO
Bt *̂  de la Société Nautique

I QUINES MAGNIFIQUES :
Fauteuils, caisses die vin et de bière

jambons, paniers garnis, etc.
Abonnements — 1er tour gratuit

Ce soir à la Croix-Bleue,
le pasteur P. KRIEG de Grandval

Ce soir à 20 b. 15
CHAPELLE DES TERREAUX

« Par les prophètes et par
Son fils, Dieu a parlé »

InvRaition cordiale Mission évacogéUquje

I O e  

soir, dés 20 h

CERCLE NATIONAL
L O T O

des tonneliers-cavistes
Studio - lampadaire - gurtni'fcuire de
vestibule - Jambons - paniers

gainnls - fumés
1er tour grartult - Alxjnneime-arta

HOTEL DU VIEUX-B0IS
CHAUMONT

SOUPER TRIPES
Téi 758 51 

~

___̂ ___ 1 i i 

M T H É Â T R E
Jèk% CE SOIR à 20 h 30

Théâtre des
Marionnettes de Salzbourg

Agence Strubln. TéL 5 44 66

DEUTSCHSPRACHIGE
Reformierte Kirchgemelnde Neuchâtel

GEMEINDETEE UND BAZAR
Samstag 11. November von 16 Uhr an,
Sonntag 12. November von 14 Uhr nu
im Gemeindesaal, Passage Max-Meuron.

Dos inconnus à bord de trois voitu-
res ont, à tour de rôle, mitraillé , hier
soir, un bar d'El Biar , sur les hauteurs
d'Alger, blessant deux consommateurs
dont le commissaire principal René
Joubert, de la direction de la police
judiciaire. Grièvement atteint , le com-
missaire Joubert est décédé à l'hôpital.

D'autre part , un médecin musulman,
le Dr Matiben Tayeb, a été tué d'une
balle dans la tête.

UN COMMISSAIRE TUÉ
EN ALGÉRIE

— . A  dlJ C **%J

f ''/ '̂'/ '" ¦: ¦" .¦- ¦* : .- . x-v ¦'¦¦-v;'-'?;



Monsieur et Madame
J.-P. PRÉBANDIEIR - BOSSI ont la
Joie d'annoncer la naissance de leur
petit

Laurent
9 novembre 1961

Matern lté Colombier
NeuchAtol rue Basse 17

GARE DE NEUCHÂTEL
Superbes fleurs et couronnes

R. Diirner Tél. 5 90 01
Magasin Maladière 20 - Tél. 5 32 30

A la Corbeille de Roses
Place Pin¦>* • Tél. 5 36 07

Monsieur et Madame
Reynold ZtZRCHER - SOGUEL ainsi
que Bernard et Claude-André ont la
Joie d'annoncer la naissance de

François - José
B novembre 1961

Clinique du Orêt Bel-Air 2S
Neuchâtel

Monsieur et Madame
Jean-Claude STEUDILER-LUTHER ont
la grande joie d'annoncer la, nais-
sance de leur 111s

Claude - Alain
Yverdon, le 9 novembre 1961 :

Rue de Payerne 2 Maternité
Yverdon Yverdon

LA CllALX-DE-FO\DS

Tribunal de police
(c) Le tribunal de police s'est réuni
mercredi , sous la présidence de M. Jean-
François Egll , président , assisté de M.
Jean-Claude Hess, comme greffier. Il a
été prononcé les condamnations suivan-
tes : A. G., né en 1 '942. apprenti peintre,
a été condamné à une amende 100 fr.
pour vol d'un scooter le 1er septembre
dernier et Ivresse au guidon ; une Jeune
vendeuse d'un grand magasin de la
place, M. L., née en 1921 , pour n 'avoir
rendu ses comptes que sur une partie
de ses ventes, a été condamnée à 45
Jours d'emprisonnement, avec sursis
pendant deux ans. N. V.. née en 1942,
vendeuse, pour s'être fait remettre une
paire de souliers à choix qu 'elle n 'a fi-
nalement pas achetés, a été condamnée
à 4 Jours d'arrêts avec sursis pendant 2
ans. Un buraliste. D. M. , né en 1915, de-
vra payer une amende de 250 fr. et 110
francs de frais pour ivresse au volant,
sans accident ; M. E., né en 1910. horlo-
ger , qui a conduit une automobile en
état d'ivresse en provoquant un accident ,
a été condamné à 2 Jours d'arrêts, à une
amende de 60 fr. et au paiement des
frais s'élevant à 160 fr. ; F. G., né en
1908, manœuvre, devra subir un Jour
d'arrêts pour ivresse au volant ; H. F. de-
vra paye rune amende de 200 fr. et 100
francs pour un même délit. Enfin le
nommé M. B. pour vol d'usage, escro-
querie, filouterie d'auberge et Ivresse au
volant , a été condamné à 3 mois d'em-
prisonnement, moins 58 Jours de déten-
tion préventive.

Tribunal correctionnel
(c) Le tribunal correctionnel de la
Chaux-de-Fonds a tenu une audience
Jeudi , sous la présidence de M. Jean-
François Egli , président , assisté des ju-
rés M. Charles Jacot et Mme Pfaehler et
de M. eJan-Claude Gigandet , fonction-
nant comme greffier. Le ministère public
était représenté par M. Jacques Cornu,
substitut du procureur général. A. B.,
27 ans, récidiviste , a été condamné à 3
mois d'emprisonnement et à une amende
de 500 fr. pour avoir commis un abus
de confiance en faisant Installer sur sa
voiture un dynamo qu 'il n'a pas payé ;
11 a également voy agé sans être en pos-
session de la carte réglementaire ; 11 est
en outre coupable d'avoir fabriqué et
vendu de l'absinthe.

Un piéton renversé
Jeudi, vers 17 h 30, un accident de

la circulation s'est produit à la rue
des Armes-Réunies. Un passant , E. D.,
qui poussait une remorque, arrivé à
la hauteur de la rue de la Paix , a été
renversé par une automobile. Projeté
au sol , le piéton a été conduit à l'hô-
pital souffrant de plusieurs blessures.

Cbute d'une cheminée
Jeudi, à 18 heures, sous la violence

du vent, la cheminée de l'immeuble
rue de la Serre 34 s'est effondrée ;
elle est tombée en partie sur le trot-
te iT de la rue et dans une cour sans
blesser heureusement personne.

Le rouge 1960
Avec l 'Office de p rop agande des vins de Neuchâtel

L enfant se présentait for t  mal. Pen-
dant les douze mois de sa gestation,
les mauvaises fées  avaient élu domi-
cile dans les vignes , n'att tirant que
p luie , froid et gel , sur les cé pages de
pinot noir. Aussi*, c'est un bien pauvre
raisin que les mains des accoucheuses-
vendangeuses retirèrent des ceps neu-
châtelois. L' enfant était rouge et souf-
frai t  dé la lèpre. Il fa l lu t  procéder à
de multiples amputations à l'aide de
serpettes.

Les mauvaises f ée s  n'ont heureuse-
ment pas accès aux caves . La porte
leur f u t  fermée aux nez et , dans la
p énombre , le nouveau-né subit un trai-
tement des p lus sévères. Les viticul-
teurs-infirmiers ne le quittèrent pas
une seconde , le dorlotant , le cajolant ,
le chérissant. Et le m iracle s'accomplit
une année plu s tard. Non seulement
l'enfant était sauvé , mais il pouvait
être présenté aux parrains-dé gustateurs
dans une forme sp lendide : revêtu
d' une robe rubis des plu s p laisantes ,
dé gageant un bouquet discret qui per-
met tous tes espoirs ; il se tient déjà
for t  bien , il a du corps. Le « Neuchâtel
rouge 1960 », donnons-lui son nom , ne
décevra certa inement pas les personnes
qui voudront l'adopter. Il est toutefois
recommandé . de le laisser pendant
quel ques temps encore dans son nou-
veau berceau : une bouteille portant
éti quette et provenant du centre , de
Fest ou de l' ouest. Et , losque bébé
aura pris de la bouteille , il f era  parler
de lui.

UNE DÉGUSTATION
AU CHATEAU DE BOUDRY

L'Off ice  de propaga nde des vins de
Neuchâtel a organisé , mercredi , une
dégustation des vins rouges de 1960 et
c'est au château de Boudry que se
réunirent les dé gustateurs. Chacun
«mâcha» le riche résultat d' une pauvre
vendange rouge , et chacun se promit
de déboucher for t  souvent une boutei l le
de 1960. Ce vin f u t  commenté pa r M.
Jean Henrioud , d'Auvemier , tandis que
M. Albert  Porret p résentait le f rère
cadet , l'Oeit-de-Perdrix , à la robe
claire , issu de pinot noir mais traité
comme te vin blanc , ce vin qui se boit
à n'importe quel moment de la jour-
née et dans n'importe quelle occasion.

Les viticulteurs pe uvent être fé l i c i -
tés pour le vin qu'ils présent ent.  Il  n'u
aura aucun problème d'écoulement
pour le rouge 1960 : il est excellent et— malheureusement — de faible  quan-
tité. V

Un petit  concours de dé gustation
concernant le vin blanc prouva que le
1960 — dont on disait tant de mal —
s'esf nettement amélioré puisque trois
vins de cette année se virent donner
comme année de naissance les dates
célèbres de 1957 ou 1959 !

LA RÉCOLTE 1961
Le président de l 'Off ice  de propa-

?
ande des vins de Neuchâtel , M.  Char-
es Dubois; pria ses hâtes de l'accom-

pagner à la Chaux-de-Fonds où un ex-
cellent repas les attendait au b u f f e t
de ta gare.

M. Jean-Louis Barrelet, chef du dé-
p a r t e m e n t  de l'agriculture, remercia
tous ceux qui mettent à l'honneur les
produit s du sol neuchâtelois. Bien que
le 1960 soit à l'honneur en ce jour ,
le conseiller d'Etat se permet de par-
ler du 1961. La récolte a été excellente
et les derniers chiffres enregistrés sont
les suivants : 37,154 gerles de vendan-
ge* blanche ont été encavées, contre
37,011 l'année précédente. Le rouge a
donné 4235 gerles contre 5455. D'au-
tre part , il a été récolté 220,283 kilos
de raisins de table, alors que seuls
15,254 kilos avaient pu être vendus en
1960, le temps exécrable qui ne cessa
de régner pendant ces vendanges n'in-

M. Albert Porret, de Cortaillod , présente le rouge 1960 .
(Photo Press Actualité)

Un vin qui, après avoir pris
un peu de bouteille, aura
sa place derrière les fagots

citant nullement les gens à manger du
raisin. Notons encore les 23,000 kilos
de blanc destinés à la préparation de
jus de raisin.

IES CHAUX-DE-FONNIERS
PARLENT DE LA VIGNE

M. E. Vuilleumier , conseiller commu-
nal de la Chaux-de-Fonds , remercia
l'OPVN d'avoir associé sa ville au vi-
gnoble. H certifie que le vin du Bas
est fort  apprécié dans le Haut et que ,
d'autre part , l'altitude bonifie encore
le produit du vignoble.

Quel splendide hommage M. Haldi-
mann , pré fe t des Montagnes , rendit au
vignoble neuchâtelo is ! Son témoi-
gnage fu t  écouté dans un silence ad-
miratif et la promesse de voir ce texte
publie dans diverses revues accueillie
par de v i f s  applaudissements.

Pour terminer la partie oratoire . M.
Dubois donna la parole à notre con-
frère Francis Gaudard qui remercia
l'Office de la splendide soirée o f f e r t e
aux représentants de la presse. Soirée
qui se poursuivit , naturel lement , un
verre de blanc ou de rouge , de 1959 ou
de 1960 à la main .
¦ "" ¦.:,. R. W.-S.

Hautes eaux
(c) A la suite de fort es chutes de
pluie, les rivières ont fortement grossi
pendant la journée de jeudi, charriant
des eaux boueuses.

COUVET
Poignet cassé

(sp) Victime d'une chute au domicile
de ses parents , Roger Sandoz , dix ans ,
domicilié au Mont-sur-Couvet , s'est
fracturé le poignet gauche et a été
transporté à l 'hôpital après avoir reçu
les premiers soins d'un médecin.

ËBroaNS »ES I*AC$ '%
1IORAT

L'utilisation de la terre
retirée du canal de la Broyé
Lors d'une visite sur les lieux , sous

la conduite de MM. Fritz Herren , pré-
fet du Lac et conseiller national , et Max
Rentsch, directeur de Bellechassc, le
Conseil d'Etat fribourgeois a décidé
d'affecter la terre retirée du canal de
la Broyé au colmatage des bas-fonds
agricoles avoisinants les lacs de Neu-
châtel et de Morat. Un remaniement
parcellaire assurera en même temps
l'utilisation rationnelle de ces terrains.

Le Conseil d'Etat a également approu-
vé en principe le plan d'aménagement
du port de Sugiez, présenté par la So-
ciété de développement du Vully, en
relation avec la construction du canal
transhelvétique.

YVERDON
Scooter contre bicyclette

(c) Jeudi à 17 h 30, une motocycliste
circulant rue de l'Arsenal en direction
du pont du Stade, a fait un dépasse-
ment intempestif au moment où un
cycliste bifurquait à gauche dans une
rue transversale. "La motocycliste et sa
passagère ainsi que le cycliste tombè-
rent à terre, mais seules la motoej eliste
et sa passagère furent légèrement bles-
sées. Par contre , le scooter a subi des
dégâts assez importants, car il a conti-
nué sa route et est entré dans un
pilier qui l'a fortement endommagé.

BIEIVÎVE
Au Conseil de ville

(c) Le Conseil de ville s'est réuni hier.
Il a approuvé le projet de construction
d'un nouveau bâtiment scolaire au Bat-
tenberg à Mâche. Il a accordé pour sa
réalisation le crédit requis de 5,455,000
francs. Le Conseil de ville a également
approuvé d'autres crédits, notamment
l'octroi d'un subside de construction de
965,000 fr. à la « Fondation de logements
pour personnes âgées habitant Bienne ».
Nous reviendrons sur cette séance.

CERNIEIt
A l'Ecole cantonale

d'agriculture

(c) L'Ecole cantonale d'agriculture vient
d'ouvrir ses cours d'hiver, en vue de
donner, pendant la mauvaise saison, une
utile instruction professionnelle et gé-
nérale.

Soixante-quatre élèves, dont 23 en
classe supérieure et 41 en classe Infé-
rieure, parmi lesquels se trouvent 7
étrangers, dont deux Congolais, assistent
& ces cours.

A part les élèves des cours d'hiver,
l'enseignement se fait également à ceux
des cours annuels, au nombre de 10 en
classe supérieure et 21 en classe infé-
rieure, ainsi qu'aux 13 pratiquante et
à un apprenti Jardinier.

Le cours de perfectionnement
de l'Institut suisse de police
Le jeud i 9 novembre a été consacré

à l'Institut suisse de police à la police
scientifique.

Les Roman 's ont entendu M. Ma-
thyer, priva 1-docent à l 'Institut de
police scientifique de l'Université de
Lausanne. Il traita du portrait parlé,
du signalement et des moyens moder-
nes d'identification par les procédés
de la photo-robot et de « Identikih » :
appareil reconstituant le visage d'un
délinquant au moyen de figures super-
posées permettant l'établissement de
formule « Identikit » facile à classer
et à transmettre rapidement.

Les élèves de langue allemande ont
entendu avec intérêt M. Frei-Sulzer,
chef du laboratoire de police scientifi-
que de la ville de Zurich et son pro-
che collaborateur M. Amsler qui ont
démontré les méthodes et appareils
de recherche et de vérification des
traces, des traces microscopiqu es et
des procédés physico-chimiques d'iden-
tificat ion.

L'après-midi les Romands ont vécu
des cas criminels pratiques relatés par
MM. Chiffell e, F. Weber, A. Taramar-
caz et E. Martin , chefs des polices de
sûreté des cantons de Fribourg, de
Neuchâtel, du Valais et de la ville de
Lausanne.

Enfin, pour terminer la journée, M.
Wiesendanger, ancien chef de la police
de la ville de Zurich, a traité de psy-
chologie policière et générale au cours
en lan gue allemande.

Le cours a été visit é par MM. Ph.
Mayor, président du Conseil communal
de la ville de Neuchâtel , Gustave Per-
regaux. ju ge cantonal à Neuchâtel. le
colonel commandant de corns Robert
Frick, chef de l'instruction de l'armée,
et M. F. Martin , conseiller communal
de Neuchâtel.

Le forum de l'Université
populaire sur la réforme

de l'enseignement
Hier soir, à l'auditoire du collège

des Terreaux, s'est tenu le deuxième
forum sur les problèmes d'actualité
neuchâtelois organisé par l'Université
populaire. Il était consacré à la réfor-
me de l'enseignement et ce fut l'occa-
sion , pour un nombreux public, d'en-
tendre des exposés de MM. Gaston
Olottu, chef du département de l'ins-
truction publique, Albert Gilliard et
Charles Ecabert, professeurs à l'Ecole
supérieure de jeunes filles et au col-
lège latin , Marcel Jaquet, de la Chaux-
de-Fonds, et Marc Jaquet, i^pptuteurs.
Une discussion suivit . Elle aurait duré
toute la nuit , si le directeur du déba t,
M. Jean Kiehl. ne l'ava it in terrompue
à 23 heures. Nou s reviendrons sur cet
intéressant forum , auquel il n'a man-
qué que la voix d'un laïc, c'est-à-dire
d'un auditeur qui ne soit pas membre
du corps enseignant ou député. Mais
nous en aurions eu pour plus d'une
nuit, vraisemblablement I

Un cycliste blessé
Hier, dans la soirée, au carrefour

des rues de la Côte - Rosière - d'Or-
léans, une voiture a heurté un cycliste
qui circulait ,sur la rue d'Orléans et
se dirigeait sur la rue de la Côte. Le
cycliste, M. S. D., a été légèrement
blessé.

Etat civil de Neuchâtel
MARIAGE. — 3 novembre. Vullle,

Jean-François, fonctionnaire fédéral à
Berne, et Mottier , Germaine, à Neuchâ-
tel.

DÉCÈS. — 2 novembre.'Widmer, Hélè-
ne-Elisabeth, née en 1893, chef de rayon
à Neuchâtel, célibataire. 3. Dessoulavy
née Hostettler, Denise, née en 1927, mé-
nagère à Salnt-Blaise, épouse de Dessou-
lavy Maurice ; Marchand née Frêne, Phl-
lomène-Allce-Irène, née en 1892, ména-
gère à Neuchâtel, épouse de Marchand
Paul ; Gulllod, Ami, né en 1897, mécani-
cien-chauffeur à Neuchâtel , époux de
Léontine-Louise, née Vaucher ; Nendaz,
Michel-Edouard, né en 1940, électricien
au Locle, célibataire ; Perrenoud née
Jacot, Loulse-Georgine, née en 1872, mé-
nagère à Neuchâtel , veuve de Perrenoud,
Arnold-Albert ; Vermot - Petit-Outhenin,
Michel , né en 1943, étudiant à' Neuchâ-
tel , célibataire . 4. Robert , Ellsa, née en
1872, professeur à Neuchâtel , célibataire.
5. Andrey, Emile-Pierre, né en 1895, mé-
canicien à la Tour-de-Trême, veuf de
Julie-Marguerite, née Oberson.

CONCISE
Assemblée de paroisse

(c) Elle a eu Heu dans la salle de
paroisse, à Concise. La communication
dru résultat de la vente et la répartition
dm bénéfice, constituaient l'objet prin-
cipal de la séance. Le bénéfice net est
de 4200 fr. ; il est supérieur de 1000 fr.
& celui de la dernière vente. C'est là
un beau tém oignage de la générosité
de I» paroisse pour son Eglise. SI le
but principal de la vente était d'ali-
menter les fonds de restauration de
nos deux églises, une part du bénéfice
fut toutfois. consacrée à des œuvres
telles que mïissions ( 150 fr.), E.P.E.R.
(150 fr.) et protestants dûasémlnlés
(300 fr.) Le solde fut réparti , selon
la volonté ds l'assemblée, entre les deux
fonds de restauration, soit 1200 fr. pour
Onnens et 2400 fr. pour Concise. Sur
proposition d'un paroissien, une somme
de 600 fr., prélevée sur la caisse de
paroisse, sera versée au fonds de Concise
pour marquer d'une façon spéciale le
début tTès prochain des travaux. Le
syndic nous a confié qu 'une paa-tle
des soumissions était connue et que l'on
pensait commencer dans le courant de
Janvier. Flattée par le superbe résultat
acquis, l'asseiniblée décide d'organiser une
vente . paroiroiale à Corcelles, en 1962,
dont le bénéfice sera entièrement versé
pour la restauration de l'église de Concise.

Le pasteur ' expose le programme de
l'hiver, recommande les études bibliques
qui auront lieu à Onnens et à Concise.
L'assemblée exprime le désir d'entendre
des conférences publiques et pour hom-
mes. La séance se termine par une
prière de M. Renaud, stagiaire, à qui
nous souhaitons la bienvenue et un heu-
reux séjour dans notre paroisse.

CRESSIER
Collision entre deux voitures

Hier à 7 h 05, M. R. S., qui circulait
en direct ion de Bienne , a donné un
brusque coup de volant sur la gauche,
pour éviter un cycliste, à l'entrée ouest
du village. A ce moment, la voiture
de M. M. G., qui circulait en sens in-
verse, entra en collision avec la pre-
mière. Le passager de la voiture de
R. S., M. Ervé Andrey, de Cortaillod,
a été blessé, la souffre d'une fracture
à 'la jambe gauche et de plades à la
tête. Il: a été transporté à l'hôpital
Pourtalès par l'ambulance de la polk»
de Neuchâtel;
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NOUS
La restauration du temple

Conformément à un désir datant
d'une soixantaine d'années , les parois-
siens de Nods ont enfin pu procéder
à la restauration complète de leur égli-
se, qui a été dotée d'une belle tour.
Les travaux en cours comprennent la
construction d'un porche, l'aménage-
ment de divers locaux et la pose de
six vitraux réalisés par le peintre Nig-
geli, de Saint-Imier, et confectionnés
en verre de Saint-Just (Loire) ; en
outre, il faut noter l'inst allation d'une
table de communion et d'une chaire en
pierre taillée de Fenin ainsi que celle
d'une sonnerie de cloches électroni-
que. L'orgue à transmission mécani-
que destiné à l'édifice restauré sera
muni de deux claviers et d'un pédalier ,
c'est-à-dire de dix jeux réels et d'envi-
ron 500 tuyaux.

Il est probable que les travaux qui
ont commencé le lundi de Pâques 1960
seront achevés en décembre et que
l'inauguration pourra avoir lieu au
début de 1962.

SAINTE-CROIX
Deux arrestations

(c) On a conduit dans les prisons
d'Yverdon deux ressortissants italiens,
l'un ouvrier dans une usine de Sainte-
Croix, l'autre travaillant à Rcmain-
môtier, qui avaient entretenu des re-
lations coupables avec des jeunes filles
de 16 ans.

La générale de Néocomia
HIER SOIR AU THEA TRE

De l'esprit, de la fantaisie et du mordant sous vi :gt casquettes bleues
Désireux , de distraire les spectateurs

qui avaient pris place hier soir au par-
terre du théâtre, les Néocomiens avaient
invité toutes les casquettes de nos
écoles — toutes sauf les bleues, c'est-
à-dire la moitié — à prendre place
dans les poulaillers et à improviser
un spectacle sur le thème : les *fauves
sont lâchés. Pour encourager les ac-
teurs — ceux du haut - de - hurle -
plus - fort - que - ton voisin, bien
sûr — ils avaient même simulé une
pièce, « Mimile », que le programme
qualifie de comédie-farce en un acte de
W. Peloux. Ne vous demandez pas qui
est Mimile ' ni ce que vaut la pièce ;
personne ne le sait. Nous l'avons dit
« Mimile » n'était qu'un prétexte, le
spectacle se faisait dans la salle. Les
acteurs néocomiens semblaient savoir
leur rôle, ce qui était une raison de
plus pour les chahuter. Sifflets , charits,
sarbacanes, petits pois , semoule, pa-
pier hygiénique .confetti , poule, ont
servi d'excutoire aux frustrations des
étudiants, Bellettriens et autres Zofin-
giens qui depuis des années ont été
incarj -bles de monter une générale. Ses
poulaillers défoulés, Néooomia put pré-

senter alors sa revue « Neuchâtel telle
qu 'elle... » dans un silence relatif.

Et c'est bien Neuchâtel tel qu'il est
que nous avons vu. L'« établissement •
d'abord : le Conseil communal en séan-
ces néocomiennes, notre major — plus
vrai que nature — buvant son verre
d'Algérie française ; la « Feuille d'avis >
et Mmes Fraquelet et Gigognard ; Tris-
tan Davernis , sur les sentiers de la
gloire de notre canton pour y cher-
cher... du pétrole. Les joies annexes
ensuite, avec Neuchâtel « by-night »,
et un « strip-tease » à faire frémir les
connaisseurs. Le côté artistique enfin,
grâce au ballet des bâtons blancs des
agents de police entre 12 heures et
12 h 30 suivi d'un repos bien mérité.

Arrêtons-nous là. La revue de Néo-
comia est à voir, elle ne se raconte pas.
S'il faut la qualifier disons qu'elle est
drôle, vive, spirituelle et de bon goût.
Non , Néocomia , ce n'est pas une stra-
incapabales de monter une généra le. Les
et de l'esprit dans vingt bonnes têtes
de gymnasiens sous des casquettes
bleues.

B. F.

Observatoire de Neuchâtel. — 9 no-
vembre. Température : Moyenne : 7,9 ;
min.: 5,9;  max.: 8,5. Baromètre : Moyen-
ne : 709,7. Eau tombée : 19,5 mm. Vent
dominant : Direction : ouest, modéré Jus-
qu'à 10 h 45, ensuite ouest ; force : fai-
ble. Ebat du ciel : couvert. Pluie Jus-
qu'à 7 h 30 et à partir de 14 h 15.

Niveau du lac, 8 nov., à 7 h 30 : 428.98
Niveau du lac, 9 nov., à 7 h 30 : 428.98

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais, nord et centre des Grisons :
ciel généralement couvert avec précipi-
tations. Neige d'abord au-dessus de 1800
m, plus tard Jusque vers 1200 m. Tem-
pératures en baisse, spécialement en
montagne, comprises entre 5 et 10 de-
grés en plaine l'après-midi. Vent du sud-
ouest à ouest faible à modéré en plaine,
fort en montagne.

Sud des Alpes et Engadine : d'abord
ciel couvert. Encore des précdpttatlons.
Dans le courant de la Journée quelques
éclalrcies régionales. En plaine, tempé-
¦ratures voisines de 10 degrés l'après-
midi.

Observations météorologiques
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Aujourd'hui

SOLEIL Lever 0755
Coucher 17.02

LUNE Lever 09.15
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I I  m Coucher 18.53

En page 4, le carnet du Jour
et les émissions radiophoniques

Pierre-à-Mazel
Parlant l'autre jour de cette

pierre à Mazel qui revient au jour ,
notre journal avait expliqué l'ori-
gine de ce nom — lépreux — p ar la
proxim ité de la Maladière oà j adis
les lépreux étaient soignés.

Or le vieux régent a interpellé
Nemo à ce sujet. Il a toujours cru
que Mazel désignait boucher, ce qui
serait une allusion à un abattoir du
voisinage.

La « p ierre aux Lépreux » ou la
« p ierre du Boucher ¦» ? Nemo a p io-
ché ses classiques, c'est-à-dire Quar-
tier-la-Tente et Pierrehumbert et
voici ce qu'il a recueilli :

Quartier-la-Tente : < On donne plu-
sieurs étymologies du mot mazel. De
Chambrier et d'autres le font dériver
de macellum, boucherie, mais il est
difficile d'admettre qu'une boucherie
ait été établie en plein lac et SUT un
rocher dont la surface est aussi incli-
née ; on a pensé que c'était sur cette
pierre que se trouvait l'autel sur le-
quel les nautoniers immolaient des
victimes pour se rendre Neptune favo-
rable ; cette conjecture , dit-on, serait
fortifiée par la situation même de
l'îlot. Mais comme aucun document, ni
anioune tradition ne confirment le fait
ci-dessus, le mot mazel signifiant dams
le français du Moyen âge l'èpreux, et
la pierre à Mazel se trouvant en face
de la Maladière ou léproserie, cette
pierre est tout bonnement « la pierre
aux Lépreux » (« Le canton de Neu-
châtel — Le district de Neuchâtel »,
1897).

Pierrehurnbert : « Cette pierre devait
son nom, selon l'Almanach de la Répu-
bli que, 1866, à une vague ressemblance
de form e avec un étal de boucherie.
Cette explication est préférable à celle,
plus connue, qui tradu it « pierre à Ma-
zel » par « pierre du Lépreux ». ..VeseZ
est fort répandu en ancien français et
en ancien Suisse romand au sens de
ladre, lépreux, mais oe mot, peu connu
en ancien neuchâtelois, n'apparaît ja-
mais sous la fo rme masel ». (Diction-
naire historique du parler neuchâte-
Jois et suisse romand , 1926.)

A vous de choisir. Nemo aime
assez l'origine romaine et latine. En
fouillant les archives, on verrait
que dans les temps modernes , avant
que la p ierre ne soit recouverte , des
jeunes Neuchâtelois à casquette ou
béret immolaient des « victimes »
pour se rendre Bacchus favorable.

NEMO.
P. S. Concernant notre « Au jour

le jour » sur les fusées  de Bellin-
zone , Nemo a reçu de M. Félix
Flisch, industriel aux Geneveyssur-
Cof frane , membre du comité central
de l'Union européenne , les mots sui-
vants :

C'est avec un certain sourire que J'ai
pris connaissance de l'échec de ce lance-
ment, prévu en marge du congrès du
Mouvement suisse pour l'union de l'Eu-
rope. Ayant pris part à ce congrès en
tant que délégué neuchâtelois, J'ignorais
tou tdu sort de ces fusées. Nous avions
en effet d'autres préoccupations, plus
sérieuses, durant nos assises.

Nous en convenons. Si Nemo a
lié l' expérience spatiale au Mouve-
ment européen , c'est sur la fo i  de
la Feuile of f ic ie l le  des PTT , qui a
annoncé que le vol avait lieu « sous
le patronage » de ce mouvement.

Ag JOUR LE JOUR

La chancellerie d'Etat nous commu-nique :
La situation du marché du travail et

l'état du chômage se présentaient com-
me suit à la fin octobre 1961 :

Demandes d'emplois 128 (100) ; places
vacantes 166 (148) ; placements 119
(94) ; chômeurs complets 9 (3) ; chô-
meurs partiels 11 (17).
- Les chiffres entre' parenthèses indi-
quent la situation du mois précédent.

Le marché du travail DU COTÉ DE THÊJrffjS

Le tribu nal de police a siégé hier
sous la présidence de M. Gaston Beu-
ret , assisté de M. Lucien Chassot qui
remplissait les fonctions de greffier.

E. J. est prévenu d'avoir dépassé,
sans prendre toutes les précautions né-
cessaires, une colonne de voitures alors
qu 'il était à moto. Il fut surpris par
une auto qui le précédait et qui effec-
tuai t  une présélection. E. J. perdit la
maîtr ise de son véhicule et fit une
chute. Le juge le condamne à 20 fr.
d'amende et à 23 fr. de frais .

K. H. descendait l'avenue de la Gare
au volant de sa voiture. Il voulut s'ar-
rêter sur sa droite , mais son pied
glissa de la pédale du frein , et le pré-
venu perdit la maîtr ise de son véhi-
cule. Une collision s'ensuivit  et quel-
ques dégâts matériels sont à déplorer.
K. H. est condamné à 5 fr. d'amende
et à 5 fr. dp frais.

Tribunal de police
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Que ton âme repose en paix.
Madame Otto Krebs-Gibei , à Neuchâ-

tel ;
Monsieur Georges Krebs et sa fian-

cée, à Neuchâtel ;
famille Roger Krebs-Crivelli , sa fille

Micheline , à Neuchâtel et à Cressier ;
Madame Evelyne Krebs et sa fille

Moni que , à Neuchâtel ,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de

Monsieur Otto KREBS
leur cher et regretté époux, père,
grand-p ère, beau-père, frère, beau-
frère, oncle, et parent , décédé dans sa
58me année, après une longue maladie,
supportée avec courage et résignation.

Neuchâtel, le 9 novembre 1961.
(BrandardB 15)

L'ensevelissement, sans suite, aiura.
lieu samedi 11 novembre, à 11 heunes,
au cimetière de Beau-regard (enibrée
sud).

La famille ne portera pas le deuil
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

J'ai dit : me voici , Je vlene, O
Dieu ! pour faire ta volonté.

Hébreux 10 : 7.

Monsieur et Madame Willy Schenk
et leurs enfants : Eliane , Willy-Claude
et Danièle, à la Chaux-de-Fondis ;

Monsieur et Madame Cesare Silva gni-
Schenk, à Paris,

ainsi que les faimilles parentes et
alliées,

ont le chagrin de faire part du décès
de leur chère maman, grand-maman et
parente,

Madame Victor SCHENK
née Emilie WEYENETH

que Dieu a reprise à Lui, ce jour, pai-
siblement dans sa 76me année.

Neuchâtel , le 9 novembre 1961.
(Fontaine-André 44)

L'incinération, sans suite, aura lieu
samedi 11 novembre . Culte à la cha-
pelle du crématoire , à 14 heures.

Selon le désir de la défunte ,
la famille ne portera pas le deuil

Cet avis tient lieu de lettre de faire par*

A 13 heures, Mll e D. Reuther, habi-
tant à la Coudre, qui circulait en di-
rection de Neuchâtel , a perdu la maî-
trise de son véhicule et est allée heur-
ter un arbre sur la gauche de la chaus-
sée. Mlle Reuther a été transportée à
l'hôpital des Cadoll es par l'ambulance
de la police de Neuchâtel. Elle souffre
d'une commotion cérébrale, de coupu-
res à la tète et de contusions aux ge-
noux.

Perte de maîtrise

Une voiture contre un tram
Hier soir, une voiture conduite par

M. A. H., qui descendait la route des
Gorges, est entrée en collision avec le
tram No 3, qui se dirigeait en direc-
tion de Corcelles. Le conducteur , légè-
rement blessé, a pu regagner son do-
micile. La voiture est passablement en-
dommagée.

Tôles- froissées
Hier soir, à 22 h 20, un accrochage

s'est produit à l'intersection de la rue
de l'Orangerie et du faubourg du Lac.
Dégâts matériels.

Collisions en chaîne
Hier soir, à 18 h 15, une voiture

neuchàteloise qui circulait sur la pue
de la Place-d'Armes, en direction de
la place Pury, est entrée en collision,
pour une cause inconnue, avec l'arriè-
re d'un véhicule qui la précédait. La
voiture heurtée vint emboutir à son
tour l'arrière d'une troisième auto.
On ne signale heureusement pas de
blessé, mais des dégâts matériels aux
trois voitures.

AC'CIWKIVTS


